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L’opinion de l’épiscopat
Le devoir des liberaux

M^r Fabre, arohovôquo de Montréal,
vient d’adresser nu cleryd du comté de
Vorebères, une lettre-circulairc dont 
voici le texte :
OlHCDLAIRC PE Mo.S'SEIGNKÜU 1.’ARCMKVR- 

que dk Montreal au üleiuîê dk son 
DIOCESE.

Archevêché do Montre*', 
lo 9 avi il 1890.

I
Concile provincial 

Mc» chers collaborateurs,
Dch circoiiitancoa imprévue» nou» obli­

gent h rcmotlre à la fin do Hoptembre pro­
chain, la réunion (iu 1er Concile Provincial 
do Montréal déjà convoqué pour le *28 du
courant. t

Lu * ion ou le chant du “ Vcni 
Cronlo; -ns les église» et chapelle» pu­
blique* * * .c renvoyée aux trois derniera 
«lirmiiici N ' .teuibro.

Quant wons i. .tion du Très Saint Saero- 
mout d.t^gç «huim nvouts. rien n'empêchu 
qu’elle il -, nuée jusqu'au eemmen- Jc.ncut 10 *xlh> «.» l'ordre indiqué.

5 part de \
r* (ju’iî me f

- directeur ; jV. écoles
. .. inslacompugut . .•• 1 , , \ ' -«»*. de rester silen­

cieux ans.A ift tlcinit^ ^,1^ «lu Mani­
toba, ?" été TiOinmc ot (jt. vüuh engager à 
no jm» i otmaire. M.J question mine la 
chairo. us grande/* libres, cependant, 
hors «le i v- *" - M'exprimer rentière »a-
tL faction J'* pat canadien sur la
position fe/fc-t^VT‘courage uho priée derniè- 
roment par le gouvernement fédéral. C'est 
un acte de justice quo d’en tenir compte à 
no» législateurs et «le le» encourager à 
mener à bonne fin une œuvre si heureuse­
ment commencée,”

Voici maintenant une
LKTTllE DC MONSEIGNEUR MOREAtJ

St Hyacinthe, 24 mars 1895. 
L’honorable J. A. Ouimet,

Monsieur lo ministre,
Permcttcz-moi «le venir vou» exprimer lo 

vif contentement que j’ai éprouvé en pre­
nant communication «le l'ordre en conseil 
que voua et voa honorables collègue.» venez 
«le passer eu faveur «les oatlioliquoe du 
Manitoba. C’est précisément ce que tous 
les catholiques ot lus vrai» amis du pays 
attendaient de nos honorables ministre» 
fédéraux. Ils ont rempli 1a tâche bien diffi­
cile qui lour incombait, avec un esprit de 
justice, uno fermeté et un dévouement qui 
leur attirent l’admiration ot la reconnais­
sance do tous les amis «le l’équité, do l’or­
dre et de la paix. Quo lo ciel les comble de 
bénédictions et leur vienne on aide jusqu'à 
parfaite victoire sur les injustices qu’ils 
ont mis«ion de supprimer.

Bien grande a été aussi ma jo:o en ap­
prenant» qu’il y aura session du parlement 
duim le cours «l’avril prochain. La grande 
quoïtion des écoles de Manitoba y sera im­
manquablement discutée, c’c»t alors nue 
•era prononcée par nos honorables ministres 
la sentence de vie ou de mort. II m’est 
avis <ju’après un acte aussi courageux et 
nui'Hi noble que celui qu’ils vienut nt d'effec­
tuer, ils ne peuvent déchcoir de leur hauto 
posuLmc ; car ils ont pour eux tous ceux 
qui oe.fc le pens de la justice et du droit et 
lo véritable amour du pays, et ceux-ci heu- 
tdiscutent sont en bien plus grand nonibro 
que ceux qui so laissent dominer par l’es­
prit d'in just ico et de fanat isme.

11 va sans «lire, monsieur le ministre, 
quo mon digue coadjuteur, Monseigneur 
Décolle», ooin ourt avec bonheur dans les 
pensée» et le» sentiments que je viens «le 
vou» exprimer.

Veuillez bien mo croire, monsieur lo mi­
litait e, avec mes vœux bien ardents de suc­
cès du ns la guindé lullequc vous allez sou­
tenir,

Votre tout dévoué
et humble serviteur,

L. Z.
Kv. de St-Hyacinthe.

Nouh nous empressons do faire con­
naître à notre public ccfi importantes 
expressions d’opinion.

I’uisquo l’épiscopat est satisfait du 
remedial order, nous le sommes aussi.

Nous ne somme» pas convuinou, il est 
vrai ; mais onlin, c’est une question plu­
tôt religieuse quo politique et il importe 
qu’il y ait de la discipline dans l’église 
comme dans le parti.

Lo parti libéral, nous l’espérons, so 
guidera en conséquence.

L’opponitioti devait, paraît-il, exiger 
du gouvernement des l’on vertu re des 
chambres, un règlement immédiat de 
cette question des écoles qui crée tant 
de malaise et trouble la paix du Domi­
nion.

Kilo aurait bien tard, suivant nous, do 
porawter dans cette démarche. L’épis­
copat lui reprocherait do compromettre 
un modo de règlement déjà adopté et 
qu’il approuve.

Lo devoir dos libéraux, à notre hum­
ble avis, c»fc do laisser faire.

S’il» interviennent en quelque façon, 
c'est à eux que l’on attribuera la der­
nière humiliation qui oat réservée au 
Canada catholique.

Dit !o Afonde :
** Le Quotidien recommande aux conser­

vateur» «le Québcc-Ouost de voter en fa­
veur de Thomas McOreevy.

•• Cola donne une idéo de la déchéance 
dans laquelle sont tombé» certains journaux 
et certain* hommes.

"Ou en ci-t rendu à encourager publique­
ment le» citoyens à voter pour tiq homme 
qui a joré $120,000 dans le district de Qué­
bec, on *887, dans le but de corrompre 
:qm a été Chassé des Communes 

h ca,ue d''* tripotages auxquels 
l a été mêlé et qui enfin a été envoyé on

nalu” ^ tt #U 10 deÙ J,canJjdc« quo l’ua cou-

Une pièce iinportante du
dossier

Dans toute celte discussiou sur la ques­
tion de» écoles «le Manitoba, il y a un 
p lint particulier qui a toujours été très 
controversé.

—C’est un gouvernement libéral, disent 
le? journaux coûter valeur», «pii a aboli les 
écoles catholiques et les a remplacées par 
un système d’écoles publique» en 1890.

Quelle réparation les catholiques peu­
vent-ils* donc attendro «le eu mémo parti ?

A quoi nous répondons î Ce n’est pas rc 
présenter la situation d’une façon franche 
au public, parce que votre affirmation im­
plique que l’opposition conservatrice «le 
Manitoba »c serait opposée à cotte législa­
tion «lu gouvernement libéral.

Or, tel n’est pas le cas.
Il est vrai que c’o»t un gouvernement 

libéiulquia soumis et fait voter parla 
legislature :1e Manitoba la législation sco­
laire, que b» libéraux de toutes les autres 
provinces do la Coufédctul.ou dénoncent 
depuis quatre uns au parlement, duus la 
presse, aux tribunes publiques. Muta celle 
législation fut votée nrec lt îomthternent de 
l'opposition conservatrice.

Nous avens donné plusieuts foi» le texte 
moine «lu vote, ç/u été une coalition de 
tous les députés protestants «les «leux par­
tis, contre l'union de tou» les députés eu- 
tholiqti(5S de» doux partis.

On rappelle «pic c’cat à cette occasion 
que notre ami, Thon. M. l’ren lergast, le 
chef do» libéraux caanniliens-françata, à 
Manitoba, est sorti avec éclat du gouver­
nement, pour combattre avec vigueur scs 
anciens collègues.

Mais il y a un autre fait qui a aussi sou 
importance et «pii n’est pas connu généra­
lement du public.

C*est l'attitude adoptée subséquemment 
par le parti conservateur «le Manitoba sur 
cette question.

A une convention do tons les chefs con­
servateurs de la Province, h laquollo assis- 
tarent tous les députés conservateur» «le la 
législature,—convention tcuuo à Winnipeg 
le 30 mui 1892, —on adopta lo programme 
du parti pour les élections.

Or, voici comment se lit le sixième arti­
cle de ce programme qui a pour titre 
44 School Policy;'

Les membres de l’op|iohition déchirent •
“lo That they are in favor of ono uni­

form system of public schools for the pro­
vince.

“2o That they aro ready and willing to 
loyally carry out the present Act—should 
it be held by the judicial committee of tho 
privv council of Great Britain lo bo within 
the legislative power of tho province.

"3o That in the event of such school act 
being held by tho judicial committee of tho 
privy council of Great Britain to be beyond 
the legislative power of the province,'then 
they iciU endeavor to secure such amende• 
meut* to the “ British North America act ” 
and the **Manitoba act” as wilt [dace edu­
cational matter-, wholly within the legislative 
[>owcr of the province of Manitoba without 
appeal to governor-in-council or tho parlia­
ment of Canada.”

(Trad net ion)
lo Qu’ils «ont en faveur d’un système 

unifornio d’écoles publhpic» pour la pro­
vince.

-O Qu’il» août prêts et disposés à exécu­
ter loyalement le présent acte—»i le comité 
judiciaire du conseil privé «le la Grande- 
Bretagne décide qu’il est dans Ica limites 
du pouvoir législatif de la province.

3o Quo dam le cas où lo comité jinli- 
claire du conseil privé de la Gramlo Bre­
tagne déclarerait que cette legislation sco­
laire est en dehors du pouvoir legislatif de 
la province, alors ih s'efforceraient d'obtenir 
<h.i amendements à “ l'Acte de VAmérique 
Britannique Septentrionale. ” et à “ l'Acte 
de Manitoba,” de manière à mettre ces 
questions d'éducation complètement dans les 
limites du pouvoir législatif de la province 
de Manitoba, «an» appel au gouverneur en 
conseil ou au parloim.nt du Canada.”

Comme on le voit, les deux partis h 
Manitoba sont on faveur des écoles publi- 
ducs et opposés au rétablissement dos 
écoles «épat ées.

Voilà la vérité. Et c’e?t tromper le 
public que de chercher ft lui faire ctoire 
qu’il y a Iutto entre les doux partis h Ma­
nitoba sur cotte question des écoles : les
libéraux combattant les catholiques et les 
conservateurs le« protégeant.

C’est tout simplement un truc électoral.

Une lettre de M. l’abbé 
U. Gosselin

M. l'éditeur de la Semaine Ixeligituse a 
adressé à 1 L,vouement la lettre quo voici :

Bureau «lo la Semaine llitigieuse,
Québec, 12 avril 1895.

A M. lo directeur de Y Evénement*
Québec.

Monsieur,
Le crédit dont jouit la Semaine Ildi- 

gieus: auprèi du public sérieux et impar­
tial, paralyse évidemment le succès de 
l’exploitation à laquollo VKlectenr se livro 
avec un patriotisme incontestable. Aussi, 
dan» l'espérance «le diminuer ce crédit, il 
parle de note reçue de l'urchcvécM tantôt 
pour dégager ia responsabilité de Son Emi­
nence, tantôt pour informer le public-—qui 
lésait depuis longtemps—que la «Semaine 
Jic/igietuc n’est pas l’organe du oleisé ou 
de l’Oidinaire. *

Religieuse, nous l’avons ré­
pété a sat-.eté, n’c-ngag0 nullement lares- 
ponsabtliLé «lo l’Ontinairc ; mais elle doit 
être 1 expics&ion aussi fidèle quo possible 
de ta manière do voir et «lo penser. Jusqu’à 
présent, nous avons lieu cîo oroiro qu’elle y 
a réussi parfaitement, n’on déplaise à 
1 aleeleur et à quelques-uns de scs amis.

Mes remerciements.
J'ai l’honneur d’ètre, 

Monsieur,
Votre tout dévoué,

D. Gosselin, Pire.
Pourquoi M. l’abbé n’ost-11 pas venu à 

nous directement au lieu d’aller chez le 
voisin pour formuler lea plainte#?

N’est-ce pas que c’eût été plus conve­
nable ?

Puis, quelles sout c*a plaintes î Que 
nous roprocho t il *

D’avoir dit que la Semaine Religieuse 
n’était pas l’otgan» de» autorités nculésus- 
tique» do notre diocèse ?

Non ! puisque M. l’abbé admet que son 
journal “ n’ongage nullement la responsa­
bilité de l’Ordinuiio. ”

D’avoir dit quo l’on nous avait prié «it* 
prévenir le public qu’il n’était pas l’orgauo 
de Son Eminence, eu dépit de’l’inscriptioii 
“ publiée sous le patronage de Son Emi­
nence t ”

Non l puisque M. l’abbé ne le nie pas.
Alors, pourquoi ce persiflage de mauvais 

goure à notre adresse? Pourquoi dire que 
VElecteur jalouse le* succès d’exploitation 
do la Semaine Rdigitntt ?

Notre confrère croit peut-être que nous 
avons fait la remarque qui l’a blessé uni­
quement pour lui être désagréable. Il e»t 
dan» l’erreur.

Nous n’en aurions rien dit »i noua n’y 
avions été contraint, pour rappeler h lu 
raison VEvénement qui en était rendu à 
uous faire un crime de cacher l’opinion de 
l’autorité religieuse,en ne reproduisant pas 
un articlo de la Semaine Religieuse, qu’il 
représentait comme “l’organede l’autorité 
religieuse ti Québec.”

C’est alors que nous avons «lû répondre, 
pour nous justifier,«pie nous avions été pré­
venu de ne pav attacher plu» d'importance 
qu’il n’en fallait » la Semaine Religieuse.

Assurément nous no voulons pas préten­
dre que M. l’abbé Gosselin no reflète pas 
sur la plupart des questions les vues de 
l'autorité. Ce serait plus que déholunt s'il 
en était autrement.

Actualités
Nos prévisions élaieut justes : le vent

violent d’Iiior h dissipé les nuages.
Aux endroits exposés lo vent soufflait 

avec une telle violenco quo plusieurs per­
sonne» ont été renversées.

La maréo a atteint un niveau très élevé, 
plusieurs quai* ont été submergés.

l*a débftulo n’est pas encore effectuée, 
mais ce n’est plu» qu uno question d’heu­
res ; la glace «lu lac St Pierre settle tient 
bon.

Dans quelques jours nous aurons le plai­
sir de voir les vaisseaux emprisonnés dans 
lo basaiu Louise s’élancer dans lour élé­
ment.

L’observatoire de Toronto uous prédit 
du beau temps.

l.cs MM. Connolly «ont arrivés hier à 
Québec pour aider à la candidature do 
Thon. ïhoa McCreevy.

Les journaux conservateurs se préten-- 1 P1dent maintenant absolument sûrs «le faire 
élire leurs quatre candidats demain : MM. 
Montague, Bisaiilou, McGieevy et Chis­
holm.

II est posaiblo que la paix entro la Chino 
et le Japon eoit effectuée aujourd’hui.

Nous signalons à nos lecteurs do Charlo- 
voix la lettre do leur député, M. Morin, 
que nous publions aujourd’hui en troisième 
page.

Nouveaux tremblements do terro hior en 
Itulie.

M. Edison espère qu'un jour on pourra 
lirn les pensées los plus secrètes d'une per­
sonne en lui appliouunt un appareil élec­
trique sur la tête. Cet appareil, relié par 
mi fil h la tête d’une autre personne, per­
mettrait à cette «Icmièro de prendre con­
naissance «le» pensées do l'autre. Ce sci ait 
là une invention qui désunirait bien des 
ménages.

1-e traité franco-canadien a été signé le 
6 février 189.1.

Il y a donc plus dû deux an» qu’il atteud 
le bon plaisir du gouvernement fédéral.

H Lo gouvernement, fédéral a le «îroit, et 
je dis que c'est son devoir, do désavouer 
toutes les lois cont raires aux intérêts géné­
raux du Canada, etc., etc.

“ (Toux donc qui viennent vous dire que 
le gouvemotneni ne pouvait pas désavouer 
celte loi, vous trompent do la mauière la 
plus audacieuse.”

Ainsi parlait Thon, procureur-général 
Casgraiu a Montréal lo 23 février 1894.

Notes personnelles :
Le lord évêque de Québec et Mme D.inn 

sont partis pour Hamilton.
Notre concitoyen M. J. R. Renfrew oi>L 

revenu d’Europe hier.
Lo lieutenant Francis IL C. Button, 

emlre de l’hon. juge Kouthicr, est nommé 
eutenant aux grenadiers royaux.
Le liculenant-coloncl Turnbull est parti 

pour Toronto où il va prendre lo comman­
dement de» dragons royaux.

ir

Un incident; électoral pi 
nous intéresse

(Dépéoho spécinio à l'Electeur)

Halifax, 15 avril.
Je tiens à vous signaler un Incident qui 

t’est produit u !h nomination des candidats 
à Antigonish et qui est rapport»! par lo 
Chronicle de cette ville,

M. Chisholm, le cumlidat conservateur, 
avait la parole. Il fit allusion à l'élection 
de Québc«j-Ouc»t. Voulant prouver «juc le 
gouvernement réprouvait les exploit» de 
M. McCreevy, il déclara quo M. Dobell 
avait « té choisi par le gouvernement pour 
combattre M. McCreevy,

Ici, lo jeune sir Charles HibU-it Tapper, 
interrompit son candidat, et «léularu à son 
tour que ton ami était dans l'erreur quo r o 
n'était pas M. DoboJl qui était le candidat 
du gouvernement.

Aux MUSICIENS
mis chargé do vendro les pianos suivant n dos prix (res r*Mult9et ^ 
itioiiB de paiouiont faciles. C03 instruments sont presque tous neufs

Je suis
des conditions cie j 
et seront vendus avec garantie.

1 Cabinet grand Farweîl upright piano neuf....... .$300.00
1 Doiuiuiou enbinotgrand upright piano ne.ul....... 250.00
2 Ûoininion upright style H piano neuf (chaque). 200.00
I Très beau Mason iV ltiscli upright (presque neuf).... 325.00
0 Upright pianos de divers menu fact mes qui ont déjà

servis, ou parfait ordre (chaque)........................... 200.00
1 Stoinwav upright qui a déjà servi, en parfait ordre. 2.>0.00
2 New Soinner uprights, valant chacun $600.00 pour

argent comptant (chaque)..................................... 400.00
1 Now Dicker Bros upright piano valant §050 réduit it -l.>0.00 
Chickering (seoomlo main) concert, grand piano ci. par­

fait ordre convenable pour un couvent, l’rix 
original $1600.00 réduit à..................................... 300.00

L’oflro ci-haut n’est ouvert que pour quelques jours, car il faut quo ces 
instruments soient vendus sous bref délai. Pour informations et détails sur 
chaque instrument, veuillez vous adresser ù

S3iE3isrïi"y Gi-oiDiF'ïOïrsr
Aux soins de Joly de Lotbinièro et Joly «h* Lotbinicre, avocats

16 HUE RUADE, QUEBEC
15 a—2f.

NOUVEAU
A la liiéecoise 155

RUE StrJOSEPH
En faco du Pre-l yt ro ot ancien magasin Brunet «5c Laurent

Assortiment complot «le innrchatidlses sèchos provenant tics meilleures mai­
sons locales ot étrangères consistant c:i
Serge noir et cou'o «r. Twocd SiRlais, Eoor.sat*. et Caindicn, Etoffe ti robo dans le» 

derniers p .tron». Chnpo.tux pmi* hommo i ot entants, Tapis, PrClnrt, 
Garnitures do maibons vendues a tre.n unn prix 

Ai.ssi au guvud loi de Jobs U

50c DANS LA PIASTRE
Sont offerts à l’acheteur

Une visile vous cowahicra du Ion marché. Un seul prix marqué tu chiffre

Modistes et Tailleurs c/epremière classe

LAIT GRANULE
L'équivalent parfait du lait de la mère

C’ost du lait du vache «lo la meilleure qualité, solidifié «le telle sorte «|UC lorsqu’il 
est «lissons dans la quantité d’oan voulue il donne un produit pratupumcnl identique 
au lo lait «lo lu mère en composition, réaction, g«iût et apjuronce.

Il os t absolument viorgo d Amidon, do Glucose ot do Sucro 
do Oanno, et ne contien rien qui ne iu»»o naturellement partie «lu lait, « t ne muu- 
quo rien de co que contient lo lait de nourrice do bonno qualité.

maefen no l’a pas en mains, Jolinston’s Fluid Beeî Go Montréal
adressez-vous directement à la

T- D. BEATTIE, Agent, Québeo

GRANDE OUVERTURE
MAGASIN DE MEUBLES 

Au No 62 Bue Saint-Joseph
A l’ancien Baroan de Posto

Nous profitons de cotte occasion pour rom order nos clients dolour généreux 
encouragement qu’lie ont bien voulu nous donner, otlee Invitons ainsi quo lo public 
on général, à venir visitor notio établissement, oonslntautcn Sot do salon, Hot cio 
chambre. Sideboards, Tablesùdfnor et,do contre, Etagères, Chaleos (une grande 
variété), Matelas et Ressorte, Miroir», Imagos, etc.

H. P. WHITENEY
(Autrefois gérant de la Metropolitan Manufacturing Co)

lÔiTiWEAKNESS CURE,02 la”"^77”

La pharmacie de la

CROIX ROUGE
42 rue de la Fabrique

Vend le meilleur marché
F. A. MERCIER

foflr* iss
105, Côte Lamontagne
Argent à prêter sur hypothèque à la 

ville et à la oampague

t I. TABOHEHEia
notaire

Argent h prêter sur hypothèque ou autres
garftntûw

Bar grosse* ûnoctiiei wn nei 
Facilita spéciales pour los fabriquée ot le» 

commit imités religious»»*

None RUE sSSr&8, Qnd'jac
Téléphone 497.

7 t —1 an «f & !i

A LOUER
Un magnifique logement do »i.x « hnm- broa. No 100 rue Ht Ollvior, qunrlier Ht 

Jean. H’n<lresn«ïr à Ch», i 
. ai:o, bàtihotxlu Parlement.

29 m—i n.n.

r, quan i«*i 
*AGIiAU, n»i-

LA BANQUE HATS0KALG
I/a»feoiiibJ6o annuelle «les actiounairea 

d«* cetto hnui|iie aura lieu au bureau de lu
banque, Bas.«e-Vllie, mercredi, lu 2J nml 
' -oonain a fr«»is h«'ur«*s i*. m.

!<e llv. e d«* t.ranM(v>rt »i'u«'Hoi*K . r.a f«*j*-

Bonne occasion
M. I.ugem» l’hartralu, nuituuraUmr, 

abandonne pb^ciiabicniont le N«> 8i rue «in 
lont, pour occuper là propriété qu’il viofit 
d nc«|UCHr oola de.» ruse Des Fo»»és ««t d»; 
P*>nt.

Il offre en vente ««xUelleiflea cuadiflopa > 
tout rametibloiùàuf du^ou l/ar, «W>inpl.«>;r, i 
miroir», «tand. préJart.-piano, etc. ’CV-t j 
uuc uccaalCM f.ultpie. h a - 8.V I

nié «lu 2J au O) avril «jurant imdusivc-mouf.
Par ordre du bureau d«* dlro^tlon 

P. L.VFK ANT L.
-, . . rl Caissier.Québec, lo PJ avril 1895.

AU ULERUK UE QUEBEC
A VENDRE : Unorgu«* superbe rVoea- 

Hon) pD'Hque neuf, qui a <*outé ifjon.00 
mais ««ni sera vendu a grande réduction 
et avec dns «Nmd lt Ion® <:«> pnîôm«it t:\rHo-* 
[o* orgue ot t pn rtlculfèroim'ut céDivena- 
bl«> pour mie petite église.

H’adr ’Huer pour prR. etc., à HnurvOpd- 
wey.nintaolii'Mlf MM. Joly de Lofblniè- r«- or, July do Lotbinférq t5ruo Buado. 
Qu é: iûC.

15 a— •

----------------------- -—-t»

CAMPHRE Première Qualité, par livre 55ctâ 
Boules pour les mites “ Motli Balls " par livre 7otfl

Boulos pour lea Mîtes “ Moth Balls ” par 5 lbs Qotî
Papier pour les Mites, M Moth paper " par paquot 8otl

PRIX SPECIAUX AUX IViAïïCM/mDS

Chez
é3Tm L.IVSFàMOIS s

: S \r A.WKM . ■ '.-/TilWWW/WlMW

c ia jc its

W. Brunet & Oie, Pharmaciens
Rue Saint-Joseph, Saint-Rooh, Quflboc
D£l OT OKNHUAl. W. BRUNET & CIE

£>aint>Rooli,

PRINTEMPS
NOUVELLES IMPORTATIONS

Notro assortiment do mnrctmii«lu«cH pour 1«> prlntonip* ott inaintouaiit uu grflflM 
complet «latin tous les dépai toiuonts.

Nous pouvons vous offrir les plus liautoa nouveautés en fi.it do

EtoJToa pour Ilobon ot eostumos,
Cacliomiros, Sorfvon. oto.

Nouvonux chapoaux, fçarnituros nouvollon
Twcod pour UabillomontH domesslours

Twood pour pnntnloiiH Jcs plus nouveaux patrons
Drap ot Hori;o pour Pardowsu^ do pr&iitûmp2

Nouveaux chapuaux on loutre et on duvot
Tapis, Icldoaux. Prélart, Pôlon. oto.

Fournitures do maiuon on général

Modiste et tailleur de première claoso â
l’établisaement

ir VISITE EST SOLLICITEE

ROBITAILLE, FRERE & GIE
_________ 207 RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROCH«*——Mi—mtemmnw» hjk >m»ofie.M4i*miwiwnH nw hthwiu—

Grande Réduction
Nous avons fait uno réduction énorme sur tout notre assortiment «lo

Qui est le plus varié et To plus complet â Québec
K* L C Ç* ÇffA'b p gj avant d’acheter «it voua aérer, certain «Il

w S’S'àlüt) trouver oo quo vous aurcs henoiu h 4|
pour cent moillour marché qu'iullcmt,

J.H. BEGIN Rue ST-JOSEPH
13 uvr 3m

XT 3KT ZO

Grande vente à sacrifice
Se fait actuellement à la

GRAND UNION CLOTHING GO
124, rue St-Joseph, St-Roch

569— ÎT»S EN LAIE A $5.00—569
No manquer, pas cetto occasion, ollocat do celle qui ne «o préneato qu’une folA daim aa vio. • T
llegardc/. partout autour «lo voua avant «le venir nou» voir. PI un vou» verre»; 

plus vouh fioro?/ aatlsfait quand voue serez rendu à notre magasin. *
No vuUm plaignez pas du u'avolr pa®. do chaîn e, nn voici une Imwmiparablo qui vous saute aux yeux.
Debout... fl doit «lorrnlr celui qui ne profite pas do» bas prix qu'on offre «ur tout lo b took à la

GKAiMD 1\I0\ CLOTHIAid CO1
D’AUTEDIL & LAOOMBB, propriétaires

Ruo St-Joseph, St Rocli, Québec

OUVERTURE
SAMEDI, LE 13 AVRIL 1895

Un stock do marchandises sôohos des plus com­
plot et dos mioL x choisis ou

Tweeds, Serges, Chapeaux, Chemises 1
. Cravates, Collons, Corps et Caleçons

-AUSSI—

Cachomiro noir ot couleurs, étoffes à robos do fautaista, Karnita- 
roa, dont9ÜC3, parasols ot rubans, sous vôtomonts pour 
dames.

Qu'on vlonuo falro uno vlalto pour on juger ot chacun sera aatlsfalL Lui nratl*- 
que» acrout servie» r.vca iKiJitosso ci promptitude» *

A.ROYBR
177 RUE SAINT JOSEPH, SAINT R0CH

10 a—lot. Vli-tl-vlfl l-KsllM.

D8C

7706



Le preiBi» ministre Green- 
wai wfttse de parler

Il dit qu'il donnera sa réponse 
le 9 de mai

DBS ELECTIONS GENERALES

spéciale l Efeeieur)

L’ELECTEUR

•Vïfiorp-g, IT: avril,

I.« premier minier* Grvenway eet Airi- 
v*> Aiijiturtl’Kui ils sud de U province. Io* 
tri sur 1* nature do la réponse que fe- 
mit »«»:« gouvernement au message Wu^rtl, 
i! a «lit que celle tepoo-v» irrail cummoni* 
qa •> t!Ti ;clk*uj%uva Ut légririiure, le 9 mai, 
peut recevoir aa ftaifctiuu. D ici ri, il ne 
]K>uv«it ritn dira.

J* %.io,9 pouvoir vous apurer que eVst 
l‘inl« uiiou do M. Grc* nurar de dtasondte 
i «--t» « U gislaturc en même temps que le 
g .v»i '.cki>tnt fôdéisl et do f dre élec­
tion* k iwéroe jour.

Pctins de la Capitale

Le discours du Trône
LE CHEF LIBERAI»

C...rk; Wa:Iaee à. Washington

a . i

, lh: ivoire «.orrespomLiMt n-gulior)

Ottawa, l(i itriL
L :>« n. M. Laurier et Mme Laurier soat 

•* ici hier soir. f-e chef libéral jouit 
«i’uur >iulé exceileutc. I! s pris des chain* 
lire?, a l’hôtel U.:»*eü.

— Ia* délégué» de Terre-Neuve partent 
;. jou:d hui pour retourner d.«aj leur paya.

L uii «U» délégués. I hou. M. Bond, 
inî n-gc sur le rvnuHat de ta mission, a 
fht of > ** s*et» retournaient satisfaits. Il a 
pct>i'î» k ne pas vonloir en dire davantage.

Le? délégué» ont » xigé le maintien des 
t ;nl»*- ,éparé*».

L-i population de 1 Tie de Terre-Neuve 
est «h- ‘21*2,040 dont 3T» pour cent sont «*a- 
: i)oln|i;« •• romains.

— L hou. GUrko VV»1 une «jii. à Washing­
ton.

— la: lieutenant gouverneur Schulzt <io 
Manitoba tiV pae xéut-d à obtenir un trni- 
• èmi terme. Il *era remplacé par F h on. 
M. TallersOQ si tôt qns la session sera assez 
avancée pour justifier le gouvernement de 
ne pas faite une élection partielle a South 
Huron.

Il ne inble pas y avoir dans lo moment 
l intérêt que provoque toujours ici rappro­
che d oue «enii«n Tout l'intérêt semble so 
porter sur Ica quatre éjections de demain.

— L’hon. M. Patterson no prendra pas 
•on siège, il partira k la fin de la semaine 
(K>nr la Floride oil’ll restera jusqu e ce 
qu’il soit fait lieutenant gonvcrnmir.

—11 o«i dithedo de dire cc que contiendra 
le discours dn uôue que l’on fera lire au 
gouverneur-général jeudi.

J'ai tout lieu de croire cependant qu’il 
ici a fait meut ion do la question des écoles 
et de l'entrée «lo Terre-Neuve dans la Con­
fédération.

Cinderella à la mode
Un événemeut social

1 n première de cette char mante opérette 
•era donnée cv aoir a l'Académie de Musi­
que vous le patronage distingué du juge en 
chef edz Napméon et de l.vly Ca«ault.

LY*cdito«r«i s«ra l’uo dea p’u* Luhiomia- 
aient jamais assisté À semblable 

soirée. la» difiérent* tôlas seront remplis 
par u uc cinquantaine d’amateurs bien con­
nus de notre société anglaise et française, 
qui f.ont fôr» de contrôler le succès.

Le QuzIhc ô’iiote bhor Club a fait des frais 
« ontWérabies pour mettre sur la scène oette 
perle innsicole, «4 il uVst que jusU« que 
mt couciloy* ua »e pressent eu foule et 
viennent témoigner d’nnc manière pratique 
leur appréciation :1c ce club jtopuUiru et 
en ti éprenant

M. lia» km an de U compagnie d'Opéra 
fiançai» aura la direction soutenu parson 
propre orehcslre.

Ors décor* spéciaux ont été peints par 
M- R. Ravause pour lo “ Grand spectacle 
féerique ” et la compagnie du f*>uroir élec­
trique de Montmorency a ontrepris d’illu­
miner la Qrotu magique r.u moyen de 120 
lumière élrciriques de couleurs variée h.

Au nombre des incideut* introduite dans 
la pièce se trouvent une charmante chan­
sonnette par Mlle Casault ; une déclama- 
ination sonteoiae de l’orchestre par Mme 
Grondin, nn quartette instrumentale par 
Mlle Clara et les MM. K. A et P, Wood- 
lty, et un duo original Absolument nou­
veau, expressément écrit pour la circons- 
taoœ, nsmpli de bous moti, d’allusions 
locale», délicates et humoristique»», duo qui 
aéra t hanté pnr Mite Frost («ray et M. G. 
P. Kiuruy.

Ou pourra réserver les sièges au contrôle 
de T A t'abêtis * île Musique.

Pris populaires 75c., .9>c., et 25c.
Où |>eut retenir lea voitures pour 10 b. 15

Les scandales de Londres
Londres, 15 avril.

La* coup porté à Torgaoi: national anglais 
par les révéla .on» scnridaleufles du procèa 
îhar Wilde a produit dans toutes les das- 

de la sooieté un bouliment de honte et 
i'inquiéluds. La curiosité manifestée tout 
d'abord i»ar le public, qui désiiait connai- 

dans tous leurs détail» tes crimes repro­
chés à Oscar Wilde et à complices, a 
beaucoup diminué. Cependant, on attache 
encors le plus vif intèiêt aux agissements 
ds certains bsn.Skô» h «ut placés,dcr.; U ra­
meur publique a mêlé h^s noms A ecnx do» 
individus compromis dans < vit te allai rc. 
Parmi ces personnage» ac trouve un mim- 
bre infiueut de la chambre des lord» très 
répande dans Ja haute société londonienne, 
mais qoi a soudainement qnitté Londres, 
où, il y a dis jours, il éta.’l encore l’un de» 
hommes les plus considérés. La culpabilité 
<>« Wilde socnbîc doit «m «ut établie el Ton 
ne doute pas qu'il n« toit condamné.

Qui vooj voudrez
Interroges qal vous voudrez. Tou* keax 

oui ayant toussé ont fait usage du /taunt* 
aAuoio/ vous diront au’ils ont été guéris 
prorf.piemeufc «t radicalement à peu de
fruit. iô-16

Si vous 
Devez Rayer
et si vous êtes obligé, comme 
des milliers d’autres, de vous 
abstenir de tout aliment dans 
la préparation duquel il entre, 
et de ne rien manger ayant 
été préparé au saindoux, ceci 
vous rappellera qu’il existe une 
graisse végétale, propre, déli­
cate et saine pour le remplacer 
Si vous employez la

à la place du saindoux, vous 
{Krnrrez manger des tartes, de 
la pâtisserie et d’autres ‘’bonnes 
Choses” sans crainte de consé­
quences dyspeptiques. Le mo­
ment est venu de noire déliv- 
rancedu saindoux et deccs effets 
mal Taisants. Aclietez-en un 
seau, essayez là dans votre 
pTopre cuisine et vous serez 
convaincu. En vente, chez tous 

épiciers, eu seaux de 3 et 5
St&K HVIeS- •
'iâL.L4û\ i .-ib-i jnée v-uienicnt par

The N. K. Fairbank 
Company,

Rues Wellington et 
Anne, Montreal*

iCS

DE LA TERRE AU CIEL
A Madame t', X Lenltu, iur la tomba 

de sa Hile Marguerite, morte a ses 
7 ans.

M ùilamc,
I) puis uue quiua^uoe elle a quitté cc« lieux 
Tour aller désormais vivre sou» d’autres 

. . [cieux,
I*.t vous êti.** ii'stée, et la douleur amère 
A fi» t s un dard euhaut ilaas votre creur de

[mere.

1^.' matin n’a plus dit son si gentil bonjour. 
Vous ne U voyez plu» venir prendre «m

[tour
A t*b!e, au doux baiser du soir. Quand 
^ [tout sommeille
Vou» songez Uns la nuit à i’onf mt de la

[veille.

Tour le claviet en deuil vous auriez ou ses 
. , [doigts,

t our égayer le nid il vous manque sa voix. 
Le livr»j do sa vio a fini son histoire. . 
C’est uu petit volume où va pleurer

[Mémoire.

Il

Mémoire va pleurer amèrement d'abord :
Le vase du regret est nmer sur lo bord 
bit U wuul quelquefois. Vers le fond, ai

[Tou aongo
A tous maux où Ton btr.rte ou co monde,

[au mensonge,

A tou» ces noir» demons du vira et de Ter*
[feur

Qui tu jettent sur Tàmc et la fout une hor-
[reur ;

Ou bien à ce fil d’or dee amours do jeunesse 
Qoi joint *e char de» pleurs h celui de

[Tivrcfrae ;

Si Tou songe 5 eu cuur avide du nectar 
Qui doit boire lo tîel à longs trait» tôt ou

[tard ;
A uotre esprit qni peine en sa nuit d’igno*

[rauce ;
A nos débiles «ans trop souvent en .«ouf-

[franee :

Noua trou von» que Tcnfant qui s>n va vers
[les deux

Goûtct les fruits divins qu’on dit délicieux 
Ht qu'il faut croire tel», non» trouvons

[que cet ange
A bicu fait pour Siou de quitter not r i

[fange.

Nous trouvons qu’il vaut mieux pour nos
[yeux wins ressort»

De se clore aux rayons qui leur viennent
[des coi ps,

Nos yeux qui trop souvent—inclinaison
[funeste—

Penche ut à se souiller ainsi que tout 1s
[rcfctc.

Nous trouvons qu’il est bon, qu’U est doux,
[plus eccor,

Que l’oreille se ferme i tout plaintif accord, 
Que cet étroit cerveau, cachot d'intclii-

[gence,
Soit ouvert par la mort, au jour de déli­

vrance ;

Afin que Puni de Time et Toreille et l’es*
[prit,

Déoonrrsnt co Grand Dieu que Jésus «ou»
[apprit,

Aillent s’alimenter à U tourco étornelle 
De» ray on*, des accords, du savoir et du

[zèle.

III

Depuis une semaine elle a quitté ces lieux 
Pour aller désormais vivre sou* d’autros

[deux.
laissez couler vos pleurs sans roua plain-

[lire, madame ;
Si la mer des douleurs est le cceur d’une

[femme
C*e»t que Dieu la chargea de fournir h

[cour
la'» anges qu’il lui faut pour le concert

[d’amour,
Cest qn*td-bas Tépiue est toujours dans U

[ro»o
Kt qu'il y x des pleurs tu fond de toute

[chove.

BotiiB&au Rai.wiu.k..

Les femmes toréadors
On écrit de Barcelone quo les habitant» 

de eette ville ont assisté l’autre dimanche, 
A un intéressant «[X'ctacl* à la phzx de 
Toros : trois femme* ont couru le taureau, 
toutes les trois charmante», bien faites et 
remplie» de cou 1 age el d’adresse. Ces trois 
“épées” portent l-s noms euphoniques de 
fxdila, Providvocia et Angel i la. La plot 
Agée des trois compte vingt-trois prin- 
tompa Angclita revêtait uu superbe cos­
tume en velours marron brodé d’argent ; 
celui ds Loliia était vert et or ; celui de 
Piovideucia, bleu de del et or.

“ Je ne axis rien de pins ooquet, dit le 
correspondant, que l'apparition de ccs trois 
femmes sur la plaza, la toque k pompons 
inclinés sur Toreille, le noint droit sur la 
hanche, le jarret adtnirabh*n*«ut moulé tous 
Is bas de soie blanche, défilant avec en­
semble uux accords ct’uno musique au 
rhythms accéléré. Toutes les trois ont très 
bi»n travail é. Toutes lo* trois ont expédié 
la bête avec une gracieuse miôitria. KUti 
ont été fort applaudies, saus compter que 
le public les a couvertes de fleurs. Il «t 
vrai de dire que les taureaux n’a vu ira t 
qu’un au. '

3 Fonds de Banqueroute 3
Yilleueuve & Frère, de Québec

H. Belleau & eie, de Québec
et O. (7!myer, de Montréal

50.000.00 Do Marchandises à moins de cinquante cents
dans dans la piastre

EXAMINEZ BIEN LES PRIX SUIV AN TS :
Flanellettes valant 15c pour 7c. Chemises blanches non lav'ées valant $1.00 pour 50e.

Cravates pour hommes valant 25o pour 5c. Faux chls en toile et en caoutchouc pour 5c
, Cû.t<lH ba5.ré et c.arrea^tô valant 10c pour 5c. Gants de kid valant 50c pour 25c. Ganta de kid valant $1.00 pour 40c.

Cachemire de couleur à 15. 26 et 25 cents. Un job d’étofTes à robes valant 75 et 50c pour 35 et 25e 
1000 pièces de ruban à 1, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 3 et 10c la veage. Un lot de corsets à 25c.

Un lot ke bas de cachemire et de bas de laine à très bas prix. Coton ouaté à 7, 8, 0, 10, 12 et 15c la ver^e.
rp , . . . , . . . . , , % Coton jaune et coton blanc au prix de la mantifaelure.
ioub tes cotons et catounades sont détailles exactement aux prix du gros, c’est-à-dire *2 et 1 cents meilleur marché que partout ailleurs.

•i mmn.i 1 OA O? QA ^1 1 « .1 ^ __! ^ ^^ ... 1 . ______________ t. * ‘ * . ^% ' ” —:—---------------------- , ------ X*-;-------o ^ c -, X.C x LUU3 moiut-ui iuurcue (lu
lone a nappe à *20, 2o, 30 et Soc. Urrand choix do corps et caleçons et de chapeaux pour hommes et garçons.

Parapluies pour dames (en tout cas) à 25, 85, 40 et 50c. Un bon assortiment d > tapis^TAPESTRY à 25, 30, 35, 
Prélarts Anglais à 25, 30, 35 et 40 cents. Un bon assortiment de tapisserie à 3Jc la vertre en montant..... „ * ;___ _ __________ i______ •____________ i____j r - ^ . R .

40, 45 lît 50c h

tiques
X-1 1 î- 3 -il 1 , ” -----------: ;r.......... ........H. »vigc w 1 mumamA oubliez paô qu U est impossible de se procurer les mêmes marchandises sans payer 50 pour cent plus cher. Nous prions Us i 

i de MM. Villeneuve a- Frère et de MM H. Belleau et Oie, d’en profiter. ’ STRICTEMENT UN SEUL 1 iïlX.
. en romptanci- lJuK- moût

L

;1

Dupuis Preres
agasin Villeneuve

768 RUE SAINT-VALLIER SAINT-SAUVEUR

JS ^
Lois comprm» 

4/<Iu canton
a ponrcbaqjv 

.£ant dans In pta&lj 
re ot la liste dos c 

’dnés à notre t»
U 6t re ox imiii*

paie m <iüt. f 
fRE A TA

I
:

1
h

OJ

^ Décidémont, Im fermm»» ne reculent 
plu», dnnfl U couquète do leurs droit*, de­
vant le» emploi* môme lu* plus périlleux, 
surtout Vils *ont brillant*.

Les femmes et le ‘ foot-M ’

Viennent de- paraître

Un écrit de I»odrct 1 V In dépan dance 
litfqt :

Notre population Vint vu offrir l'antre 
jour le regai d’un upectacle peu ordinaire : 
le début public (ù uorusey) dea vingt-deux 
dsmes qni, récemment, formaient* entre 
elles uu club dt football* Retenez bien que 
cotto initiation de» filles d Kvu au football 
est certainement le dernier mot de l’efTort 
que font nos femmes pour ne mettre, en 
toute» chose», sur un pied d’égalité avec 
l'homme. Nous avoir habitué* a le* e.itcu- 
«Ire pérorer dans le» meetings, h les voir 
vo cr dau% le» élection* muuicipahs et pro­
vinciale», c’est un tour de force insignifiant 
à côté d« celui que tentent cea dames, lots- 
qu’elle» prétendent »e livrer au plu* vio- 
leut tie tous nos «ports, À celui qui exige a 
U fois toutes les tosplesscs du jeu de la 
“ savate ” et toute la vigueur de bicep* de 
la boxe.
«• Si nos féministes se tirent a leur honneur 
de cette épreuve do virilité, c’en sera fait 
des dcrnièces birrières où se heurte le 
principe de Légalité absolue des sexe». Il 
n’v aura plus qu'4 ouvrir toute» grand-» 
les portes du parlement à et» daines. Elles 
*e seront montrées aussi capable* île jouer 
du lK)iug et du pied, les *oira de “ boucau 
parlementaire/' que do jouer de U voix et 
de la rhétorique dans les débit* calmes et 
corrects.

Vous coucevcc, dè» lors, qu’une foule 
énorme et intensément attentive ai: assisté 
aux débuts de ces joueuses de 
vêtues do chemines rouge* ou bleues et de 
culottes courte*, julimcnt symbolique* du 
rôle rêvé pur l'Anglaise woderuo. lit cette 
foule s'est énoi memeut divertie. Kilo se 
complaisait à cribler 'J’apostrophe* radleu- 
see toute* le* ma!adre*et>s de» •}'ort*ir(rin?n 
»an» expérience, K moindre de leurs in­
fraction* aux règle» de ce jeu d'athlète*. 
De colles île» hardies jeunes fillt»» qui no 
laissaient percer aucune timidité et lut­

. t.tient corps a corps autour de» lourd» bal­
lons, mlj souci des postures légèrement 
tndécoote* et foriemeut suggestives où le» 
jetaient le* hasards de ce» ébats, le public 
a eu une autre manière de *e railler. Il les 
cr.courngbsit goumilieuscment de la voix 
en les interpellant avec des nom* d’hom­
me», en leur appliquant les sobriquets fa­
milier* de “Jack ” et de “Biir(Gailiaume). 
de * "Charley” (Chariot), eu leur donnant 
dn “mon vieux” et "mon gars’* avec une 
verve et une cruauté inlassable*. F)étria»ev, 
ai vous voulez, ces brutalités î’ironit 
populaire.

instinctivement, le peuple anglais en 
vient à cesser toute dépense de galanterie 
envers un sexe faible qui y abdique se» 
droits, dès lors où il prend l’habit cl lo 
façons du *exe fort. Et pais, il f*ut tenir , 
compte da dépit où nous plonge la pert- , 
pective d’avoir À perdre nos long» frnilè- < 
gea, notre séculaire monopole de gouverne- J 
ment et de puissance. Songez encore une < 
fo:* que si nos joueuses de foot-ball par* 1 
viennent A rivaliser avec oout do vigueur 
et d’en irai q sur es» terrain d'exercices 
phyiiqnes, et malgré la mé«liocri té comique ; 
de leur* débuts, clic* veulent y persister • 
coura^eaavment, c’ea e*t fait définitif e- j 
meut des di trio lions de sexe, au point que 
d'ici k quelque» année* le» jeune» fille* que 
i» galerie interpellait gounilleosernera *ou* 
le* nom* de ** Charley ” et (• Bill ’f auront 
interverti le* rôle* et *o feront quelquefois 
arrêter pour avoir voulu attenter kla vertu 
de quelque tim;de jeune homme, dédai­
gneusement qualifié p\r elles de «« [iuy m I 
(ElrsabcthL Sarah, oa •• Susie r (S iz*ntie.)

SW. Leprohon & l^proîion, le* éditeurs 
de la Bonne Littérature Frauçaise(publica- 
ti^n mensuelle), aunoucent pour le numéro 
d'Avril (No 16), un charmant ouvrage de 
l’auteur populaire Xavier de Montépin, 
sou* le titre de “ L’Enlèvement Mvsté- 
rieux. ” L'auteur raconte l'histoire d’une 
jeune fille du peuple, qui pendant lo règne 
do Loui». XV fut euievéc avec un mystère 
extraordinaire. Le* caractère» font dé­
peint» avec vigueur et semblent revivre 
pour les lecteurs. Le retour de la jeune 
fi île, sa vie, s^n amour partagé, et un dé­
nouement inattendu sc suivent de près. 
Tout cela avec l’intérêt dramatique que 
l'antonr a su donner à tou» se» ouvrages. 
Le j>r:x de ce volume est de 10 et*.

Eu dchor» do U publication mensuelle et 
dat.s le même format quoique plus gros, les 
mêmes éditeurs anuonceul un autre ouvra­
ge d’un autre auteur également populaire ; 
“ Da Femme du Fusillé. ” Dans ce récit 
d’une vigueur extiaordinoire, le locteur

Old Highland Whiskies
—DE—

Mackie & Co

Très rare Old Highland;!
XXX VIEUX DK 10 ANS XXX *

Tel g ne fourni aax Cours Royales
C/h m*lange tic* mtUUurt whideie* éeotviù 

Médaille à C Exposition de Québec 
en 1S9J

AUGUSTE EDGE,Lli.B.
AVOCAT

33 RUE NOTRE - DAME
6 m

(Bâti**e de VElecteur)
BASSE-VILLE 1

GRAND - AVANTAGE

est transporté dans la République Argen­
tin© pendant un» des révolution* qui déso­
lent ce beau paya. La première partie du 
livre raconte les inuiJeuts terribles qui 
conduisent au serment do vcngeanco de la 
femme du fusille. Dans la seconde partie 
sont i aconits au long les diver* incidents 
de !a vengeance. Le dénouement c*l e 
toute beauté et plaira aux lecteurs. Le 
prix de cet ouvrage c.-<t de 15 cts.

Sur réception de 25 contins ce* deux ou­
vrage* seront expédiés frauço, par MM. 
L-6l>robon A Leprohon, éditeur», 25 rue St 
Gaoriel, MoutréoL

On p*cut f*irv venir ce* deux volumes en­
semble ou séparémcuL En vente chez M. 
J. O. Filtcau, libraire, rue Buado.

On demande 5U agent* poor la vente de 
La Ik)!iuc Littérature Française.

The Islay Blend
(Depuis plus de 50 ans sur le marché) 

Médaille à VExposition de QiUbcc en 1S0S

THE OLD" CROWN
(Un scotch véritablement authen­

tique)
Diplôme a C Exposition de Québec rn 1S0S

Les marques ci-dessus en baril* et en caisses 
et aussi le renommé IX V R R AK Y 

en baril
Diplôme d C Exposition de Québec en ISOS

Nous appelons tout particulièrement l’at­
tention aur ces marques choisies. Ou peut 
»e les procurer chez n’importe quel épicier 
cc gio* A Quebec et du Canada ou du 
marebaud do détail au besoin.

-ooooo---------

CcirnncAT—Tjik Islay Brk.yo-Vo4o1 o* 
qn'écriralt au sujet de re renommé whisky 
le Dr Alfred Robinaoo. M. Al. H O d. de 
1 ll0p<ul de 8t Bartholomew ; J’aî •ofirneu- 
semout analysé et iroaté TéohanUllon du 
whisky ci dca-us et je sul* d opiuioaque c'e*i 
une marque de première cia «a. d*nno saveur 
drliciouse; il eu absolument Vierge de tout©* 
lo* matière* éirangere* qui rondout les autre* 

, whiskie» «loléL-re» 1** légère coloration de 
; ce whisky eut toute naturelle et a été obte-

C’EST LA PREMIERE FOIS Qi’üN MAR 
CHANO DE VAISSrLLE VOIS OFFRE 

AUTANT D'AVANT ACE
Gîol>es à gu .xa^»ortis de couleurs $1.25 

pour 24c.
Globes do lampes, assortis do couleur* $1.25 

pour 24c.
Set a l'eau : 1 pot h l’eau, 0 verro* el 1 pla 

t*au $1.00 pour 50.*.
Théière en gr*i» anglais, .*l5c pour 17c. Cra­

choirs d© 25c pour 10c. Bct k fruit» 15 
morceaux 40c.
En venant voir vou&-mGmo voué r>our- 

rez vous convaincre do Timmonae ro<iuc- 
tiou quo io fais »»ur tout mou stook.

Naturellemor.t avec une toile réduction 
in vente strictement au comptant.

SERVICE DE MARS
L’expreea No 3 quittera Lévia A 11 }. ’» 

m., tous le« jours, arrivant à Mc »itr- 
6 h. 50 p. i »., où enrft fait racco- : j 
direct pour Toronto, Chic^ge -•» 
endroits de l’Ouest.

L’exj re «» No I quittera Lévi» a 7 h. -r' \ 
in., arrivant a Montréal à 6 h. a. m.. • ‘ 
Ottawa 12 h. 35 tous les jours, dims 
chea exceptés.
V* ndra de* billets d'aller et rêtonr c i*ü 

tonte a lo» at.itions de sa ligne Foil \V; 
lûuu, Sault Ste-Marie, Dé’raitet . - il.

J*

Four billets, horaires, chars dortoir* 
tous renaoi^neim nts s’adresser aux bui- jx 
des billets ùo la Conqiagnie, vis-»-v.s i •. 
toi .Saint Louis, et 17 roc îîotts-iv Fort.

1er mais 1S’J5.

Jo yeusetes
Uu véritable comble :
!/«** aveugle» installé* depu i» uu temps 

immémorial aur lo pont des Art*, à Fans, 
ac préparent à abandonner leur* places.

— l’ourquoi ? demande Boireau.
—Four ne pas voir la Seine sortir de son 

lit, répond I© pudibon-1 Tau pin.

e* e

Eutic épouse* méconteuce* de leur sort : 
—Mon mari e>t bien i mupportablo.
—Et le mien donc ! *
—Henri met continuellement de* bâtons 

«Lin»» le* roue*.
—Arthur ri;t mieux que ça : il me le»

met sur lYchine ! t

uuo par un long Kiiour û» Vomi et en partie 
par lo faît que oc whisky a atteint le degré do
maturité voulu dans de* baril» qulavideut 
ai:tr*fol* coutnnu» du sherry, ce quo Jo const* 
dèro uno amélioration nouvbia.

OLD CROWN
Nous avons lancé ccttc marque sur !o mar­

ché en 187*5
Ce très vieux whUky o«t lortsniout reoom 

mandé par la faculté médicalo de prtféronoa 
A tout autro en civi<ao dm» tou< lo* cas 
où des stimulant» sont prescrit* fc5on Age ot 
sa pureté garanti» «mi ont fait le brouvago fa­
vori dnna iXat el aalrc* climats chaud*. Il 
acLIro nurveiUouaemcnt la digestion pris 
apn»H dîner, et est spécialement sustepuolo 
d ètro employé nvoc du soda ou de IVau do potA»>e.

Demander lo Sdiaard et non 
prenez pou d autro.

♦* *

— s Tt-role mutuelle ;
—Fouvex*vois me «lire d’où vient 1ù

laine ?
—De dessus lo dos des moutons, m'tieu. 
— Très bien ? Et que fait-on de la laine î 
—Sais pas m’sieu !
(Le profee*cnr touchant le / ont al on de 

l'entant). — Kt *;a, avec quoi i-M-sc fait ?
—Avc< bs v,cilles culottes de papv

♦%

t'ii ••/. l‘avocat :
—V o as dite* que vous voulez plaider en 

divorce, parce que votre femme vous traite 
bratv’emvnt,

— Elle me traite en chien, et e le me 
f<»it travailler comme u:» ch crm!.

—Dans îe es», ce n*e*t pis k m<u qu’il 
faut von» adresser ; c'ost a ri xoctnlt pio- 
Lx’iiics; dos animaux.

Certificat d’analyse
Far O ran ville H. Sharpe, F. O A, I-on-.îroi 

* la date dal9 octobre Ls^J Jo certifie p*r 
U pnVieuteqtie fai >>ontDi<kun tr«H minutieux 
exameo chimique un échantillon du Old 
Crown .Scotch whUky. enroyo par MM. M*ic 
kio &Co, do QUafcow. et le résultat anu- 
Ijtlque m a coniTuncu que o’est un méluage 
coiri>osé entièrement de* meilleure wnLsklos, 
.«oitfneusenifut et judlc;ouaü:ncut ch'lsis et tree vieux.

Il possède co* qualité* qu’on no peut trou­
ver que dan* b** liqueur* absolument pur**, 
otje n’al aucune objection à decluror que 
c’s*t un stimulant entièrement recommanda­
ble sous tou» les rapports Grau ville H. 
oharpe, F. O. etc., analyste, ex-prloctpal 
du collège de chlmlo do LhcrpooL

S O O T C H WHISKY
MACKIE A CO Y.f

Highland Malt Distillers, 13 Carlton Fi ace
Glasgow, Scotland.

AVIS

‘ LECOMTE
95 rue Saint*Joseph Saint Roch

13 ft-lm.

ETABLI EN 1807

OCT.LEMIEX&CIE
En>-ankur*t Erjltiataire, Courtiers et 

Marchandé de MeubUê

LES SOUSSIGNES ayant décidé de ooa- 
tinuerîes affaire» comme par le pass*'. 

Informent leur* ami* et le public qu’iù sont 
prêt* à recevoir des commande» pour les 
encan» du priutcaij*, k domicile ou k leur 
salle. Notre expfner.ee de virgt-hait an­
nées comme encanteurs e*t bu moan ta pour 
garantir plein» et entière satisfaction. Noire 
salle étant patrouisée par les meUlouraaol. i- 
te«ir», en conséquence ceux qui out dee pia­
nos el do bon? ameublements a uous confier 
sont certains d’obtenir le p u* haut prix.

Non» recevons *u«Hi des marchandises do 
tout goure, eu courtage ou à coiiiiuiaionvsur 
lesquelles de* *\.«t c s libérales seront fai- 

J te» Ce» marchandise» seront di*|>cwh*« soit 
à l’encan, s dt â vento privée, au désir do 
l'expéditeur, .\ C«nurt.

On se charge ausd d’évaluation des dom­
mages causés par lo feu, évaluation «le» 
meubles, do succession, ventes de roulants 
de fermer, de propriété», etc.

m Attention porpounélle t Conditions 
libérale» ; Règlements immédiats.

0CT. LEMIEUX & CIE
263, ruo St-Jean, Québec,

Téléphoné GO S.
12 février—

Déni-Trains solides—Dbu
LES TRAINS SOUDES LAISSENT LA S! 

TION 0 PALAIS A
1.10P. M. X 10.33 P. M.

ARRIVEE A MONTREAL A
8.00 P. M. 6.30 A. M-

"Tous les jours. x Dimanche excepté

Pour bdloL», ctum parloir os dortoir • 
antru» i o forma tioti4v e'vtroMr a

GEORGE DÜNCAaV, 
Agent de Frut et j iwtf

Bui-eau de3 bilietï à Quêbo:
Nouveau Bureau,

4 rue de la Fabriqua, eu faco d<* h i 
rilique et

Station du Palais
Téléphone 94.

La Compagnie du Té 
phone Bell

ai Itue St-J eau
La Compagnie invito les souscripteur » '• 

le public en général k venir examiner i 
giand assortiment d’npparuiD Electrique 
ne tout geuro qu'ello manufacture elle* 
même et par conséquent peut vonare J 
prix rwluit ; de plus clin *c charge de !* 

| pesé de tous ses appareils cl do l'entretien* 
L’ouvrage 6cra fait de première 

ot le» matériaux de première qualité.
2aoftt 1S94-1 an.

Ceux qui ont de» récla=iit4oii ^ ooutre 
la *u<vxHeiion do défunte Datuo Caroline 
Richard, do 8t Roub de Québoo, veuvo do 
fou.aleur Valero Ijétourocau, boucher, ou 
qui pourraient devoir à cotto succession 
f°iR requis par io promeut do produire

• leurs comptes et do payor au soussigné 
j d hui au 17 du courant.
i Far ordre
* Cha. GRENIER, notaire

2$ô ruo St-Trancois, St Itcch, Québoo
So-14,

QUI VEUT
UN BEAU BUREAU ?

POSSESSION IMMEDIATE

A. LUICU

A Bto Aune de Beaupré, uno magniS-f**1

On peut louer immédiatement, k d’oxcel- 
loutes condition», un très joli bureau d'af>\ 
faire* ‘ 
corn j
U ici té, clicuOé k la vapeur 

Situation excellente : ruo Notre-Dame, 
BoMO-Ville, au centre des affaira.

8’ad rater k V Electeur.

lûtes condition», un très joli bureau d'af^ 
lires, élégamment meublé et pourvu do 
Mnptoir, pupitre, prétari, éclairé à l’éluo- 
icité, chaut:é k la vapeur.

collection*, un de» meilleur» postes | JJ 
ferrago dô chevaux et voiture, forte s«»?n* 
tèle laissée par le propriétaire qui ciwc^J-1' 
nue de travailler pour canae île m»u u* 
Lo tout à dos condition* faciles.

S’avlrexscr h
THOMAS LAVOIE.

Ste Anne do Beaupré,
15 mars-- Comté de NooLovi«oc>
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V < A

L'ELECTEUR >
>

Tribune libre
Monsieur îo réducteur,

Ceo* qui aiment la lecture ot qui 
oient «l’un )k>ii oui la fondation d'un 

Journal dans lour localité ot qui dans 
üii moment de curiosité s'y abonnent 
pour six mois sont à présent très édi­
fié» en voyant quelle sorte de lecture 
il« eut dans la triste fvuiiie publiée à 
J;» Haie St Paul et qui a pour nout 

[J.t (Jcurri'r de Charlevoix.
Jo savais ce journal fondé dan* l’u- 

i,;que but do lue déprécier dans 1 opi­
nion «les électeurs du comté ; je ne 
inv suitipAS trompé, car depuis Ih pu* 
hiicittioto du prospectus jusqu'à cette 
semaine, j’ai servi de point de mire 
aux écrivain* de cette feuille. Je 
noyais cependant qu’on le forait dims 
ii4, langage un peu plus poli, non pas 
par considération pour moi, mais par 
convenance pour ses quelques tac-
tout».

Voulant fuira retomber sur mon 
. pauk» la responsabilité do l'acto
o. 'icn* du gouvernement oonceriiHiit 
iv subside de notre chemin «le fer, on 
/ni colonne sur colonne pour essayer 
de faire croiro que si ce subside nous

•.-si » nlcvé c’est ma faute ; cos gens 
< nient assurément faire croire ce 
,i. ils ne croient pas eux-mêmes ; on 

. him que je suis dans l’opposition et 
>ar là aucunement responsable de la 

ss.»tion d'uno mesure ministérielle, 
liai» voulant, M. le rédacteur, enipê- 
•lier le» lecteurs du Courrier d'être 
lompéft par les faux avancés de cette 
aille, je vous prie de me prêter les 

|( u.onncf> de votre journal.
.)«• veux qu’il soit bien compris ce 

[pnidant que je ne vous le* demande 
que pour mes électeurs et non pour me 
[tendre k l'invitation du Courrier. Je

___jhti nie la compétence voulue pour me
, . r à eon tribunal, je suis trop cer- 

ti d’avance, du jugement, entouré 
•< îu'iiu l’est ta jeune homme qui S’en 

[«lit le propriétaire mais qui ne l’est 
fane Ho nom.

U abord établissons bien les faits. 
Un me dit intéressé daim la Cie du 
Q M. <fc C. Je le nuis, on effet, je
p. ̂ ède uno seule part de une pias- 
i: r, c'eut juste ce qu'il me faut pour 

litre nommé directeur ; j’ai occupé
cette position dans la compagnie depuis 
quitte ou cinq ans. A lu dernière élec­
tion, jo n’ai pus été nommé ot je ne 
«uis reeté qu’actionnai re. M. Beemor, 
qui possède la plus grande partie des 
paris, sachant d’avance, je suppose, 
que la mesure concernant los cent 
milles piastres serait présentée à la 
dernière session, bien convaincu que 
je m'y opposerais, a préféré m’avoir 
omtine actionnaire contre, que de 
m’avoir c* mm* directeur contre aussi,
«*t je n'ai pas été nommé. Le bureau 
do* directeurs devait approuver l’ac- j 
tioi» du gouvernement, les actionnai­
res devaient ensuite rutitior la deci­
sion dey directeurs et cette ratifica 
tion devait être ensuite signifiée au j 
ministère.

Les directeurs so sont réunis après 
la session et leur acceptation devait 

m us être soumise lo 12 février pour 
ratification ; rassemblée n’a pu avoir 

•h; jour là, faute de quorum ;jo 
ta rendu h Québec expressément 

- le but d’être à cette assemblée 
«ta m’y opposer, mais j’ai fait un

• j* inutile. Plus tard, j’ai reçu
• oui vaut :

( Traduction )
Québec, 2f) février 1895.

• Cic Q. M. k C.
C »< r monsieur,

L'assemblée spéciale ajournée des 
porteurs de pui ts de la Cie du Q. M.
& Ch. aura lieu au bureau do la corn- 
p.gnicrue St-André, dans la cité de 
Québec, jeudi le 2G févrior courant, à 
3 h. p. in. Vous «“‘tes humblement 
ro pii* d’y assister.

Votre très humble,
(Signé), Lau. Lynch,

Score Litre.
Cet avis, M. le réducteur, avec oo 

qui d'est pansé avant., prouve que M 
Bo« tuer ne voulait pas m’avoir comme 
^’teolour, puisqu'il la dernière élçc- 
ion je n’ai pas été élu ; secondement, 

qu’il no voulait pas que je fus présent 
a rassemblée puisqu’il la première il 
u agi do telle .sorte quo l'assemblée n’a 
pu» eu lieu quand il a vu que j’étais 
à Québec,et qu’à la seconde il m’a fait 
uotiflor trop tard pour que jo fus 
présent. Tout cela parce que ce 
monsieur me savait contre l’abandon 
de notre subside. Voilà comme les 
choses se sont passées et l'intérêt que 
j’ai dans la compagnie.

Voyons maintenant comment j’ai 
agi comme député.

Les résolutions ont été présentées 
à la chambre le 11 janvier, c’est-à-dire 
la vi-ille de la prorogation,quand plu- 
s:« uns députes croyant la bésogno ter 
minée étaient retournés chez eux. 
Malgré ta peu de temps quo la cham­
bre avait pour faire la discussion, j’ai 
pensé que quelque uns de mes amis 
fi laim.t mieux quo moi et j’ai prié 

!M. Marchand, Stephens, Fitzpa- 
tr *k et Déefiêno de prendre en mains 

»» cause de mon comté ot la manière 
ave.'* laquelle cos messieurs ontdiscuté, 

o m’a pas fait regretter de loi avoir 
lié d’agir pour inoi, lours discours 
uMica dans le temps s nt une bonne 
!©ivo. Comme on pourrait peut- 
tre être incrédule au Courrier, voici 

s IcttroH de cos messieurs dont on 
pe peut contester l’exactitude ayant 
ta* originaux m mains.

St. Jean, P. Q. 11 mars, 1895. 
Monsieur ot cher collèçno,

On a bien tard de vous reprocher 
:ie I indifférence à l’égard du présent 
do $100,000.00 fait à la compagnie 
du chemin de fer de Québec, Mont­
morency et Charlevoix par le gcuver 
arment Tail Ion à la tin de 1& dernière 
Session. C’est vous qui avez insisté 
le plus sur l’à propos de faire une cri­
tique sévère de cotte mesure, et c’est 
grâce aux renseigne men ts que vous 
ra’nvcz donné à ce sujet qu.0 j'ai pu 
avicMÎU. Fitzpatrick, Stephens et 
Déchêno <m démontrer toute l’inju*- 
tin* à la chambre. Cort parce qm». 
vous a vit trouvé que items avions 
8posé l iquestion dans tous les details 
%t d’uno manière complète que vou

n’a ver. pas crû devoir prolonger la 
discussion....

Votre tout déroué
Signé 41 F. G. Mauchami»

Québec, 9 tnnr» 1*95.
J os. Moris;'M. P. P.

Je m’empresse du vou* dire en ré- 
po:i-ie à votre let Ira en date du 8 al 
reçue hier que c’est ;« \otre demande, 
et sur les lenseignniuenU que vous 
m’avez fournis en grande partie quo 
j’ai fait Ja lutte aux changements 
opérés par le gouvernement/ pour ce 
qui concent * le subside de la Cie. Q. 
M. & Ch. Je dois ajouter que U lutte 
faite par la presse poui empêchei ta 
gouvernement de consacrer cette ini­
quité a été faite par vos amis dans ta 
!>ut do vous être utile et agréable, et 
en mémo temps pour empêcher quo 
l’intérêt public fut lésé. Dans toute 
cette affaire, vous ave/, fait votre de- 
\oir vis-à-vis de votre comté.

Bien À vous,
(Signé), (’us. Fitzpatrick.

Québec, 1 1 mars, 1895, 
Mon cher Morin,

Je suis plus qu étomi ** d’appr» mire 
quo certaines personnes t'accusent, do 
n avoir pas fait ton devoir dans l’af­
faire de la Cie Q. M & C. C’est à ta 
demande ot d'après les renseignements 
quo tu uouh a fournis, que nous nous 
nous sommes opposés aussi fort uuent 
à l'adoption do ces résolutions .scan­
daleuses. Je dois te dire, que pour 
moi qui ai parlé presqu après minuit 
sur cette a Maire, je r.c l’aurais certai­
nement pas fait avec autant de vi­
gueur m la chose ne m’avait pas été 
demandé par toi. Kn fin de compte, 
Bremer est. h* client de mon bureau 
d'avocat, j’étais bien disposé à lutter 
contre lui, mais je ne croyais pas aller 
plus loin de mon devoir comme dé­
puté. J'ai fait plus : non seulement 
nous avons combattu en chambre, 
mais depuis ce temps, toujours à ta 
demande, dans le journal L Union Li- 
brrtde. que jo dirige, j’ai continué la 
lutte quand même. Je suis bien sûr 
que MM. Marchand, .Stephens et 
Fitzpatrick sont de mou opinion que 
jamais ils n'auraient lutté connue ils 
l'ont fait ni la chose n’avait pas été 
demandée par toi. C ost en qui est 
arrivé pour les uutn s chemins, nous 
n’avons rien dit parce que les député* 
ne s’y opposaient pa<$.

Bien à toi,
Signé, “F. G. M. Dkchkss’k.’'

Traduction.
Montréal, 11 mars 1*95 

Mon cher M. Morin,
Vous avez fait tout en votre pou­

voir pour empêcher l’action .scanda­
leuse du gouvernement en' donnant 
dans l’intérêt de Beemor. un présent 
do $100,000.00 qui ajoutées aux au­
tres $115.000.00 forment $215,000.00 
dans le dessein de le faire renoncer 
aux balances de subsides pour l’ex­
tension d© co« chemins, ce qui est 
virtuellement une primo accordée à 
Beemor pour i’ongager à ne pu* con­
tinuer ces chemins.

Votre très humble 
Signé “ G. W. Stephens. "

Ces Tottres établissent, jo un»»*, qu 
si je n’ai pas pris p . rt à la discussion 
moi même, d’autres l’ont fait à ma 
«tamando, ot, comme je l’ai dit tantôt 
ma cause a été bien plaidée. Après 
ccs quatre discours, tas fameuses réso­
lution* ont été adoptées en première, 
un seconde et en troisième lecture sur 
division. et lo bill basé sur ces résolu­
tions, présenté ta lendemain, a aussi 
été adopté sur première et en seconde 
lecture sur division .seulement. ( Voir 
les procès verbaux do l’Assemblée 
Législative du 11 et 12 janvier 1895.)

.Je crois, M. lo rédacteur, avoir 
établi quo si je n’ai pas protesté moi- 
même, je l’ai fait faire par d’autres,et 
de plus quo si la mesure u été adoptée 
elle no l’a pas été du consentement 
des doux côtos de la chambre connue 
on l'a prétendu, il n'y a pas long­
temps, eu haut-lieu.”

A présent, il ne faut pas oublier 
que c’est à ma demande et pour se 
rendre à mes désirs que le gouverne­
ment Mercier u accordé au comté de 
Charlevoix les $300,000 quo le gou­
vernement Taillon nous enlève aujour­
d’hui,, ot comment voudriez-vous, 
monsieur, que le parti qui, il 
n’y a pas encore longtemps, 
nous accordait cos argents nous les 
retranche aujourd’hui, et que moi, 
député du comté, j’y aie consenti f il 
faut pour travailler à faire croire cola 
avoir la mauvaise foi dos écrivains du 
Courrier.

Quand bien môme il y aurait eu ta 
vote nominal, une mesure ministé­
rielle passe toujours ot celle-là aurait 
été comme toutes les autres adoptée 
par 23 voix do majorité. C’est ce qui 
est arrivé de plus pour l’établissement 
du 44 Parc dos Lauren tides *’ ; beau­
coup do députés avaient intérêt à no 
pas voir devenir loi cette mesure et 
cependant le gouvernement a eu sur 
49 députes presents une majorité do 
15.

M. h; ml.'.cteur, voici lo rôle que 
j’ai joué dans cette a fiai te et jo n'eu 
ai pus honte. Les électeur; do mon 
comté me jugeront, jo l’espère, avec 
plus d’impartialité que le tribunal qui 
préside au Courrier, tribunal qui est 
loin d'être 41 l’Aréopage grc c.’

On voit dans les colonnes du Cour- 
rier dos expressions qui me surpren­
nent et que je ne sais à qui adres-or. 
Ce sont colles ci : •* conscience nette,” 
41 intérêt mobile des actions et des 
omission?,” 44 boodlage,’’ 44 intérêt per­
sonne! ” et toute la kyrielle que quel­
ques journaux conservateurs savent 
si bien prononcer. Au cas ou elles se 
raient à mon adresse ot pour Fin for­
mation de M.l’éditeur de notre fameux 
journal, attendu qu’il est étranger,ne 
vivant au milieu de nous que depuis 
cinq se mai nos et étant rendu au cin­
quième numéro de son journal, je lui 
d mi : Qu’un jour on a voulu m'inté- 
ri-sner à tromper mes amis, c’était au 
lendemain des élections do IfcSG, et 
nu n’a pas réussi, jo ne me finis pas 
aperçu que depuis j’aie perdu l'hon­
neur. Ce jour-là, c’était un conser, 
valeur qui voulait acheter et c’est 
votre serviteur qui n’a pas voulu ko 
' cadre. Je no crois pas quo M. lîec-

:•* »

mer soit as*©* dépourvu de bon sens 
pour sacrifier son argent quand il est 
certain que la mesure qu'il avait in­
térêt a voir passer devait être adop­
tée par toute une majorité ministé­
rielle. Vous avez certainement une 
mauvaise opinion de vos ami- politi­
que», pour croire Ueemar—un conser­
vateur de la plus belle euu ca­
pable d intéresser quelqu'un. Qui dit 
conservateur doit dire honnête homme. 
Si vous voyrsr. (Je la corruption, il faut 
que ce mAI outre ministres et vous 
puisque moi je non commis rien. Vous 
voici édiïier sur mon compte, M. l édi­
teur du Courrier.

Je ne .vmrais vous laisser mainte­
nant fans voua donner un conseil, je 
vous FoftVo aujourd'hui car je ne cor­
respondrai plus avec vous, jo le fais 
aujourd'hui pour la première et der­
nière fois. Je suis bien sûr que vous 
vous en moquerez, mais ro sont pour 
vous plus tard un pensez -y-bien.

Je vU dans la Baie St-Paui cl je 
connais le sentiment _ * * • mieux 
que vous qui arrivez. IvO rôle que 
vous paraissez vouloir jouer avec votre 
journal n est pas do nature à vous 
a tt irer U considéra tion publique. Vous 
avez dans votre entourage des gens 
qui vous font faire des choses qui vous 
répugnent, j en suis sûr. En écrivant 
et en laissant écrire dans un langage 
comme celui employé dans votre der­
nier numéro surtout, vous prenez la 
pince du défunt Matin, avant voiu 
C ï'eho des ijoircntidrs a joué le même 
jeu et ii est mort.

Que pour que votre fcuille.se recrute 
un certain nombre d abonnés, il vous 
faut changer de langage et laisser de 
côté tas injures ou les. dire d’une ma­
nière plus polio, sans quoi tas abonnés 
dégoûtés de votre style no renouvelle 
rent pas leur abonnement. A présent 
faites li de mes avis si vous ta voulez, 
continuez les mêmes écrit» ou inspi­
rez si vous le voulez, je ic* m’en por­
terai pas plus ma! rt le biscuit que 
vous m’avez promis pourra vous som­
ber dans la bouche. A présent bon­
soir.

.1 abuse de votre géuéroité, M lo 
rédacteur, mais que. voulez-vous, vous 
ne me voyez pas souvent. Je ne puis 
clore cette lettre sans aussi dire un 
petit mot à l’un des correspondants 
qui pourrait peut*êtrc so trouver vexé 
hi jo l'oublie. Ce monsieur n commen­
cé son rôle d’iusultcui dès la première 
colonne du premiere numéro, il con­
tinue depuis k lions régaler de deux 
ou trois colonne.* par semaine tou­
jours dans son genre favori, qu il 
fy-se sa sale besogne puisqu'elle lui 
plaît, pour moi je n’ai pas un mot de 
réponse à lui donner, il y a trop do 
différence entre lui et moi. Qu’il con­
tinue à aiTOsor scs écrits d’eau de 
morue puisqu’il en aime ta goût, cet te 
eau retombe sur sa personne et éloi­
gne de lui ceux par* qui il voudrait 
être respecté.

Ses écrits sont signés pourtant d'un 
grand nom, jugez-cn : Alladili ! ! !
C’est, je suppose, le nom d'un grand 
chef sauvage et de plu* d’un grand 
cl tasseur. Cependantje ne crains passes 
flèches empoissonnées, elle no me font 
pas plus peur quo si elles me venaient 
d’un 44 éiUrapeurdrrafs”. C’est aussi 
un homme do progrès puisqu'un lieu 
de marcher comme les autres ou à 
quatre) pattes, il marche la tête en bas, 
son nom renversé en est la prevve. 
Hélas I si jeune, à peine deux ans 
d'existence et déjà si capable, c’est 
renversant ! Avec cola cependant, 
Alladih il est et Alladili il reMte-rat.

Adieu pour.toujours, messieurs du 
Courrier.

Joseph Morin, M. P. P.
Baie .St. Paul, 9 avril 1895.

lk mer AJ L can a ni kn

Monsieur le rédacteur,
Il y a quelques années, il a été ou­

vert, sous les auspice "du gouverne­
ment provincial, un livre do généalo­
gie du bétail canadien. Cotte mesure 
a reçu alors l'approbation générale.

Un nombre considérable de repro­
ducteurs et de vaches canadiennes ont 
été inscrits comme bétail-souche, dès 
les premières années.

Si l'on considère le temps court qui 
s’est écoulé depuis l'ouverture du livre 
des généalogies, nous pouvons dire 
que beaucoup do reproducteurs cana­
diens et de vaches ont été expédiés 
soit à la Province d’Ontario, soit aux 
Etats-Unis, «oit dans les Provinces 
Maritimes. Nous en avons reçu des 
témoignages favorables, propres à 
nous encourager à marcher résolu­
ment vers ta but proposé.

Eu 1801 ou 1892, un petit trou­
peau de ce bétail a été expédié à la 
ferme expérimentale d’Ottawa. Mais 
en comparaison avec les bêtes impor­
tées qu’on y gardait sous les meilleurs 
soins, il ât piteuse figure. Mais dans 
ta rapport de l'année suivante, on lit 
un éloge bien mérité des qualités de 
la vache canadienne.

Ces faits devaient donner un élan 
bii n considérable à l’élevngo de eo 
bétail, importé de Bretagne et de 
Normandie il y a près de deux cent 
cinquante nus:

Malgré dos soins trop souvent in- 
feuibïants, malgré la sélection à ro* 
hours, qui aurait dû lui faire perdre 
h'»;> qualités primitives, nos vaches ont 
gardé leur aptitude laitière, et une 
proportion exceptionnelle de graisse 
dans le lait, que seules les vaches 
Jersey peuvent égaler ou surpasser.

Cette vitalité de la race est un 
avantage que ne possède aucune race 
étrangère. Los Durham*, tas Ayr­
shire», les Holstcins, les Jersey mû 
mes, ne sauraient conserver parfaite­
ment en co pays, malgré les soins les 
plus intelligents et les plus attentifs, 
leurs caractères spéciaux, sans l’ira 
porta tion de reproducteurs des pays 
d’origine, pour renouveler un sang 
duiYt les qualités se modifient sans 
cesse, kqu* l’influence du climat, et en 
conséquence des longs hivers qui tien­
nent les bêtes <!• ni une réclusion pro 
longée.

Sur la foi do certains traité» d'a­
griculture, et aussi d’éleveurs de races 
étrangères, on a cru bon d’introduire 
du sang étranger dans notre bétail. 
Ces essais ont presque toujours man­
qué lo but proposé. Mais ce qui n’a 
jamais manqué, c’est le retour au 
type primitif des élèves de cos oroiae-

lueuU, avec une diminution itas pro 
prié té s laitièio*.

type canadien, nu contraire, est 
fort vivace. Par ta moyen de l'enre­
gistrement, peu à peu, la couleur de 
la robe de l'animal deviendra unifor­
mément soit brune, soit noire. Au 
moyeu d’un* sélection intelligent*, 
les formes anguleuses » arrondiront, 
les muscles se développeront souh 
l’empire des bons soins, dès le jeune 
Age, rt notre race boviue deviendra 
1 égale des Jerseys, avec, en plu % des 
caractères fixes qui In feront la seule 
laitière vraiment profitable en ce 
pays.

Bout ma part, j’ai ou de» vaches 
Ayrshireduemeat entities au lu re des 
i/êncaloi/ieti, «les reproductc-nrs achetas, 
au prix fort, chez des éleveum «pii 
ont enlevé tas premiers prix nut diver­
ses expositions provinciales. Muta é 
les soins que j’v ai mis, jo puis «lire, 
sans hésiter, «pie ta bétail canadien 
me donne plu* de satisfaction. J’ai 
eu des records plus élovés pour la 
quantité du lait, avec tas Ayrshire, 
mais quelle difl’ércjice pour la qualité !

La tendance à l'embonpoint chez 
tas races étrangère* est au détriment 
«le la production laitière. Poids pour 
poids, frais d’entretien pour fiais 
« întriîtien, les bonnes vaches cans- 
«iiennes ne reconnaissent point «ta 
supérieures, pour la production du 
lait.

44 lia été fort remarqué qud la va­
che canadienne n’a point figure à 
l’exposition de Chicago, où pourtant 
nos produit-'' de laiterie, tant bourre 
quo fromage, ont primé. D'où vient 
cela ? A «pii en incombe la respon­
sabilité I A”// durait U jais ru. en 
haut lie k, des intérêts opposés au sue 
ces d'une exposition d'un béta\l cana­
dien, bien choisi, fjui aurait donné un 
fait e.ecoptionnelle.ment riche et fort 
abondant, en égard à la grosseur et à 
la dépense de nos roches laitières '(

44 Nous aimons à croire «pie M. le 
Commissaire do l’agriculture «le la 
province de Québec fera tout en son 
pouvoir pour favoriser l'enrcgistro- 
inont du bétail-souche canadien, et 
quo ta Dr J. A. Couture, chargé «lu 
«oiii «.ta l'enregistrement, sera rétribué 
«le telle sorte qu’il puisse *m v«-illcr, 
surtout pendant les prenitaro.*; années, 
ta bétail enregistré, pour faire dispa­
raître des registres toute bête .‘•ans 
valeur. L’avenir «le notre r. ce bovino 
canadienne est là. ”

- Commit niqué.

L’élection de Qufc-Ouost
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REQUISITION A M. DOBELL

Québec, 7 juin IMM.
Jt. K. Dobell, écr,

Québec.
Monsieur,

Nous, soussignés, électeur» de Québoo- 
OuoMt, vous prions «le vous porter cnn* 
«lidat pour lcaCoinmuucK k l’élection «pii 
a lieu ru ce moment dans notre division.

Votre indépendance do caractère, 
votre habileté duns tas affaires et votre 
intégrité nous iruipiroiit line confiance 
nlwiolim. Québec-Ouest trouverait eu 
vous un représentant et un homme pu­
blic dont tente circonscription électorale 
serait fièro.

Nos intérêts seraient sauvegardés ot 
notre développement assuré.

Nous vous promettons uotro appui le 
plus compile.
J. C. Howe, M. D. I). K. Drolet
i'îlz. Dalairo C«co. Italiinioii
Harold Kennedy G. K. Allan Jones 
Herbert H. l’rico J. O. McLinmnt 
Mark Tucker Alfred Burtliiaumo
Hans H Mge ns Go«». K. Glass
A. T. Duw.stm John V. Wolch
T1. H. Dtinn W, C. Scott
Fr«l J. Helhringteti Uoid, Craig (Jo
A. Tiiom Thomas Goslnind
F. T. Thomas Nap. G. Kirounç
Guo. K. l'osUui F. S. Wont her ley
G. J. Staton John Donnolly
Harold B. Shaw Jùiwiti IVipo
Thomas Holt John Fortier
William Carrier W. J. Fraacr
El. LomeHuricr Frs Duron in
Henry Blâme F. Huasol Halo
Harry Slnveley Joîm Glass
Jos. Fortier JamesTrumbell
Daniel McGio l'atnek ityan
Win A Uoas Martin Boniau
Joseph Burrowk J. Murphy
Joseph Parko W. W. Welch
F. J. Cock hum Joseph Dinatt
K. A. ibiaro H. B. Bignell
Arthur CnJfon James Diuan
B. Veritjt 1 Louis Moneguu
W. B. Scott John Mulcair
Michel Gativin Calvert Morritt 
J. Mou trou il Fro«leriok Hansen
J. Macara William Cottrell
Thomas Wheels n Jeun B. Boucher 
A. McCollum Jos. PJnmondtm 
Matthew Redmond T. H niions 
Joseph Tardif John Hunter
A. WmTliom P. Moriflsette
William McFaul Jas. Watt
S. Mitchell J. Bell, jr,
John Diuan Peter Bernard
John S. Thou». Adolf Dubeau
II. G. GuoJduy John Haugh
William Cook Francis Dinnu
»S. Iv. Shnw P. G. Busvière
J. F. Montgomery Hébert Bmlderi 
James MacNider William Gt*HUnd 
II. B. Smith William Dorau
Wr. Tiiom E. Weeb
Jolui J^iird, jr Joseph Bouclier
T. A. Piddington P. Piamondon
Henry Mictoau K*. Duheaii
W. W. Wiggs J. 1T. Green
Charles Garriépy Jmi. Beamtat
A. K. Hansen J«»! n O Jiriou
Frank G1as«s K. Moritsuelte
Robert Hn mil tou .loin» D. Warner 
Eugène Buisson D»uis Marcnux
John .birvis Edouard Dubois
Frank llowo LewisFnsk
Pierre Fortier Michael Dinan
L. P. Gdy James Doyle
O. L. Richardson Stephen Connolly 
Louis Savard 'fhomas Lsuncu
J. S. MacKenzîü Jacques Benoit
A. Toussaint D ivid Haugli
J. A. Reddy John Murray
Paul Blouiu John McFaul
E. J. Ilalb Ed. Durand
Samuel PaxiUAii J. lkinoit
D. Fraser Jot. Lynch
Alex. McArthur E. Desnoyom
Henry Jqviit Pierre Turcotte
Michael GaPaghoi J. Dubé
Joseph Joimlina W. C. Gibaono
Patrick Dinnu Claud Andrew
Charles Langlois Alex Pelchat 
Thomas Dinan J..mes Huron*
John McKibbon Michael Jluck
K. G. Scott Daniel Kano
Jas. B. Taylor Michael O Riley
Archil. Laurie James Potroy
Patrick Murphy A. J. M&xliâm «fc Co
Samuel J. SIiaw James Druham
G. C. Hossack John ^Ialouo

W, B- PUlUtthMn 
K.' Ù. Morêdith 
John 51 «M«dion
A. FrtCsor

K. H. Taylor 
A. H. Cook 
I* hn Liinl 
W. ClintJ
C. P. Champion
A nx électeurs de Çuebec-OneM,

Mcaalours,
Votro dUteict électoral se trouve «mis 

ivprêseiitant au Parlement «lopuU U 
urnrfc do votre ancien député, l’honorablo 
John Hearn.

J’ai eu l'honneur «le recovoir uno ré- 
«pliaition signée jvtr un grand nombre 
d’élcctcurH, m'invitant U tue présenter 
comme votre candidat, ut je suis hou­
leux liu constater qu’elle contient la 
signature de personnes de toutes nstio- 
lnlité» et croyances, appurtenant aux 
deux partie politiques.

En accomplissement «U- la promo.Me 
«pio je vous lis en 18V2, j'eorcpte de 
grand eusur et -ans arrière*pensée, .b* 
mu prtîftonto, cette f«»is, libre «lo t»»ulo 
attache à l'iui «p.olnuirpie des jiartia 
ixditiipies «jui nous divisent, et si vous 
m’élisez comme votro député, je. ne me 
laissera: pas guider, sur aucun»* «juos- 
ti»»n, Juki- l’esprit «le parti, mais je vote­
rai, ou meilleur «l«« mon jugement, pour 
«*«• que je cnut-ii «‘tre le plus grand mté- 
lèt «lu pays.

Jo déclare «h* la inani(*re lit plus fur 
mello que j«' m’efforcerai HjgkMalement à 
promouvoir ot i« développer, par tous les 
m«>>vus pratiques, la prospérité commer* 
ejule de In ville «lo Québec, où i’ai vécu 
la plus grande jxirtie de ion vio et dont 
!«)■; intérOU sont idontiquos nu.\ miens.

Si vmis mVlbioz, jo supporterai, avec 
tout l'énorgio dont je suis capable, tas 
mesures présenté» s «bm« l’intôrét «le la 
Puissance du Canada quauf à ce qui oon- 
cerne sen relations coinmereialc'i avec 
l’étranger ; j«; travaillerai de plus à
aplanir h* « olwta-de.s qui n«»us «unpécbriit 
«lr luire un comtm.TVO plus libre et plus 
«xmsidérahlt* a\«mj les cotanios e«*«irs «*t 
uotro utui»t*p*t rie, et je no cesserai «le 
rovcmliquer pour notre pays la récipro­
cité c« tmncroiaîe avec les Ktats-l nis, 
m»tro grande voisine, ut* une base juste 

t équitable.
• I d Vhouncur d'etre,

M csnicurs,
\ «j|.re ctavout» serviteur,

lin n\::u U. Doiiv.u..

QUEBEC-OUEST

Aux électeurs de Québec-
Ouest

«•

%

I
DETOUTiS:! SORTES

Vous éjjnrpnoi votro argent tout 01» 
y gagnant dans la quallto on vouant 
visitor notro assortiment avant «rache­
ter.
Toute maohino est grarantie

h
273-2/5 «UF. ST-PAUL

Québec
AUSSI

Fraserville, Québec
JO S. CO T E

MARCHAND I>E TABAC
335 KÎIE ST-PAULp PALAIS

Houli»rnpr«étniro «l«»s oélèl>r<»9 marques 
«!•* tabnuThoo l|Cof. «pioocllo I|rt Y%, C%»t«V 
Plug Chewing «dgnrort St Iiouis et 
Docter à 5«*. lesquels n'ont pas do rivaux 
pour lo prix.

Aussi grand nhulxde plpos « n cnisno 
pour $1.10 ot. $1.2.1 h «Loisir.

Tnbfio nnnadtan en feuille loi meilleurs 
qualités.

Un o viftltovous convaincra.
Prix spécial pour le gix»a. Lilêphoiie : 

lo:w. G a—Cm

Noun (loniions avis uu publie de nu mé­
fier «le coi tains détailloursqui «e servant do 
notre hhcllo Btir des boiiteülo<i remplirn «lu 
bière étrangère.

Toute bière «n bouteille, n'ayant pas un 
bouchon étampé h notre nom ou k celui «le 
M. Jo*. L’ôté, notre ne ni ernboiiteillcur K 
Québec, ne devra pae être connidéié comme 
venant «Je noua.

ROSWELL k FRERES.
15 inara—dm. Jf. p. s.

unr.t -At*

Printemps
1895

J. EftlSLÈT CARON
MARCHAND TAILLEUR

107 RUE SAINT-J EAU
Etofl’os pour pardessus

Etoffos pour complet
Etoffe» pour pantalon

ChoiniscH. Coliota.Cravatos.oto.
Lo tout provenant <!<•* raehlours eou- 

nmniifHcturlcra

N. R.-On coupe ou ooufeetloun^ pour 
le client «pii apporte «<>n éloffo.

J. EMILE CARON
q—1 ni.

PARDESSUS ’
-t;t-

Habillements
LD PRINTEMPS

Messieurs,

Ayant été choisi coin mu candidat pour 
1 élection «pii no fuit acli'ollemeiit dans 
«etto division électorale, ju me mote k 
votro dispodUou et j«» voua dcMiundo 
rtvipoctuounomcnt vtw auffrngon.

Depuis la deruièro tai*» «juo j’ai eu 
1 honneur «le |voua ndre*ncr la parole, 
certaines questions ont pris tolloitient 
<1 importance qu’cllcti exigent une décia* 
ration «le mes vu»»- sur ollun ; il out été 
Hiiperlhi dans ta temps «l’y faire allusion.

Ou a parlé du romaniemont «lu tarif, 
pu relations comme rein lus avec des paya 
«étranger* et avec d'autre* parties tie 
l'empira Initnnniqiiu ; ou parle du la 
que .ti‘»n de* écoles à M uiitoha et do 
cello dos «L ux Imicuo* itaim 1«: N«>1»1- 
OiieM. Et voua vou» attendez naturelle* 
mont il co «pie j expose Uica vues sur «'«w* 
questions tulle:* «pi’elles se préaemtent
a noim aujoiuvUiui.

Dans le jwvssé.j’ai \«*t«* |Miuruuo réduc­
tion de* taxes, notamment lorsque le 
Kucrc, le thé et le café ont été laite arti 
clos libres, iuiilagoant d’un acid coup lo# 
imycurs «le taxes «l’un faislenu «lu trois 
millions «L* piastre* unnu« lluimmf . .le 
me croirai* tenu on «iovoir «!«' favoriser 
encoro la réduettau «les o«»iitributi(»UH «lu 
peuple, lh «>ii dos modifient ions peuvent 
«ire faite* au tarif, a au a nuire à nas iu* 
«Listries nationale* ou a la population 
ouvrière «lu paya nu Rbiélice de celle «Iuh 
nul tea pays.

'l’outo merttiio ayant pour objet d'aiig- 
uieiiUi lo liulic extérieur ou intérieur 
sur «le bonnes bnsus ne peut iunu«ju».*r 
cl «ivoir mon phm ferme appui, et quant* 
a la léciprocité avec 1< « Etats l’nii, j’ai 
\«‘té p«»uv mettre dans m».s statuts une 
loi («pii est encore en force) engageant ta 
Dominion a une politique «lu réciprocité,
« t je .supporterais encore tout gouverne­
ment qui favoriserait’ une politique U 

% c ur «Un. tcrmeii uu*m justes.
La qu*. .Lion brillante «lu jour—-coïta 

écoles «lu MuuiL'ba—, j’«»ij»eru la 
voir réglée «L* manière ii rendre jootico à 
t«»us. Je serais pour «pie l’un remit à la 
minorité les droit h dont elle, jouissait 
avant IH90, «ït «Lmt elle* est maintenant 
«lépnuilléc, «*t. iiisiht«mt là «loasus comme 
«pie^t.ion d«» droit, je no funds en cota 
aucun uotnprotnw ; «*t déplus, je vote­
rais contre tout gouvernement qui nu 
rencontrerait pas mes vue* sous eu rap­
port .

Quant a la question «tas «leux langue*, 
je u'ai jamais pu voter pour priver mes 
compatriotes qui parlent une autre luu- 
grc que la mienne, «U* leurs droit* à ce 
propos.

Lu trafic du poit de Québec, «pii a 
tant décru depuis coh d*>inièrch an nées, 
uxigo qu’on l'auta si l'on veut qu’j! re­
vienne, pvitiullomoiit du moina, à eu 
qu’il uti«it hiiIl'ofoin. Je cr«»i* <gto l’ét.a- 
bliHxomont proposé d'une ligm. rapide do 
steamers ferait Inmiicoup un ce sons, ut 
ce serait mon intention conslaiito «iu 
fain- tout en inoig p«mvr.ir l’rmu-
rer.

FhiNiüurH indices amioiicont une i o- 
prise «lus albkire* «ur co continent »*t il 
ne peut y avoir «pie peu «le doute quo la 
ioii^-.ie période de «l«q rosaion aj'pruclic 
rapidement «ta «a lin. 11 n'est pas «lérai- 
Hoimablu du croire que dans un avenir 
prochain la question d'un pont k Qu<>l>cc 
se ranimera. Los ont reprise:» «ta chemina 
de fur attirent maintonunl J’aUontmn 
«lus capital) (os, et cola nécesNjton« oo 
ruccontamuut • co «ora aussi mon Dut «lo 
favoriser «nergiqnemont cotte entra- 
prise.

On ma pardonnera ai jo fais allusion 
aux norvicc* pas«éa. Né en oot.U) ville, 
j y «’b f?ril,di ot j’y suis resté t«»ut»» ma 
vio ; j’ni eu U conduire dos ontronrisoH 
iiji])orta)ito)i qui m’ont mis u rmlmu «lu 
«tanner de l'emphii à un grand nombre 
do travailleurs et pur ootméqucnt d'nidor 
ma ville natale. Et durant lus vingt* 
c;iuj ans que je vous ai aorvia au pai lo- 
mt ut, me» plu» grand» efforts <»nt t«»u- 
joiir» eu pour but «lu promouvoir lu** 
intérêts d ft b» ville et «lu district «ta Qué­
bec.

Si vou» mu faites do nouveau l'ium- 
uour du m’oiivoyor vnas ropréflentor au

«rlemont, jo aurai uornmo par lu passé, 
tin résident do Québec ot on tent tonip» 
prêt à Bubvenir aux besoin» «L? rno» com­
mettants.

J'ai I honnour d'être,
MoHoimir»,

Votre obéisxant serviteur, 
Thomak McGhkrvt.

Quebec, J2 avril 1895.

ARGENT A PRETER
Sur bien* fonds •

Pour U ville aeulcinmit

S'adresser h
A condiRnuv facile».

W. OLINT. agent.
ta Compagnie Canadlmnv «l’Emprunt» 

et «lo IMaoenieut» Mnttuil».
113 RUE SfllNT-PifcRRE

u élire, 20 octobre 189 ».
----------------------- rn

Loa Bloyolo» ♦
Waverloy

Sont )..*, MHbbKlUts 
SUR LE Ma il TUF. ga­
rai) Uh KtîPKRIEUltH 
àto»n, b level 06 fabri­
qués clans l’univern, on 

■s* tenant uonipt «* «lu prit. 
Gurautta appuyés pur un»* 

r»»iupagnta «Vun'mRilon «tn 
• lollarx. «lont !«**» ncrioiH va- 
I* nt «in l'or. W voua luis­
iez pas induire à payer 
pjUb**!ir*r. cav!«* Wuvoiïey 
u n pas «l«* mipér leur.

Catalogue «*x| é«l|« gratis 
sur d«*mau<i«*.
Indiana Rioyoie Oo,

tti II « '*.'*/■« /( <, / w./.
2 avril.

«—ra—*»»■

BAY LIS
MANUFAGTIJRINGr
COMPANY

1G-28 ruo Nazareth, Montréal
Les anolonn ot lo» plus

r.vancte oiunutacturiurn «lo

VERNIS
DU CANADA

il O « » t — I ».

Pilules Indiennes île Laisse
- pour -

Malurtlü» «lu role. Mal «lo To to, Bllo 
J a uu Use, Eto a vil 14% u mont,

CoiMtllMtl Mi. ol V
EN VENTE PARTOUT

fil vous no pou vc# pu w i lj« 
cki»ji VulrcpU.iriu vcl«*u. 6 rivott

31. L AROSE
WT=l F!JL LO-T^313 U JUO, JP.

Dépôt général »ui gros rt ni» détail ch «y. 
K. ttiroiix I'iùisj, 37-59 rue St-Bicrro, 
liasse-Villo.

Kn route oho# toa«! pîi vr a ».ji * x «
U avril Hit—lan U. Il

^ ■«—rut*-—

LES PIANOS
MR EXCELLE,U'S

Venant «l’ètro reçu *1. « inannfa<*tn*e» do r«»
nom huivante» :

“ 0. NEW00MBE CO
EVANS, BROS 00”

Un choix co nuit1'rutile «5 jtintun en /»«»*« 
rare.*, tel» que acajou blanc émaillé, loupes 
«lu noyer circ*a»iun, noy» r llongrot» on«l»i 
lé, bole Matin iimiié «lu Japon, crêne anti­
que, racinnn il'auajou, et «lilfércnla lïuip ri 
ulii'M do l’Uricnt.

PIANOS D’OCCASION
PRESQUE NEUFS

Kt en parfait or»lr««
l’iauodroit, Wobei »V 7fi octavo#, 71

corde» ........................ $150.00
Biano droit, Ktabur Ar. Co, 7 \ «nPavo», il

corde».........................................$ 170 00
Biano «hoit, le Petit Bijou, N. V.$150.00 
Viuno carr., CulcUciiug, Bonion, $100.00 
i'IiiMiouri* autre» pi.t'MM druitii M carré» «lo- 

pi«M............................................ $10.OU

In»trum'*i»ti «ta oulvro À cor tafl, man 
dniiim», gntUnc», cl ul«ï., ut.'1.

BERNARD, FILS & CIE
Kditfeiutita inusûpiu

5 rue Bt-Jean, Haute-Ville
—AZ». ir. wb W- f a ui».

A VENDP7E
I--------OOO— —

UNE TANNERIE POJIILE JJ PillXCOJTAHT
Lo »ou*<ng0é offre mi vent»1 un*' iiiagniti 

«pi<* taniicriu. Construite d n y » «plu 
j ans, ulta •••♦! **ii omIi imhit. J’ I»? »*v*t 
j complétée et l'niu y <!HÎ di»lnbnéu qar un 
! uqunduo rn très bon «»rdio. ICI b* »’»’ nitné»

à St ICte ar «ta la Ifaauer, .;i «pirlquee ar 
lient» 'le i7tgli»et«ur la route » ’udutauiii .i 
l’églirfo d» fit SylvintTu m u troU miihj» «In 
la garr du ciiruiin «ta f«*r " ta? IJm l*> u Ocii 
tia* ”, a 8tr Marie «b* 1% Buiiueu. l’Urc» 
parfailnul nonditiou» facilcH.

S'n«lrr*»»«jr à
LU U CS IJCSSA II! » 

Ferbl vniit‘1
Los.utrtl Piwt-Olürc, St K!i"'«i’

IM fév—2ln. B-an •
W VfMI'VW ca."jvi

Sifcycle» « von «Ire
Loa Lovoll Diamond.

]Stny«?lofi do counui do lwJIm pour homrm» 
ut fcinnuiH.

Bicyulou d«* 1 $y% lb» poui boinmc» ot fou. 
mm.

l)f>mi-cour:.o «lu SU Ihu, etc., juaqu'/i »l 1! 
Bi«i>nl«H pcnir Jo» j«unon gons ot Ju , • 

faute.
X«um luAohino» Iiuvi il aont Ion plus for 

qui ««x intent, oL on il. si un tempo I«m p 
l/-/p*roK

No» prix M«»nt. In» pbm i*as, »*i vous <• *. 
bidéroz !a qualité do» iiuichiiso*.

A\ant «l’ndoptur la mm hluo ** Lovoll 
Pcmj.h iivoiLM pondant doux mt i «Stmllé I 
fliflûroèite* rnnchlm*-, M u«*'« miiijiii 
coiivaitidii» quo lo bioycJo LOVLf «L ai 
toute» ta» ^araut.io.H i»)ssil»!<»».

VIDAL. FILS A CIL,
'J7-IU1 ruo kit-Paul.

Québec, iB mars 1B07- -lni.
—mm il i l i m:-juS*»-

PAUT-IL SE PURGER?

mvi noRKur BAVin mm

Nous avons actuollomcnt on
mains les plus bolios étoffes 
pour pardessus do haut ton ot 
twoods écossais pour habille­
ments.

Importations dirootos dos 
meilleurs maisons européen nos

V/. VINCENT
TAILLEUR

FABRIQUE38 RUE DE LA
8&—3UI.

ROBERT & Frère
Tailleurs en hahits

Ytannont d'uuviir un é iMiKbonmutà IVu 
cohffuuro d«.a mon

94 Ht-François ot 107do laOhapolla
Québec

Si’EC 1 ALITER: les éouiao«\<t.
MM. lo» membroi «lu clergé tr*‘>uv»?ront 

k luur étiiblinfumiciit un as^>i timon* rorn- 
plOt do drap<»,draps r.vdwdr «*t autroft p Or 
Bout ânes,M tweodo do promlèro dn -*e, 
ete. • .

Lesarnioet lo publie on frénéial sont 
spécinloraont Invitée e’iln vou Ion t avoir 
uu Imbil bien tait. C»nipe gArnntic.

Gn -er.

AVENDRE.-ta nwigné A «OU 
jours eu main» «ta' h 30 vache» l;»i 

tièio* qu'il vendra au cnolx do* acheteur»*. 
S’ * dresser ^
C LÉO BIT AS OOUTURK.

• Villjqj*St-Gh*rlo«,
30 n.\r«—lin 3f p »eni Roltaoiiu'

Sirop do Tjréb)uthln3 «1 i 
LavJoiotto, 15o ohoa faivo.M

Volbi une <jii* hL«* i 
que ho p«*soiit l<o*» • 
«w»ip » le ù l’a ri'. 
v/*«> du priu t •• m p 
1‘our t/btenir lit r»

r-.»üsc à «Mtl.e qm* 
i »D, demande/. d<m 
ai ; b'Mimp* nd'tiaifo 

n*. 'il col uuiTOftfUun» 
do fu-‘ 0 je inéna#çu a 
uno inai»».iii quo 1 » 
fumée de» ponlod • 
erukmiliiagé durOfB 
l'blver. L«‘«'orps hu­
main u'ast-U pas phi. 
prôctaii < que I s b.»j-

_ ___ ________ nerh'f» d'une mai.^m
Si e«?lIo-«:l nord apten à bo aoulltar, »»>• m - 
gana» «lu «•«u,jm no b» sont-ll pn>* nuasi 
[dus d'un titre? Pourquoi no prendrait- 
pito plus de soin <lo son corpa quo cio :*u
rmdhon? OIi ï uNwfc quo souvent miiijmnv 
ce qu’il faut pruidro otnir acooniplir ro 
nctlovkg^ si l’K^ntlrti a la c«»itscrvfttlon 
ri.. !.i ... Lu «uT.-l parmi i» * \ : ■
tfmw il v on a «pii sont t rou taump*. d'nu- 
tr-.a »|u!si)iit in«>fr«*nslreR,ot onlln d’aurm. 
qui soutirée prruictauees. Do <*oa der­
nière, il convient doô’en abrtndr tothlfr- 
niouL Mata parmi la» metllonroè ot qui
s'Mitioplua rucoiiirniindéossont les inir 
jtsl-lona j)r«HlulteM par lot Pilules ^nuri- 
qiiOrt do J. K. P. Haelcot. Cette purg^tta».... . »:•.... .«i ..i*/* i«« irmivfipr»#..«al teitament oflleaeo t\uo io trouverne 
mont a bi'îu voulu les recummll ro par ît*t * 
t )*IM pal «'titan, comme étant» utile ot ué-
qâMSalre publie. Tes pllulpa peuvent 
i‘î j-ii expt^dléivi r»nr la maIiO. No iuftü«('4c*i 
pas «JVn faire i'ee»al; snobez vous ndro^»- 
rtO’r à f'cn-eljrUfi du «ro* nnnrrgo e!;ez

j. E. P RACiCOTNà^ROBST-JOSSPit
caiat-Rooit, Qu^bîa,

.i .ion : MCm trJL 
i icii modooins.

ft

1
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Cité d3 Québec
HOTEL-DE-VILLE

Québec, 10 avril 1805.
A uno séanco spéciale du Consell-do- 

\lllo do la olio do Québec, tenue lo dix 
d'avril courant (1805) le rè*;io- 
niont biiivant a été lu une preiulèro fol», 
savoir;

Rédigé tu langue française
Cité de Québoo 1

DLtriut do Québec |
Nu 332

REGLEMENT
Coure ne ut los&flichcs.
Il est ordonné ot statué par le il il Con­

seil ot Je dit Council ordonne *ît statue 
ooinoio suit, savoir :

1 - IVrs:unie ne pourra agir comme affi­
cheur ou ne mettra d'alliehos en cettooité 
sans avoir préalable ment demandé ot 
obtenu une licence à col olTet, comme il 
est ci-apio» pourvu.

2— Nul uffiobour no mettra d'nflleho ou 
placard sur une muraille, porte, barrière, 
ou olôturo privée quelconquo sans avoir 
préalablement obtenu le consentement 
par écrit du propriétaire do telle inuraii- 
10, porte, barrière ou clôture.

3— Nul atilelnjur ne mettra une aflleho 
ou placard sur aucune bordure de trot- 
loir. poteau de télégraphe, de téléphone 
ou do lumière élecUbpie. borne-fontaine, 
clôture ou palissade d aucune place publi- 
queou sur un édifice public (juclcoucjiiQ 
ou sur un biHlmout ou quelque chose que 
ce soit eu dedans lie* parcs ou carrés pâ­
lies ou sur aucune des barrieros ou clô­
tures d’i-oeux. en la dite cité wins uno per­
mission préalable par écrit par l’Jnspoo 
teur do in Cité.

4— Nul afficheur ou autre personne 
n'&ftichcra dans aucune dus rues ou pin­
ces publiques rie la dite elté aucune an- 
lionet illustrée ou à sensation pour dési­
gner des drogues on méclocino», ou la na­
ture du traitement d’r.uéune maladie, ou 
aucun amusement public, représentation 
théâtrale ou loterie fl moins quo telle 
annonce n’iiit-été préalablement soumise 
nu chef de police ot approuvée par lui.

r>. la? chef de police est. par le présent 
au ori*é à émettre des licences a toiles 
pers idqgs qu’il croira qualitlées n agir 
o .mine a î tic heurs com nto susdit, el. a ré­
voquer et résilier les dites licenses toutes 
jeu fois et aussi souvent qu’il le jugera a 
propos ou que l'inconduite de la personne 
a <pti lu dit o licence aura été accordée lé­
gitimera cetto révocation ou résiliation, 
mais au comité do police appartiendra le 
droit do fixer lo nombre des licences qui 
seront émises chaque uunéo comme sus­
dit.

t>— Quiconque recevra toile licence pale 
ra au Tré-mrJer de la Cité par les mains 
du chef de police la somme de $*25.00.

7 -Tout es licences ainsi éml-tes expire­
ront le premier jour fie mai après qu elles 
ntiron* a ré accordées, à moins qu’elles ne 
soiein plun tôt révoquées et seront ronou- 
velables chaque année sur requête à ct;t 
effet.

8 -Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété privée en la dite cité pourri»,par 
lui-même ou pur ht* employés, afficher 
sur aucune partie de cette dite propriété 
tout avis au annonce quelconque pour les 
fin* de son commerce, ou dans son intérêt 
privé.

«- Le présent réglement no a’&ppliquo 
pas aux placards, annonces ou avis im­
primés quelconques que le conseil delà 
dite cité, ou aucun de ses départements, 
pourra requérir d’être publiées et affichée

Avis oet par le présent aoone nue lu» 
MAGASINS, ETAUX HT A^fKNTlQ 1>KB 
DIVERS MARCHES do coite cité MftfflV

u ésent ü< lié nue LES

DEUX . , „ > rsfret ____
des Jours ri-aprèi mènflfttaoé», SA voir:

Marchéf} Jïolîtcalm nt Jtorihelot, Mardi, 
le SEIZIEME jour d'avril prochain.

Marché Champlain et lo.*» étaux sur lo
«juui Çha ta plain, niorcivdi, lo DIX-SEP­
TIEME Jour d’avril prochain.

Marché Finlay, jeudi, lo DIX-HUITIE­
ME jour d’avril prochain.

Marche «lacquoR - Cartier, lundi, lo 
VINGT-DEUXIEME jour d’avril pro­
chain.

Marché St-Pierre, mardi, lo VINGT- 
TJiOISI EMK jour d'avril prochain.

Duür lo cas où les locataire* net uels ue 
viendraient pas û reuouveler lôurn baux 
aux jours susdits ou ne se cou formo- 
rairnt pas aux condit Ions st ipuléoe ou no

arrérages
P»

paye raient pas tous les arrérages de 
loyer par eux dus, les dits magasins,
étaux et appentis seront louésii 
tro applicatif, qui se conformera alors

tout »u-
.. . _____________  ot

lé aux dite» conditions.
Les clercs «bsédivers marchés ont reçu 

instruction du comité des marchés do 
ferinêr à eU»r lo dernier jour d’uvrli cou­
rant à clno heures p. ni., les étaux dont 
les baux n auront pasété passé» aux jour 
ci-dessus indiqué».

Uu mois «lo îoyoi d'avau ce et le prix do 
la lieenoo peur chaque étal, seront pavés 
par chaque locataire, avant la passation 
du c uit rat de bail par Ir* notaire alors et
là présent DANS LA DITE COUR DERE­
CORDER ET A NULLE AUTRE PLACE.
excepté les étaux sur lo quai Champlain 

air lesquels doux mois d’avance ou un 
xièmoau montant devra être, payé. 
Chaque locataire, avant l’exeoutlon «lu

cootrat du bail, fournira à la satisfaction 
de Son Honneur le maire deux bonne* et 
HUlIUantes caution* non locataires d’étal.

Si les baux ou aucun d>ux ne sont pus 
signés dans l’espace de 34 heures après 
l’adjudication, ils demeureront absolu­
ment nuis ot sans effet et le comité des 
marché* procédera do suite à une nou­
velle adjudication.

Los termes do paiements et les autres 
conditions du bail seront annoncés publl- 

iiix i
c procéder à la vente.

«jueinent sur les lieux par le notaire avant

Avis publie est de plu* donné que LUS 
REVENUS DE LA PESEE AfJ F( )1N

I

pour la bonne administration ot dans 1*in­
térêt, de la ditoeité, aux plaeard» ou an­
nonces imprimée» ayant pour objet do 
promouvoir quelqu’œuvrc do charité, ni 
aux excursions ou pèlerinage organisés 
flans un but «le bienluisaucc ou de dévo­
tion.

10- Quiconque contreviendra à auouno 
des dispositions du présent règlement se­
ra passible d’uue amende n’oxédant pan 
quara nto piastres ot Adéfaut de paiement 
immédiat de la dite amende et des frais, 
d’un emprisonnement pour une période 
n’oxoéclaut pas doux mois.

AVIS PUBLIC
Est par le présent donné au'en vertu do 

la 30e Hoctlou «lo l’acte ’2.) Viet., chap. 57,
toi qu'amendé parla soctlon 11.de 

' an.
Viot., ch. fil, le règlement ci-deBsus sera lu

iiu'amendé par la section n cic lacfo 
31 Vint., char». 33 ot la section 8 «lo l’acte 30

une seconde fois ot passé vendredi, lo 
dix-neuvième jour d'avril courant

II. J. J. B. CUOUINABD,
Greffier do la Cité.

Oitîé de Québec
HOTEL-DE-VILLE

REGLEMENT No 334 
Pour Axer, dét erminer et Imposer, pour

l’année civique du 1er mai 1835 au 1er nml
»rie-121)6, la taxe ou cotisation sur lo» propi 

U?s immobilières de la cité de Quôbno.pour
subvenir aux dénetises do la dite cite pen­
dant ot pour la alto année.

A une scauoe suéoialo du GonseJl de 
Ville do la cité «lo Québec, tenue mer­
credi, le dixième jour d’avril mil huit cent 
quatre-vingt-quinze, le règlement suivant 
a été lu une premiere fois.

REGLEMENT
Pour fixer, détormiuor et imposer, pour 

l’an née civique du 1er mal 1835 au lev 
mal 18(41, la taxe ou cotisation sur lus
propriétés immobilière»» de la elté de 
Quebec, pour subvenir aux dépenses de 
la dite ciré pendant et pour ladite année.

(Rédigé en langui française. )
Il est ordonné ot statué ot le «lit conseil 

ordonne et ntntuo comme suit, savoir :
lo Pour rencontrer les déponse» pour 

0 5 besoins du service civique pour 1 nn- 
m io fiscale du 1er mai mil nuit cent qua­
tre-vingt-quinze (1835) au 1er mai mil huit 
«•ont. quat ro-vlngi-seize (i?.0G). il Bat par lé
présent imposé sur la propriété immobi-

' dite cité * _“lièro imposable en Ja dite cité (|e Québec 
une cotisation ou taxe de dlx-sopt et-
demi par cent du mon Luit «lu loyer ai miel 
ou do la valeur locative anuuelle de la 
dito prou ri été, la dite cutisation ou taxe 
«lovant être «b? dix-sept ot demi par cent 
du montant «le l’intérêt annuel de la va­
leur actuelle pour les lots vacants.

2 > La «UUi cotisation ou taxe sera en­
trée par les cotlscmrs «le la dite cité duns 
les livres île cotisation* «le la dite cité 
pour la dite nnnéo et elle nom ot est Im­
posée et. elle sera ^payable ot prélevée ot 
peryue en mémo temps et «le la même ma­
nière que les autres colIsations et tax«*s 
déjà imposées et prélevées en la dite Cité.

AVIS PUBLIC
0Est par le présent donné qu'c» vertu 
do la 30e seul ion de 1'

«tonne ou en vertu 
l’aotf) 3i) vict., chan. 

57, te! qu'amendé par la section H «lo 
l’iio’o 31 VicL, chap. 33 et. la section 8 «lo 
l’acte 39 Vlct., oh. 61, K* règlement oi-cle»- 
sus sera lu une accoude f«*is et passé ven­
dredi lo dlx-mqivièmo jour d avril cou­
rant 11835.)

II. J. J. B. CH OIT [N AUD,
Greffier de la Cité.

CITE UE QU£B£C
B un au. du Greffier de la Cité

HOTEL-DE-VILLE
Québec, 28 mars 1835.

Avis public est par le présent, donné à 
toutes personnes ayant des comptes «x>u- 
tre aucun des département» municipaux 
deJaeitéd<$ Québoopour fourniture de 
SnatériauX ouvrages falls, comptes «lo 
trottoirs, i*éclaniatlouB «lo tou» genre» 
pour annonces, impressions, contingents, 
etc., d’avoir à Ic6 transmettre au Tréso­
rier de la Cité d'hui au 20 avril prooiiaiu 
(1325.)

11. J. J.B.CHOULNARD.
Gr« Hier de la Cité.

GÎTE D£_QUE8EC
Bureau du Greffier de. la Cité

HOTKL-DK-VILU;

Québec, 20 mars 1805. 
magasins, Etaux et Appentis 
Ivors ma reliés de In oitc, et «le»

baux de* nu
sur Ica «live................—>
Rovpiuw «lu Parc aux animaux, do la 
Pi'dco du Foin marché St-Paul of de la 
l’Oftcndu marché Eiulay, ot «les Etaux 
sur lo quai Champlain ot «le la l’esoo du 
cliarbiTU «sur lu marché Champlain.

DU MAHOHE SAINT-PAUL, ET DELA 
PESEE DU MARCHE FINLAY sprout
vendu* morcrcdi lo vlngt-quntrièmn jour 
«l’avril courant à deux neuri;sdo l'après-
midi, par eui’an public et. adjugé au nlu» 
liant ouohérissour du 1er mai proeuaiu
1885) au 30 avril 18)5: mise à prix pour 

«3elle du marché St-l'aui ?C03 et $201) 
pour «•«•!!« du marché l’Inlay,l«** montant* 
il'adiudifxition payables comptant. t/«ii- 
con«|uo voudra ouchérir devra exhiber un 
r«Y«i «l»i Trésorier «lo la Cite nu montant, 
de $100 pour dhaouue dos ne*ées, consta­
tant. le uép«U eut r«; 803 main-.

Des baux cfïntennilt l«>s «omlp ion» se­
ront alors et là signés nar le* rv«ijiifli«rn- 
tairos. Aufisl LES fiEvENUS pour un«»
année du 1er mai prochain au 30 avril 
1336, DE LA BALANCE PUBLIQUE 
POUR LE CHARBON »ur le marché 
Chvntplaiu établie par !«' règlement delà 
cité No 27»); b* loyer sera pnyablo tous les 
trois mol»ot. d’avance, lepi èmiev terme
comptant on signant l’acte «le louage, cl

‘hurtles trois antres a l’exnlrntl«»n «le «'hurjii^ 
trinmetn» 1» ocnlt «lu bail notarié et 
d'uuo copie pour iu cité sera alors et là 
pavé par lee adjucataircs locataires.

Pour plus amples informations. s'«idr«?b- 
»or au bureau du grefttor d«> la «dté. d’hui 
au jour «le la vente,«le 10 lui.ni., A 4 ii.p.tn.

H. J.H. GHOUINARD,
Grefüor «l«* la Oité.

AVIS
Noue, soussignés, désirons informer les 

marchands «>t les expéditoure «le niur- 
Ohnmiiwes de Québec à Montréal et le*
porta intermédiaires, qu«) uo us a voile ét«i 
nommé* ng«jntfl pour les gi^életfceg ot
barge» naviguant entre Québec et Mont­
réal, et que nous serons toujours prête.à 
donner lont.es les informâti«>u* concer­
nant le* barge» et le* frets.

Le* marchands «pii recevront. <l*»s mar- 
ohaadlbiit» «le Montréal par barge», vou­
dront bien s’adro*3cr aux soilssigims 
pour information

Téléphone 208.
ROBITAUjLE «V LAP EUR 1ERE, 

Coin <ie* rue» Bt-Plerre et Nous-lC-Fort, 
l«?r avril—lm

Bon nombre de modô'e do cos 
charma» ts instruments do , 

musiquo A action a ito 
mat.que désigne so .s 

lo nom do

Y fl P II 0 MI 0 S
Vionuont d’être reçus chez l’é 

ditour do mnsiquo

A. LAVIGNE
55 RUE DE LA FABRIQUE

Ou ils peuvent être examinés ot 
ou il sont on vontc à des

PRIX EXCESSIVEMENT MODIQUES
8 avril—

A LOUER
Deux magnifTquoe bureaux, chauffés à 

l'eau «diatulc ot éclairés nu gaz, si tués au1'oâu « hamn* et éclairés au gaz, si 
No 23 rue .St-I*jais, (Rent House.)

—AUSSI—
Jeu do «iiiilie», '* Bowling Alley,” nou­

vellement reconstruit et.«»u ordfe parfait, 
comprenant BAU «*t. dépendance».

Et aussi une spacieuse salle «Léchant il- 
Ioiib, rue du Palais, «*n fne«» do l’iiGtel Vic­
toria. Possession immédiate.

S’adresser à
CX E. TASCHEREAU, N. P.

Nt> 119 rue St-Piorro, Québec.
18 mai**—

KOPEAIJTÜS
-DU-

PRINTEMPS
Par le M PARISIAN "

Dernières formes do Manteaux, Gilets et 
Capes.

Nouveaux dessins en soies, étoffes à lt«>- 
bos et oostume*.

Ijos dernières productions do la iii<h1«y 
française ot anglaise, chapeaux en pail­
le et eu cell s se, Fleurs, plumes, orne­
mente.

Lcr «lernlèves nouveautés on garnitures,
prendriParassols, Robes pour prendre lo thé. 

Un assortiment, très bien choisi do Ru­
bans, Dentelles, Bas, Gants, ObfUes.eto.

CL0V2R, FRY &CIS
Déparbcmont du tailleur

Nouvellement reçu:
Etoffes pour Pardessus.

Etoffes pour complets
Etoffe* pour pantalons

Des meillouros mnnufueturoH d*Angle- 
torro ot d’Ecosse.

Aussi une grande variété d'habillements 
pour jeune» gan^ns, imperméables,cra­
vates, cola ot un assortiinont général de 
marchandises pour mosslours.

Glover, Fry «t Cie
AN IDEAL FAMILY MEDICINE

uv«:r nnu l»w«
. RIP/.N8 TABULES #

L’ELECTEUR
1 '1 '-Ai'--'J 1

CHARRUES

FROST & WOOD
AIN»! QPK

Herses à dents
A KEOKSOIt'B’.S

En aoisr angulaire 
De toutos res grandeur

Ces charrue# et lieraes sont recon­
nues comme étant los ineiUeures. 
Nous les offrons aux marchand» ou 
autre» «]ui veulent les acheter par de­
mi douzain«? à la fois au prix du gros. 
Pour la qualité et les prix nous dé­
fions toute compétition.

Nous avons aussi un assortiment 
do Herses à bêches, Cultivateurs, Se­
moirs, Rouleaux ot d’instruments 
aratoires en général.

Aussi, ENG T NB,BOUILLOIK ES, 
et MAC H IN ES do toutes sortes pour 
moulins à scie d<? la maison.

Waterous Eiims Works Oo
PLANERS, etc., de MacGregor, 

Oourlay, it Co. G alt, Canada Tool 
Works, DunduH, etc., etc.

WM. A. ROSS
78 RUE SAINT PAUL

3L-A.

Dü CANADA
lîîfift, Rhc iLi re-Üiiiiift
Tirage :

CHAQUE MERCREDI
Prix tlu Billet - - - 2ëc ot 10c.

AGENT GENERAL

Ant LANGLOIS,

26 Goto Lamontagne, Québec

Téléphone : 1#<3301
3 avril— i an.

LA SOCI2TE

ARTISTIQUE GàMDIEME
Fondé» «lani» le. but «lo répamlro et «le «lévo* 

lopp^îr le gofft «le la iiiusi«|UO et «l'eu- 
«îourager !en artistes

(Imîornoréc par i.etttrcs Patentes, le 24 
décembre 181M5.

Capital-action.......................... $50,030

BUREAUX:

1866 St Catlieiine, Montréal
Robert Galibois, 121 St Paul,

Québoo.
AGENT PRINCIPAL POUR QUEBEC ET LEVIS
2,851 Prix «l’uiio valeur «le $5,003 

sont distribué* tous les quinze jour*.
1 prix «l’une valeur «le $1,000 
1 •• “ ** 400
1 '* “ “ 150

et une foule d’autre}* prix variant de $50 à * ^100.
PRIX Dü BILLET 10 ot»

Tirago public « t gratuit tous les quinze 
jours dans les salles de l’Union St Joseph, 
rue Sto Catherine. Montréal.

,FRVA!5.HW00H&Q;
»P0RT*TEDüflPiÂN6s

EINTZMAN Co.
^asoN&risch

BROTHERS N.Y.J

S77RüeSUoseph
ir sr.ROCM '
m QUEBk’C.'^THELEPHONE 27C ^ k 7 /

L© flacon dos familles

d’Aruica
Fabriquées par les RU. FP. Ti-appistes de 

Notro-Dame des Neiges, à Saiut- 
ijutrcnt-les b»m*

Ardèche (Franco)

Excellent niédicatnent dan» le» cas do 
Gastralgie, Rhumatisme», Paraivaiee, Em­
barras cPestomae,Digestion» troublées,Nau­
sées, vomissement», Fièvre* paludéennes et 
typhoïdes, contusion», luxations, fractures, 
brûlures, etc., etc., etc.

S'emploie aussi comme eau de toilette, 
pour loe soins de la bouche, et est tfès effi­
cace contre l'alopéoio ou cliftlo «les cite- 
veux.

PRIX : $8.00 la douzAiae.
L© Flacon, 75 cents

DEPOT A QUEBEC
Pour les marchands soulomont

------ CHEZ-------

Joseph Hamel & Cie
RUE DALHOUSIE

12 oct—1 an.

DRL.J.A.SliÂ%D
Professeur h T Université Laval

Oculisto otaurieto

46 BUE SA IN TL OU 18
G «ept—1 an

Dr ARTflÜft SIMARD
Frofcsæur ugrécé à l'jJoiversité Laval

' CHIHURCtlteN
1» Rufc <ftst Parloir

• p t9 -4 VL

PÂQUE

NOTRE STOCK DE

rouai st

CHAPEAUX de FECÏRE

!
I

216 Rue Saint-Joseph, Saïnt-Boch
I
I

POUR UN SET DE
CHAMBRE A COUCHER

3ESæsr 33£2*3tî53 -5-’3‘(D"SÎ.

Est maintenant an oomplet 
dan.-) tons los dépar­

tement»

CHAPEAUX FASHIONABLES
DEPUIS $100 EN MONTANT

C.R.RENFREW à 00
35-37 RUE BUABE

10 a -lin.
HAUTE-VILLE

fft

Une spécialité : Dans les sets de salon en crin, 
en peluche et en brocatelle

AUSSI

Miroirs, Cadres et floüfures provenant des meilleurs manufactures' *<?

REMARQUES ET CONDITIONS : Nous vendons payable à
■

la semaine et a des conditions faciles et sans surcharge, pour* 
la bonne raison que nous n’avons à payer personne pour la

T «• ci après LUNDI le 1er AVRIL 1905 
S J h » trains p.n tirnnt du Tunnimi*. rue 

St-Amlré, Jrlée Lnuine, Québec, et arri­
veront comme suit, excepté le dimanche :

DSFAÎIT DE QUEBEC 
7.30 a. m. Exprehs direct, lundi et jou«li 

arrive à R obéi* val 0.55 p. m. 
et à Chicoutimi 9.10 p. ni. 

4.15 p. m. Malle locale, tou» leu jours, 
arrive à St-R-iymond à G.57 
j>. m., et PO rendra jiisqu’à ia 
Uivido à-l’iorio i« lundi,«ner- 
• i « di i l vcuflrcdi, y ai rivant 
ft N.25 p. m.

AXtiUVE A QUEBEC 
0.0G tl. m. Malle locale, partaijt «lo St- 

Raymond tou* lea jours à 6 lu 
a. m. Ht parlant «le b» Rixdo* 

i'ierioà 4.45 a.in.lo mur* 
«li, je.udi «:t samedi.

3.40 p. m. Hxpre»« direct partant -tlo 
Uhicoutimi ft 0.40 a. m. mar­
di «*t «anicdt, et de 
Robcrval, ft a 52 a. ni.

Sur la divibirm «tes Ba««bos Luur?utide3 
les t rains voyagent comme suit : Départ 
de la jonction liivière a Pierre ft H h. a. m. 
le mardi, n.trjrodi, vendredi et b wmedi, ot 
ft II b* »*• in. le Inndi et jcuai, pour la 
joli .Lion St-Tite, embmnchcniont «Ica Bile-*. 
Arrivée a la jonction Rivière ft Pierre ft 5.05 
F. M. le mardi et aamodi, faisant raccorde- 
meut avec le train pour Québec, et ft 5.50 
p. ni. le lundi, mercredi, jeudi et vendredi.

20 minutes nu Lie Edouard pour pren­
dre lu lundi.

L’oxpresH dlreoL do Québoc cnrro«pnml \ 
Chicoutimi avoc. les bale.iux k vnj»cur «lu àa- 
gueimy durant la saison «le navigation

SERVICE SUBURBAIN. - Des billets 
«U» saison Seront vomius aux prix réduite 
ordinaires durant les mois «l'été, douuaiit 
droit nu transport gratuit «lo» rlTcte de 
nu'rmgo ot. «les provisions pour la consom­
mation journalière.

flibetu do retour «lo prmnlôro olaasa \tç 
prix d’un draplo hi lier, do Qiubec a tout j » 131 
Kn*.Ion-tau nord Uo Uti^rî©«3'ic^t., ônai« 
iMnanodit bons pour rovona* jusiu'uii 
mu-dinui vaut,

JCxoclîcnt i-» torrcM h vniulro par le Gouvor 
ncmor.t dans la vallée du LaoSt-Jcaa ftdc3 
prix nominaux.

Izî chemin de «or tran3portorale? rmavovix 
colonsotlour*famille* ot uooqaxntité limité* 
de leurs cffoU <lo ménagoGRATW

On p«'nt m* procurer dos billets do du- 
eaeo chez l\ M. STOUfCING vls-a-viHl'aîod 
fcii-iX)uu et a n Uliateau-b'rontonao, et au bu- 
loan du l’aoiUquc. 4 rno de la Kabrlpio.
Alex. Hardy...............

Agent Général F. k V.
«J» G. Scott,

Secrétaire et Gérant.
31 mars 1805.

rj» tjoa «fvr+sjrr. •» * * ic *rrm:
CKÎHIS B.- Fî3

^«ekc, “ ,

& Cinrlsïoiî

Traverse de Quebec et Loris
1 ES BATEAUX DKOMTTlCTKA.VK10SK(ls 
ii to"tompslj poruiétUoS iodlou.iobo ccojp^ 
QUilteionti

UOfiiBEC LEVi.S
Four lo Grand--Trou2 

A. H.

7,00 Hallo Ijl’ Qasit
A. M.

VdioTralo mlxtoosnr 
HlohmoiuL 

11.®» Train h)xpro«s 
rapide pour l’ouost [ F,M.

F. %U„ 1 2.*i Train JBxproii
<;.iü Aloiiopourl’OttOiO \ rapide dol'üaaJi 

Feux l’xuto rcoloa usi 
A. M.

7.00 Mixtodolllvlè 
«lu Lirc<iu ly>up| 

4LOO Malle do Hall-
Ut

/.M.
72M»TrAln (acootnnio 

«i&Uon via enau- 
ülcro pour U m- 

vièredu Lxjop 
fc7.3 Mal'.eponrOamo 

bel tou.
^ loAl Mallrponr Hali­

fax.
4.3 • Train «aooomaso 
dation pour la Kivlè- 
redu Loup. '

Tourlo Qudboa-Csatra,

RM.

1.3) Malle doUa ns
OjliJa

p .M.

l?.3o Trainmlxtepour
titrJojoph.

1.80 Ex prose pour
dborbroo**

A. -d.

;0,'W Train MJ xt« da 
pJc

R.M.
;*J »

i a j

PRIME EXCEPÏI0NNÜLLE

livraison de nos meubles ainsi que pour la collection.
29 Tnars—1m.

rvm

ST1

LKUNE ALLAN
V/iTEUZlS DE LA MALLE ROYALE

1891—Saison d’Hlvor—1895

l^ligniH do cette oonptT’do coin no­
uent dn va pour* i doublo eiulu, oon^truit»
eurloüiydo

TOUT KN KKK KT KM AOlKlt
Us pont eonfltrulta on coiupartioionta étanoho. 
nosoui panPUrp.iH-iàbi^ eu foroo, vitoMe oc 
confort, o. sont pourvu/» do toutos Ion aruÀllo* 
ratious mol or tio* quo l’oxpcriouoe pratiqua 
p^utgjtfgorcr.

ggaSEfeg

•r
i

Borvloo de 1a Mallo entre Liverpoll 
Haï i ten et Portluuff

De
I-l\crpioî

10 Jan 
24 •• 

Fûv*
21

« •21 
4 Avril

1 f.-u j Tlo 
Vapours Portland.; Halifax

NmnUiçvu .. 3l Jan 
MotiKolian... Ji Kev 
Ijaurcntian... ri 
Nuint«lian... 
Mongolian.. 
HnrUiun....

N «uddian...

r*14 M
>g ..

U Avril 
:ô -

2 Fév

2 M ira

13 Avril 5

uu
ci*.b.t.0'3 do première olassosont sttOOoe 

i contre du navire où le tan<13««'et le rduj

SS allumettes S. B.BDDY' 
ont atteint un point de 

““ perfection que Ton peut 
obtenir tout ce que l’on dé­
sire d’elles.

Elles représentent le 
plus haut point connu dans
la fabrication d’allumettes 
moderne.

lia ru font lo ntoinQ «entw. J.nium/u Oloclri- 
q jo purpjiu a lu dlspu.-iliop de» voyageur* ù 
n’imc«)rte quelle hoürc <ln Jour otdoln. nuif. 
Salin de musique et fumoir H-.ir le pont île 
proinouade. (Jabinas chaiiifoc* a la vapeur.

La* vapeurslaLaant, Portluud vorô l p. nu. 
lu Jouai, eu »1 O esb possible iuim'^liatcincnc 
après l’atrlvô «lu train du Grand-Trono. dû à 
Portland ft midi, otlatmont Halifax von 1 p. 
ni, lo samedi, ot *1 c'e»it nosslblo, ««pros l’arrl* 
voo «lu train «lu l’interooloniâl. dû ft Halifax 
ft midi, avec Malle* cl Passagers.
PRIX DU PA SS AG B DEPUIS QUEBEC

Par S. S. PARISIAN
Cabin* b.......................... ?57 50, $67.50, $82.50

Par tout autre .-teamen
CnbinoN.................................  ........ £>7.50 cl $07.53
lntcnn<V Unite*................................................ f:«5.'Û
Km repou t........................................................ .il8.«*0

Rilb.'U d« rotom émané A prix réduits

Service do Gl.isscw. London 
derry et Bo3t

Do
OIobijow
h ilOBlOII

Vapeurs
Do llost.on 

A 1*1 meow 
io ou vers le

1S )nn. 
20 **

A féV.
llfôv.

Peruvian...........
Pornos uni an —
Sarniatlun.........
Sibiuian..............

2 Février 
12 •*

21 *•
2 Murs

m

y

AHNONGE DU PRIMTEMPS !
"VT ous sommes maintomant prôta pour la commerce

«la printemps. Notre asiurtiinuMt c»t plus ebol&i et jilua nu’lé 
jumaiP. Non tailleurs Boni les premiers dans leur métier. Non g
toujours «le l’avant. ^

i «i-V'

A. MOUE NC
MAKOHAN23-TA.ILLEUR

E ÎVI
3 2 8 ZVJE SASMT - JEA£3

Ce*» vapeurs noirani^artcuc pv» dj p\i 
allant, ou Europa.

« vin**

Un uiMocln d’expérionoa osl aar ch vq u va­
peur.

Pusconiialssomciiwi sa.it aonuôs % Llverpaol 
cl A tou-i loi ports coniltioiilaux du Uan uli
tl.düB Etat* do ï'oJCit.

J’our i».us iimpios dit xi ! j. s’adre.«;cr «

Commençant^©t anr\« lundi. \a\ 
oct, I8iff lo* convoi* clrftTorj »t oj a mBUlU

LA SEMAINE
Départ do «Jiaoooo. a Sic-Anno

72>6 A. .VL IUUÜ^V.AL
f.W I*. AL 7.2ü p. AL

Déport do Ste* Anna Arrivée A Qu Vboo
M.U.U. H.50 A. Vf

)]/•«• A M. oxccptMo sitiodl 1AÔ71*. XL 
lKVUP. M. Hamodisotilomono 1.25 l\ AI.

LE iJlMArkCUS
Dépurl do QuiboJ Arrivée A Ste-A«m 0

'<•55 A. AL V.00A. il.
l,C(P.At 8.05P. M.
5,30 P. M. (;.Vô P. AL

Dérartdodto-Aom Arrive©* «^»43sj
Mb A. AL 1=^.0 A. AL

lL50A.iL 3L67P. AL
( ( OP. AL é-n.«P.AL

PeurauirosInfor natljai. •’adronoc > * « i- 
rlmmdant.
Vv. U. ivusaoll,

tiariuto «niant.
II. J. Bocmer

Pro.-ldont

30 nov. 1804

ALLAN. HAiZ âc CIS
Agents

C11I5LIIN DK FER

QliËBËt-OkiiVT IÜL
Fervico diruet ontre (juéboc ot floston via 

Shcrbrooltc ot lo Jfostcn a:i«l Maine.
1 tacvoru©minW «llruoin pour Portland ot 

tour 1(» point» <iu M&lnu vlû la Jonction do 
DmtHWcU et lo chemin do f©;- M «ino Contrai* 
Le et aprôa Lundi, lot GUT. 15J4. Iji

KAl Impart do Québec Itravorsj) 1.1 >
Départ do IAvU i 2.00 p.m 
Arrivo % JoooUou DudswoU\ 

u.ki p.m.
ArrivcA Hhorhro«ifco \ 7,53)• ru 
Arrlvoft Dodon * 8. Uo.ni.

, Arrive\ NowYork \ 11,1 j 
Chars dortoirs ©t parloirs «le Q iébjo * »ji- 

ten cl. bprinlloio,
MIXTE—Départ de Québoo (tr.i verso) . tj,j; 

p. m.
Depart de lAvia * 1.10p.m 
An i vol Sl-Fmn;on (% ,*.J ) f. 1- 

ALLANT AU NORD °
J~*l'lifcfcS—l)él Artdo N«w* York \ I % ti.

Depart do Jloston i 7..Uo.m. 
Départ d-> Hhorbroelco ft i. u %.m, 
Arrivoft i Avis ft l Mo.no.
AtTivo ft QuSbe'* (Traranal

>U7JL

SO

C nrlolr» <1., Ho. to riSprlmrlltMdft «Juôboc* „
MIXTE-.Départ do Ht-I* ranooD «1.00 % m. 

Départ «lo J «Auction liovico/, )j *. «n.

St-Ja«üpft.

Expro»* do
fcliuroi-ftdkj

ofTorte aux nhonnéB anciens etnouvoaux 
do la Revue Oanadlonne

•—xo:o:x——
A toute p»i**r»iiti* nui noua ouvorrn d’iol 

au 1er iiiîti proohnfn la aomn)o du $2.50 
pour l’aboiniomqnt à la Revue Can a-I • V * » • 1 I* »*V*I I ’.AI W te w •• — -

PJENNKtlo l’annéu 1«D5, l’atlministration 
offre, otv...^p joiume prima exouptlôunoïlo et. «*x- 
tréiüoraont avantagouso, do fournir nu 
prit do $2.30 seulement uu ouvrage bo 
vendant ooiirnihflîeut êio : LL jKLPER- 
TpIKE NATIONAL; Gu i beaux vol., 
gram Jp-8. orné» d'ud araffiî nombro do 
portraits d auteur canadleuB.

Féur recevoir cotbe primo par la poste, 
prlèro d'n jouter, pour lo Canada, 25 et», 
pour les Etats-Unis, 60 ctw.

AcnWT ; J. O. FILTEAU,
1er avril—lm ‘ ' * 27 ruo Buade.

Arrive à LevD iO.iDa. ni.
. Arrivoft O.iébeolTravoraollJ. 15k.m. 

n. il. -i/.H irai iu du puHi.i^cr* cireuloub 
tous ici Io.iiVj dim iiiéhcuxoepte.

C CHt ia souln Utc io ayant ao« oonvols db 
rcctsouirn «Juéboo o» to n 1*14 ou iroira <lo i i 
douvcIIo Aiifrloterro -»o raocnr«taut avua ij 
iioston et Malno ©:. 1« Mihio Courrai.

Itaceordonumt f lit ft lAvDctftla .»onclton 
d’Arlakaavoo le^ tralm «lo l’intercoloniil. 
J>aK*»K©-« expédiés dirooLemont vor* tou* hi 
points do la Nouvollo AïKÎoterro,

Pou*autres Informations. «n'irc4"Çr.\u lln- 
itan (îénôral «lo* RI Mots, vls-ft-vU lh.At.ol .SU 
Louis, Québoo. et % la station du cho.uln da 
Québec Contrai, quad do la Traversa 
A Ulo, Québec FRANK Q 11 U ND Y.

Eariu teudft a t x * .urftU
J.TT.WATiML 

GérnntrliAraL frétât i v««

Nous invitons nos pratiques et le public on général à 
venir visiter un de nos rayons, celui des Tapis,prélarla ot gar­
nitures de ma ison.sur lequel nous attirons une attention toute 
spéciale sur les înareluiudises do grande valeur et do la plus 
haute nouveauté que ce département comprend ; on outre 
vous y trouverez une grande quantité de rideaux on chenille, 
valant $4.50 la paire pour $3.00, aussi en satin Russe, broeà- 
tello. point No*iiingliam. point Suisse brodé, blanc ot crômo, 
un joli choix de satines fleuries, cretonnes françaises, mous­
seline des Indes pour tentures et draperies à des prix exces­
sivement bas.

Nous attirons aussi votre attention sur 1q departement 
do la modiste en chapeaux ou vous trouverez un grand assor­
timent de chapeaux garnis et non garnis ainsi que (leurs, plu­
mes, rubans et garnitures de toutes sortes dans les dormers
ifoüfcs.
e Uno visite vous convaindcva du bon marché de nos prix.

Oj5k.nST_A.3I>-A. STTS3PE1STID KIR CO-
205 RUS SAI8T-J0SIPH

ALFRED R0BITA1LLE

J. E île Roy
PHARMACIEN

109 RUE SAINT-JEAN

CAMPHRE
54c la livre

MothBAlla ryo , lb
(Boulos pour les mitres) |

Anchor Weo lm oss Cnro
G2c lu bouteille.

Dépôt général «le» méGleament» Knolpp 
ToIIob yt Yètoment» c<mfootlounée»fchautt- 
éettoô pour nommes, bas pour dame». 
Téléphone 024.

Liniment
buoherons.

Mluard, l'ami,do s

Est le seul manufacturier de vinaigre
— DEPUIS —

Montreal JUSQU’A Halifax
“ PHENO-BANUM ”

Le Merveilleux ‘‘Quickcure ” contre le
j!

Considéré par los méiloeina et les «lontist.es MAL DE DENTS
mine la plus importante découverte. Lu

fcr.Iafaveü iu3tru’ Brûlures, Ooupnres
comme 
V© 
me

89444

D86C



L'EU (Ti;Ull
Feuilleton de L* ELECT EU ?
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Lavengeance
DU PROSCRIT

Le comte Saiidorf uô pouvait 
plus nier. Il parla donc do ses 
deux amis, üu mouvement, qui 
devait amener la séparation de 
hi Hongrie et de l'Autriche, 
puis la reconstitution autono­
mique du royaume des anciens 
Magyars, ai ait été préparé pu* 
eux. «Sans leur arrestation, ii eut 
éclaté récemment, et Ju Hon- 
o-ric aurait reconquis son indé­
pendance. Mathias Sandorf, se 
donnant pour le chet de la cons­
piration, ne voulut laisser à bes 
« o -a ce usé s qu’un rôle secon­
daire. Mais ceux-ci protestèrent 
«-.ont re les paroles du comte, et 
revendiquèrent avec l'honneur 
d’avoir ôté ses complices l'hon­
neur de partager ion sort.

Le débat ne pouvait plus 
être long. D'ailleurs, lorsque le 
président du conseil interrogea 
ic> accusés sur leurs relations 
au dehors, ils refusèrent de ré­
pondre. l'as un nom ne fut pro­
noncé, pas un ne devait l’être 

‘ Vous avez nos trois tètes, 
répondit simplement le comte 
Sandorf, et elles doivent vous 
su Hire. '*

Trois tètes seulement, car le 
» ointe Sandori s'attacha alors à 
disculper Sarcany, un jeune 
comptable, employé dans la 
maison de Ladislas Zal lunar, 
sur la recommandation du ban­
quier Silos Toron*’'al.

Sarcany ne put que eonfir- 
m«T les dires du comte San­
dori. Il ne savait rien do la 
conspiration 11 avait été le pre­
mier surpris d’apprendre que 
dans cette paisible demeure do 
l'Acquedotto su tramait un com­
plot contre la sûreté do l'Etat 
S’il n'avait pas protesté au mo­
ment de son arrestation, c'est 
qu'il ne savait même pas de 
cjiioi il s'agissait.

Nile comte Sandorf ni lui 
n’eurent de difficulté à établir 
cette situation et il est proba­
ble <j uc le conseil de guerre 

, 7 vavuit son opinion faite à cet 
il., égard. Aussi, sur l’avis du rap- 

porlenr, l’accusation relevée 
ail. contre Sarcany fut-elle presque 

■v; ' au Ksi ! ôt abandonnée.
™ Vers deux heures de T après- 
midi, les débats de cette affaire 

'' étaient terminés, et, séance le- 
^jixJjLante, le jugement fut rendu. 

a Le comte Mathias Sandorf, 
*«e comte l^adislas Zathmar, le 
^professeur Etienne Bntliory, 
convaincus de liante trahison 
envers l’Etat, étaient condam­
nes à la peine de mort.

Les condamnés devaient être 
passés par les armes dans la 
cour même de la forteresse.

i/exécution se ferait dans les 
q u a r a n t es - hui t h e u r es.

Sarcany était renvoyé des 
fins’ do l’accusation ; mais il de­
vait être réintégré à la prison 
Jusqu’à la levée de l’écrou, qui 
ne serait faite qu’après l’exécu­
tion du jugement.

Le même jugement pronon­
çait aussi la confiscation des 
biens (les trois condamnés.

Ordre fut donné de ramener 
t*n leur prison le comteSandorf 
Ladislas Zathmar et Etienne 
Bathory. #

Sarcany fut reconduit dans 
lu cellule qu’il occupait au 
fond d’un couloir elliptique du 
deuxième étage du donjon. 
Quant au comte Sandorf et à 
ses deux amis, pendant les der­
nières heures qui leur restaieut 
ù vivre, ils allaient êtro incar­
cérés dans une assez vastecel- 
lule, situé au même étage, pré­
cisément à l’extrémité du grand 
axe de oeito ellipse que décri­
vait le couloir. Cette lois lo se- 
< rot était levé. Les condamnés 
seraient réunis jusqu'au mo­
ment do mourir.

Ce fut une consolation, ce 
fut même une joie pour eux, 
lorsqu'ils eurent été laissés 
seuls, lorsqu’il leur fut permis 
de s’abandonner à une émotion 
qu’ils pouvaient laisser enfin 
déborder. S’ils avaient su se 
coniortenir devant leur ju^es, 
la réaction se fit alors, ot là, 
sans témoins, ils s’ouvrirent 
leurs bras et s’y pressèrent.

" Mes amis, dit le comte San­
dori, c’est moi qui aurai causé 
votre mort ! Mais je n’ai point 
a vous en demander pardon ! 
H s’agissait de l’indépendance 
de la Hongrie! Notre couse 
était juste ! C’était un devoir de 
lu défendre ! Ce sera un hon­
neur de mourir pour cdle !

—Mathias, répondit Etienne 
Bathory, nous te remercions, 
au contraire, de nous avoir as­
sociés à cette œuvre patrioti­
que qui aura été l’œuvre de 
toute to vie...

—Comme nous serous asso­
ciés dans la mort! "ajouta iroi- 
ucuienf le comte Zathmar.

, l uis, pondant uu moment do 
Micnccy tous trois regardèrent

u
h
Jvj
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cette sombre cellule, dans la 
quelle devaient se passer leurs 
dernières heures. Une étroite 
fenêtre, percée * dans l'épaisse 
muraille du donjon, à peine. 
Elle était meublée de trois lits 
do 1er, de quelques chaises, 
d’une table et de tablettes 
fixées aux parois, sur lesquel­
les se trouvaient divers usten­
siles.

Pendant que Ladislas Zath­
mar et Etienne Bathory ko lais­
saient absorber par leurs rélle- 
xions, le comte Sandorf allait 
11 venait dans la cellule.

Ladislas Zathmar seul au 
monde, sans aucun lien de fa­
mille n’avait plus que .son vieux 
serviteur Borik pour le plurer.

11 n’en était pas ainsi d lîtien- 
no IJüthorp. Su mort ne 1 nip­
pait pas que lui seul. Il avait 
une femme et, un fils que ce 
coup allait atteindre. Ces êtres 
si chers pouvaient en mourir ! 
Et, s’ils lui survivaient, quello 
existence les attendait ! Quel 
avenir pour cette femme, sans 
fortune, avec au enfant à peine 
âgé de huit ans D’ailleurs, 
Etienne Bathory eût-il eu quel­
que bien, qu'en serait-il resté 
après un jugement qui pronon­
çait contre les condamnés la 
confiscation en même temps 
que la mort ;

Quant au comte Sa ndorf, 
c’était tout sou passé qui lui 
revenait ! C’étaitsa lernine, tou­
jours présente en lui ! C’était 
sa petite fille, une enfant de 
deux ans abandonnée aux soins 
de l’intendant qui aurait la 
charge de l’élever! C’étaient ses 
amis qu'il avait bien agi, s’il 
n'avait pas été plus loin que ne 
commandait le devoir envers 
son pays, puisque le châtiment 
allait au delà de lui-même, 
puisqu’il frappait des inno­
cents !

“ Non !... non !.......je n’ai
fait que mon devoir ! répétait-il 
La patrie avant tout, au-dessus 
de tout !"

Vers cinq heures du soir.un 
gardien entra dans la cellule, 
déposa sur la table le dîner des 
condamnés, puis sortit, sans 
/avoir prononcé une seule paro­
le. Mathias Sandorf, cependant 
aurait voulu savoir en quel lieu 
il se trouvait quelle était la for­
teresse où on l’avait renfermé 
Mais à eette question, le pré­
sident du oouseii de gueurro 
n'avait pas cru devoir répondre 
et, très certainement, le gar­
dien, en vertu d’uno consigue 
très sévère, n’y eut pas répondu 
davantage.

Les coudamué8 touchèrent à 
peine au dîner qui leur a\ ait 
6*6 servi. Ils passèrent le reste 
de la journée à causer de choses 
diverses de l'espoir que le mou­
vement avorté serait repris un 
jour. Puis, à plusieurs reprises, 
ils revinrent sur les incidents- 
de cette affaire.

Nous savons, (maintenant dit 
Ladislas Zathmar, pourquoi 
nous avons ôté arrêtés ei com­
ment la police a tout appris 
par ce billet dont elle a eu con­
naissance.......

— Oui, sans doute, Ladislas 
répondit le comte Sandorf, mais 
mais ce billot uu dernier que 
nous ayons reçu en quelles 
mains est-il tombé d’abord, et 
par (jui copie a-t-elle pu en 
êt re prise ?

—Et étant prise, ajouta 
Etienne Bathory comment sans 
la grille nous eût etô volée, ne 
fut-ce qu’un institut.. dit le 
comte Sandorf.

—.Volée !... Et par qui ? ré­
pondit Ladislas Zathmar. Le 
jour de notre arrestation elle 
était encore dans le tiroir du bu­
reau de ma chambre, puisque 
c’est là quo lea agents l'ont 
saisie ! "

C’était eu effet inexplicable. 
Que le billet eût été trouve au 
cou de pigeon qui lo portait, 
qu’il eût ôté copié avant d’être 
renvoyé à son destinataire, que 
la maison où demeurait ce des­
tinataire. eût été découverte 
tout cela pouvait et devait s’ad­
mettre, en somme. Mais que la 
phrase cryptographiée eût été 
reconstruite sans l'instrument 
qui avait servi à la former, 
c'était incompréhensible.

{A tuivrg)

AVIS

tOUOf

PURIPICZÂ 
LE

Saisis ;_ | | »■■*'**

- cunne i\ PRENDRE. V ^
« TOUJOURSRtlIËDE _ ________

INrAlUI KLf » ^ I«V ytKfimç '

-'/-ESSAYÉ Z f *Pour Lts

LES
ULCÈRES

POUR LA?
débilité 
NERVEUSE

HAL/tOlES 
PU

FOIL J

FOFTTIPi LZ 
LE

SYSTEflt

BRISTOL
60-ANS-

SUCCÈS

TQUF\_

KOTLL mJE VJLLE
/turent! tir (,*#•« ffter •{* /n ( 'ité

COMME. (
TOMqut

POUR LA maladies

REIMS
POUR •. «
enrichir

i
J

PARASOLES
- ET -

PARAPLUIES
Ol

ECHANTILLONS DE PREWilERfe. CLASSE

PARASOLES

Doux qui ont das réclamnttoiiH oontro 
la sunoosHlou do défunte D;uno Caroline 
Richard, du St Rocli do Québec, veuve do 
fou h lour Valùro Létouruoau, bouohor, uu 
qui pourraient devoir A ootto sucooeelon 
sont requit* pur lo présent do produire 
leurs compte** et do payor au fioiisMgué 
d’hui au li du courant. .

Pur ordro
ChB. GRENIER, notairo

200 ruo St-PmnDoU, St Koch. Québec 
8 a—15j.

CCi >\\Mun\xc k PHŒN1X
JD33D HARTFORD 

J. 3. BRUNE AU, Ajnu à QnOnt
UitrcAii :.»/, ruo .St-Plorro, il « .-as- 

TÎlâphouoill

Demande* le Pdinard et n'on 
prenez,ts d'autro. ’

— KT—

A 'VEJSEiDIR.ZEÎ

.

PARAPLUIES

Venez tôt

50e All I

-A —
5 U P ininiji

/ V

pour avoir le premier choix 
WM. MICHAUD

l&i Rue .Saint-Joseph

Importateur direct

NOUS AVONS MAINTENANT EN STOCK Ica dernières aou vomi tés provenant des 
meilleur* maisons Européenne.

Etoiles A Kobe*. SoIoh do fantulalo. Garnitures, Voloura, IUousoa et Collorctto» 
pour Dame». Z

vrous rocovona tou tea Ich ooinuiuos lea nouvoautéa tPKurope.x
Téléphono 145

F. SIMARD
Un soûl prix

131 RUE SAINT-JOSEPH

BICYCLES POUR TOUS
Agence directe pour Quebec et District

Columbia, 16 lta à 22 lbs....................................................................$110
Warwick, 15 “ à 25 « ................................................................... 85 à §100
Comot. 18 “ à 25 “ ..................................................................... 100
Hyalop Withwortb, Speed, Spartan, Crescent................................ 35 à 115
Gendroa, 18 lbs a 23 lbs.................................................................................... 10 à 100
Wanderer (Bicycles sans chaîne)........................................................ 125
Bicycles pour enfants $l0à?f>0; pour dames $55 à ?100; pour hommes 55 à 115

. TOUS GARANTIS POUR UN AN

CONDITIONS : Comptant ou à termes. .

The V. A U. SjMUiiiig <*0()<l3 €o
Salles d’échantillons : 20 Ruo 8T-JEAN.

OUS AGENTS DEMANDÉS.

Ire Communion
* li cat important do voir loi marchandi.sc* spéciale}* cites

Z. PAQUET
Habillements complets pour petits garçons

Orando variété dans lea formes et daiiâ les prix. La nom i‘aut6 et l’él^gaucu 
dans le genre do oea habillements méritent une mention particulière

Chapeaux et Chaussures
Notre département do chaussures reufermo tout ce qu’il y a de plus recherché en fait do 

Chati«M.r<M pour homines, Chaussuros pour dames, Chiussuros pour enfants

POUR PETITES FILLES
Nous avoua tous les genres de Mou&soliucs de laine, CrOpons, Cachemires blancs, 

Lawns et Mousselinee brodée, Voilos en point de üruxclles, Couronnes, Gants, Bas, Pa­
rasols do fantaisie bhmes, crAme, bleu pMc. Enfin tout co qui constitue lu toilette coin- 
plètr pour filles et pour garçons pour la promière communion.

Nous pouvons satisfaire tous les groûts, toutes les exigences,
toutes les bourses

Z. PAQUET
GRANDE OUVERTUREï

X^’TJT>L

MAGASIN DE MEUBLES
1,30 I

N ou h profitons d#r od.to (tccasion pour romoroier nos clinnta do icuj* ^rûuôruux 
«Kvmrfuruim'nt qu'ils ont bien voulu nous donner, ot Ic.4 lovituns nias! quo lo public

» . » / I A a,*Im •*!. li t,/ké • «, Al elkl I auAm i . i I.*# 1 «%■% k* né r 1 a *■>!>. m ^ a -A —
UMIHMII NM MW'I" U | »vrf su * 7 isswt quu ID Ifllimu

ontfonérnl. Avenir visiter notre ôtAbllAHCmont. oonfllstnuten Sot de salon, Hot d« 
cbambro. Sid<»l»oardrtt ’1 nblon à diner ot. do rentre, ClmisÎM (un© c: ran do
varlôtAd, ilüi-claAut llitfsorto, Miroirn, Imagos, cto.

H. P. WHITEN E Y
(Autrefois garant de la Metropolitan Manufacturing Co)

Qiliîbcu, Il jim il iSii.ï.
A vis public est par i«* pri\setil donna 

que jeudi, le 18o jour «i’a' ril iMun» t, a 
deux houroa do rnpro-i-mull. on la wdlo ; 
uw sèAuecs du Conseil do Ville, ou i'hdtol
« t •• ville do in oit»* d»* (fit'll** •, v*'voim» I 
ti»». marrbôis Chaiiiplaiu, SI l’iorro ut lb*r- i 
tludnl, surofH voihIuh Hôjmr.îinoJit à l'un- | 
vl ù' O puhllquf, innii robpnoodo 
cüiiqiler du jour iio la ïu^uaiui.t' du o»u- i 
tint suitn rie do lu dite venfi? jusqu'au i 
t toutu-mi avril prochain nS'Jj).

Ln mina à prix nom de i7»>o pour U% mur*
« h.' i'hnmplajn. do v*m pour 1«i imih'hô St 
Worn* ot uo $10 ('•.nu* lu nwv «*hû liurtholot.

(^uivoijqn*> vomira oholiurir devra uxhi- 
l*ui uu r« vu du ;»«Wn ier «»•* In cité au mon­
tant «le il oc pour ulxueuu «lus uimvht'i»
(-hamplntu et SI Piorro von .tntun! le «lé 
l»«V «'ut rc s«*^ inaluM.

I.a «lit»* vent«' .s»- fera aux U(«iellt i«>ii4 
emiiiMiuon dmie i«' rèi?lumctp N’o au,

lo OoiHioii du ville lo Séjour d'itvrit 
«vitrant.tlstKj), ot aux 0i»mllu«»iH qui ko- 
ttml Iu««h «‘t- éu Mioéus h»r?i du la «lit»* voûte,

qui «I• • \ !'• i|] • e :i .• «0 lia u . U (ü111
trat uotarh* A OUv p.msû « atru lu «•lt<* ot 
«hnquo n«iJii«li(*Afnlro.
U. K .1 H. (-UOUiN Altl).

lire lier de 11 Cil A.

C!Të DE QUEBEC
Hnrta u tlu ('frejner «/«' fa Cilr

UOTEL-DK-V1LLK
Uuûbeo, .1 avril i.

Bnil do la Salle do la Hallo 
Jacquos Cartier

vKN ri; a î/KNomciiK

Avla publie eut par lo présent •l«»uu« 
quo le bail du la Sain' «lo lu huile *h« «j\u*k- 
l‘art 1er pour rannôo civique ..q a
vendu A l'imcliüin puldhjn.'. morormll l*> 
17o J*»n»* «l'avril courant A l’ll«'»!ui-
«t«*. V i » I- «iauH la aallu d«j» Hoaium du i'ou- 
s«'il du Ville. La venu* «‘i>iiii:u*iu'«m*h n 
ouzo liuiiro-* précise > de l'avant-midi. La 
mise a prix m««i.»«Iu douzu cout i»lnslro.. (l‘JOJ.01).

'I onto porbonno qui «lûdro inedro une 
om*hôro, do\ ni. avant l’Iiour** «l«« l.« 
faire outre leu mai us «lu tiVHorh'r «h* in 
eité lo dépôt «l'une ooiumodo • l,0u. ai
Lrent. courant do cotte province, lequel dé­
pôt ho ru rendu it\»rés (n vont»» il t<*«m lt» 
encbériBbcuro oxoopté radjudleatalro, oo 
tlcrnlor laissant eon «l«/»j>ôt. en pniemont 
pour autant du prix «ht radjudicut i**n.

La balniico du prix «l.ndjudhuition devra 
êtro payée ou «louzo vorsciuouUt é^aux 
ptiyablen moneuollon ont • ! ü’avauco

La «lil«* vente aura faite mijottu aux 
oh&Urios et conditions qui nernut «iénoü* 
ojo » avant la mise il rcnolièro ot qui» Ion 
IntérosH.'» pourront «‘ommllro d'nvanoo 
<m e'iulrouoaut au imtnlro delà cité. M. 
Allai re.

l’ar ordro •
U. J. J. B.cnOUlNAlUL

Grelïlor «i«ï h» lté,>.
“LBUREAU 'DuTaQUéDUC

HOTEL-DE-VILLE
Québec, 1 avril 18‘J5.

Avis public est par l«* prénont donn6 
cjuo «l«is nouvel leu fiouiuiHalouu oot'hetéou, 
cmloHBéos, "Soumlüsloiis pour Traïu'héla- 
jjo,” «ît adrcsHtVu autMJUiüaigné, neroi&t ro
oueu d'hui à mardi, l«* 1C» du courant, p«>«ir 
excavation, otc., n«';U«*synirc pour le pooa- 
tfc d’un tuyau «le dralnapro dany le prolon- 
iroiuent do lu run Si Paul, à partir «l»^ la 
propriété Glint allant vers la ruo St-An*
tiré, d’aprfjri Iob plans ot: «luvla que l’on 
peut voir il en bureau.

Chaque aouinteslon renfermera un reçu 
du trésorier do la cité pour uuo sotniuo 
égal) à cinq pourcent du montant dois 
Hounds^lon et cette aom?nouem confia- 
quée à qui ro fusera ft Cio ai^uer 1«* oontral 
oi rotonuo jusqu'à échéance du contrat.
T cimqu.- aouinlKHinn sera faite sur uu 
blaua que l’on h«- procurera a cc bureau ot 
portera lot alj?Dutur<*ft do «l«»»ix pontonnne 
soi valil«'a aoooptaldos par la corporation.

La iMrporat ion no s'un^Affét point Aae- 
copter )a plus basso ni auounodes ou- 
missions.

Lo omtrouteur ]>alora au notaire l«' coût 
<I«« rédiger le cou trat ot on fournira uuo oo- 
pio notariée à l/i Cité.

.1 EU.GALLAOUKIl, 
Gérant du l’A«iueduc.

f-.’i -rr

de Qu«b*«*, nterrredl pr«vhaln, h» dlx- 
H«»ptl«‘*in*» Jour «I u\ ril oournn'.( bs»"d A onze 
heures do l’av iit-iuidt. ail*>diôl après 
l’ndj i«li« al i »n «lu Imil et loyer «b* la S.iilo 
Jtteqtl<vi*(Tnri lei, .-*av *ii :

La bidanee «le Jn prnprèîLt nequi/ie, imr 
!•' Cite, do Al. 4. L«tollier, coin8ud Ouest 
des niO'* t’arcm et Chnro t. portant le No 
11.VI du plan «lu cndtiHtto «lu quartlerJan- 
«pn H-i'in Lier, pour ««'Hplctcr 1 ulaiglssu- 
ino «t d > lu «U-.»* ruo i *nr«>n, aprtV quo lu 
fit ô a\ir » «lislrail. d'apnVilcr kJgnott 11- 
rtb-4 pur l'in>p**« Vfir «lo lu (’lie, lu lisière 
du dit loi mil• r«*qûise p««ur élargir la dlhi 
ru»*, savoir: «luuze p eds huit pouces (l'.t 
P»l•* s lies# plus ou moins st:r l«)Ut«* lu lar 
««•ni* «liidlt Lorr.iiu Mir la dite rut* Caron, 
tel «pie I*' t*»ui appert uu plan fuit par 
l'liï4p«»«ilo,u* ^ do la (‘-lie, «»t qui peuvent 
etro examinés par l«*s !nt«’*n*ss«'s

î,y «lit«« vcnic sujeti.i* aux condllhMis 
su.vaut \ sMiv«»lr: L.«ini^*'A prix sera de 
(A ' uil n’ piastres; «lix pour OflUt 
«lu pr.x d'a«lju«ltcalbm d«*iaul être 
vint comptaut au laomeut « 1«> 
a vente. «*t ta lmlaiu^» «laisi 

l«v« «Uls jours «pii Huivroat )•« Jour «b* 
!a vmite; raiHiu«>r«Mir di*V5iu. livrer le ou 
a vaut ie pr«»iiifer «!»> Juin prochain reten­
due «lu die terrain iv iuise |v»ur iVlarffis 
ftunu’U* «h> la «lit « riUM/ iron. libre «lo C»u- 
t«‘ ni qi u‘'ii"ii c* «It'haiTii^sé''N «1* tous lai 
débris « i niut'Tiaux.

Par ordre
H. J. J. IL CIll HUN V Ui),

( iivdier d«* la ( H té

!

CITE DE Q ;EBEC
i;kcsIi1:aii:n i 

Cite «b* Québec 1 
l>ih‘ rict du Québec]

KKtiLI'.Ml'.NT
l*om reinbv ol dilatoire lu

clienduées
» nn»'»u.?.ga «hvi

t liétiitjè t.tt Uitijue, h atiraur)

A une nsseiublé«* spi'ieialc «lp CoiitHdl d«i 
ln Cité d«* louche»*, t «unie .\ 1*1 h»t«*l*de Yillo 
delà uilu «*ii«% h* dlxicnm J«mr d avril 
mil hull cent quatre • vingt • mtltuu.% 
conformément a la l*»l «*t on v«*rtu d un n*. 
glem«'iit ivmsé par eu <'.»nsetlon eonsé* 
queiico iricnllo, et apres i'ncixuiipllsso- 
uii'iit exact «in toub * les ibriimliUlH pnvi- 
cri Les par lu statut eu lel «•»>, fait, ut pour­
vu, t\ Impiel!*» ari>emldé«i sont présents 
doux 11er?» «h* • membres «'•unpounul i « » «lit 
t oiitîoll do lu CU6 d«* bViébi***, c'eut A sa* 
voir:

P m Honneur le maire, MM. lus écho- 
vlu . • *i\ Bu Ici l loll Uc, Dion,
ris«*t, (iaguoii. l.e«*nur»ir Mtehleu, Tan- 
tpiay, «»t MNI. les «•ousoilluivi Angora, 
B .»Lsst‘au, B«»lsvuit, i*«»té (St-8au* 
v«v\n), (V»té jSt-.icaii), Dmlot., lumhainu, 
Duvmult, (fijrnac, Griltlu. Martln«*iiu, 
l'eu)lot, Kaio'our, HU»flor«l, Thli»aud««aii, 
V i" i"

Il est ordonné «*t statué par lettonacil 
de Ville «h* lu dits cité de Québec ot le «lit 
i '««imcil ordimnu ut stutuu commn suit, su- 
voi r :

chaque Infmctfon dos r(*x?lcmontH an fon* 
u» ooiH'er/unit la veut*» dos vianda* ot au- 
tree dciinhv» comme susdit, avec U» nom 
du coin .revenant * lequel livra sur i en tout 
to/ups ouvert i l'inspcotlou publique; il 
fera du plus rapport au Greffier do la 
(Jour «lu iltfcordcr dus noms de tous tels 
contre venants pour faire pruned .*r contra 
oux immédi.'iUunont.

5- Une iora pas permis au dit inspec­
teur ou. A toute aiitp) pni-seimc à sou em­
ploi «h» tX)iuui«*nnor soit. d(rcctcni«»nt ou In- 
dlivctomonr on d avoir aucun intérêt ou 
pr«»lil daiLs la veiito d'auouno viande «u» 
ivutri* dont de, dans aucun «les marches pu­
blics ou ctaux privés do bouubârs our*>- 
gratti *rs.

I»~ T.uite ;«x>ntrevHiiUoit à aucuno des 
disp-dMons du présent réglement sera 
puni*» par uncainendo ii,i«johIaiiI> pas qua- 
vante piast.n's «»t A «tidaul de paicmeut do 
la «lit*» am*»n«b- «*t dos frais oor un mntU'i- 
aoiiiiemeut pour uu ospacit do tempH n «*.x* 
cédant pas doux moln.

7—Aucune partie « lo t«»«it règlctnont 
ma'ntmiaut en f«)r«*e «lulaera tvicQinpati- 
bloou contraire aux disp«)^iti«>ns du pré* 
sont réglement ou d'aucuuu partie d'i-ro* 
lui sera «*i **llo **?iî par ces (>ré-*’ntcs révo­
qué A

8. N. PAUES'l.
Maire

[L.S. )
U J-Ut OUOUINAltl),

( lr« lti« r le lut ’lté.

Cité de Québec

rovonus dtvi 
et Hniut-

I b’^ietnenl N » 3.31.
Cité lo Québco

IbnliieL do Quélxic

KEGLKMENT
Pour autorIb«*r In vont*» den 
nuireluxu Clmriinlaiii, llcrtlu*lot 
Piorro, «lu la « ito «i»> Québo<\

V«*. /1 j/cf en Inirfur. Int lira i-f

A uu«* aj* *«,iul)h,«* spéciale «lu Conseil «lo 
la iHtô «i * tJ«i«M e •. tenue A l’IféH l-dc-YIllo 
«l«* In «IIP» cité, l«* dixiéme jour «l’avril mil 
huit (««mi. oualru-N ingi-ipilnzc, c«>nfonné- 
inouï A la loi ot ««u vertu d'un rè^lcmont 
paacé par «v» Conseil on « onoéqueitco d l 
colh*, «*t après La«xî<)inpllasein«»nt «xa.i 
«lo tout.»» « les formalité- prescrit os par 1«» 
statut on I ol ran fait et, pourvu, a la«pi<'li«* 
asscmbl > 111 pn’*rjt»nf h dixi.x tiers «bm
nienibn ie« un posant h* dit Conseil delà 
(’lté do Québec, i*'oHt u siiNoir :

S«»n llonnetir le tiiairo, MÂT. les éidicvinn 
ItclmqpT, lhi^slù's-M, l>elill«\ Dion, Pmet, 
(Li:rinm, l.«*onar«L Madden, Tan/tuny, «*L 
MM. I«x4 e.msoillers Auirers. Il 't^uoau, 
ihuMvnrt, ( '«Mû (Si - lniin),( vit»* i Ht Sauveur, 
Drolet Ducliaiiii*. Dussuult, iiigiioc, Grif­
fin, Mir! mcae, pouliot, Kancour, Hfaf­
ford, 'riilb.iudoau, Vinount.

II est. oi uoiiné «*t statué par le Conseil 
do Vilitw! « lu dit u Cité du Québe ot h* dît 
Coiiseil «>rd«mn«» ol statue ooiimii) muU, su- 
voir:

GITE DE QUEBEC
Il tiruiu du (irt jhcr de la OiUi

HOTEL-DE-VILLE

SonmisHions pour lo transjiort 
dos priHonnior.-j

Québec, 3 avril 1:135.
Avis public est par lo présent donné quo 

«les houniisslons écritou, oatéiotées ut 
adnxsséoa au HousHigné et; déi»«>sées a sou 
bureau,auront ro^ucA d’iml il jeudi, lo «llx- 
huiUeme Jour «Lu> ril courant, i\ l h. p. ni., 
de peraonnoa déairmiBOH d’cnlrupnmdrc 
lo tratiaport dos prlsonnlora «le la station 
do police No l, ruo Ht,a Ursiilo, A la prison 
sur la Orando Allée, chemin 8t Louis, ot 
** vicovoraa depuis lo 1er mai prochain 
Jusqu’au 3ü avril 1800, ot auaui de Ja hU* 
lion de pollen do Ht-Sauvour à la station 
centralo No L

J,a corporation no sera pas tenue d’oc- 
cent* r la plus bnBflo ni uueuno «ton sou- 
mfsoloim.

Lo coût du nontroc otd'unn copie pour 
la (jorporatlun Bordf aux lrnia du houjcIh- 
sioiiuairo a«XMjpté.

IL J. J. B. CHOUINAHD.
Gromordoia Oité.

HOTEL-DE-VILLE
fiurenn de r Ingénieur de la Cité

Québec, 8 avril ib!W
AvJh Pablio

Est par !m présent donné «pie des bou- 
mlsBious cnchotéoa portant. A l'endos h** 
mote *' Soumissions pour Fou ot, Police ” 
et adreenéos au Gronler do Ja Cité seront 
r^uea par lui d’hui il Mardi lu Kl du rxm- 
rauthi heures p. m., pour ouvrages a 
falro woconuorio, obarpcnlcrlo, menuiss 
rie, poiuturngo &b vitrage, plornberin ot 
oouverturo, otc., aux p«>Ht»*s de feu ot de 
police No 4 ruo Ht Paul mu Ivan t plans et 
devis quo l'on peut voir au bureau de ITn- 
gérijetirdo Ja ('l!é.

Chaque nourri Lésion sera faits sur un 
blAiio quo l’on so pr#K*urora A «*o bureau ot 
sera souesigné des noms do deux iiorsoa- 
nofl solvables voulant assurer l’execution 
do l‘ouvrage.

Chaque houmiflfiion couvrira le ro</u «lu 
Trésorier do la Cité p«mr une Kornuiodu 
$10o,Ia«jUftJle sera riNmioe aux uon-contrao- 
tours après le contrat HiiTiié, rotonuo du 
oontraoteur Jusqu’au l»«>n plalhlr du co­
mité, et Ci»n!U«piéo uout.ro qui. Je eaô 
échéant, négligerait ou refuserait donl- 

! s*, cent r»é t
La oorporatlon n«* sV*ngago point d’ao- 

o*q»tor la plus bns.se ni munie aucune dos 
sou missions,

Le ! ont rameur raiera a«j notaire lo 
coût do rédiger lo contrat et eu fera tenir 
une copie uertilléeâ lTagéniour d«) la Cité. 

(Signé)
C BAlLLAIItGE

Ing. de la Cité.

1 -- route olnmiUiéo dont il sera f»ilt usa­
ge «bue. aucune itiiiisuii ou bAtlSao qtiel- 
C4Uiquu (laim la Cité «h* Québec devra «»tr«> 
ramonéo par un ou l«*s ruuionourH à l’om- 
nid «l»« la «,it.«'* au inoliiH une f«>is par animé 
a eoiuptcr du la dnU'ilu présent régbi* 
mont.

2—'Tout propriétaire «si occupant «lo 
ntnlHou ou hMissn (pK*lcoiu]UCh «pii aura 
un » «*u d«w uhoinliiiHV* il faire ramoner, 
d vra lo dematidor par réquisition adros- 
Béu A eut **ITot. A l'Inspecteur d*v* "oli«*iiil- 

■ né«Ns, hi«liq«iaut 1«* Jour »'t l'hcuro qu'il «l«j- 
Hirora av«»lr l«»s ramoneurs.

Si l'inspecteur d«vs chemlnéos n»* peut 
envoyer Imh ramonourn au Jour «*l A riieu- 
rollxés «lues la réqulaition «t*» r.»l proprié­
taire i ■ ipnnt d«* mal ». il pourra 
alors lul-mOmo sous l«i plusc.mrt délai 
fixer l«> temps uuqu.*! l*.»s ruui<*ii« ira poui- 
ront s’y roii<li‘o.

3 Tout propriétaire on occupaut «1*3 * 
maison qui d»*:<lr«,ia f«»lt*' rnmoimr h«vh 
chemln 'M's nue «louxlénu» ou une tr«»l#iè- 
nm fois dans Iucoiiih du la iiu»ine année 
pou nu aussi le fair** sur réquisition l«)i 
que pourvu dans In H«»ut ion préciuliMihi.

4 —Tous loi i - . oeurs lloenolèa do la 
dite Cité seront s«*us la direction de I’Iph-
pootutir des 1 h.... lui • ol il ucr « do l«,«ir
devoir tl'«*l»élr A tous I» s or«ii(\s «»t Inst r«lo­
tions «lu «lit Inspecteur rclaUveinoiil au 
ramonage dos chenil nées.

0—Tout nroprlétoilro ou occupant «le 
maison veinera A «un «\«ic \^n «'hemInéon y 
soient eu bon ordre «d sans obstruction 
»1m manière à pouvoir ôtro fui ilomuut ra- 
monéo. 0

0 -T«mtf* p«'i*bodiio qui ho roinlra coupa­
ble «l'aucuiiu infraction au pruflunL n«gle- 
rucni oiioourra ot payera uno amende 
n'oxcédant pas quarante plant.ros, ot, A «lé- 
laut «le pale mont dlcolio sera passible 
d’un »Mn)>rlHoimoment u’oxcédant pas 
deux mois.

7 T»sik lus antres nWluniouts ou partio 
dé rè^J**n»«*nt incoinpuübhv* nv«ju lus djn-j 
n<».siti«mBdu présent réglement sont par^
lo p résout révoqués*

B-Lo Chef do la briga«io du fou delà 
cité « J «n Québec sera et agira eomino ins­
pecteur des chotriinécf! dans la dite cité 
pour i«.M lins «lu présent reglement.

lo— Le dlx-hu!tiénio jour «l’avril pro- 
ohitiu. A «loux heures do l'apniH-iuidl, un 
la salle d«*e H«taiie«M du o«»ti.sni) do ville, uu 
l'iiétol «l«> ville, «• u la cité do Qucbim, so* 
njut vendus A l'enuhére piib!i«|u«>, pour 
l'cspa sN «1«* temps ù ooinj i"« «lu Jour do la 
HlgimturtN «ii i contrat m Hurlé ci-après 
intNiiÜounA, Jusqu au pn'inler Joi.’* «i*« mal 
«1«n l ami '*«* Uld, l«*o revenue due .uaiv.hés 
(Uiainplalu, B*>rtliclet cl Ht Vlcrro sépa­
rément.

Uo Lus dite revemw coiislstont du ns l«n 
tsvx«*s perc«*i»iibl«vs «l« s p4)reoiiu«v« fré(juon- 
tant ion dit # man hért, en et «lu la mémo 
manière quo lus dit»)» luvw nont ou |knu- 
vont élr«* p«»reut\s par l«vs utoroe du mar­
chés do la «hte cité: non compris lue reve­
nus du paru aux animaux d«i marché 
Champlain.

il j — go jour mémo «le la illto vente, l'ad- 
iudluatatro dovra payor entre lot matim 
«l«» tréd >rl«n du la cité lo prix do pou adjit- 
«ïkoat Ion.

4o Dans lew quatro jotiro nul suivront 
tadilu adjudicat ion, le dit a(ljudl«*atalrc 
(ievra dig lier I«n contrat n«>lail«» «i*> la dltu
vonto* A défaut do «p»........n «ut prlxd'a-
oh at root cru cniitiBquc eu faveur delà 
«*.lté, qui p«)iirru pruoédor A la revente «l«*e 
«Ü1.H rovouus sur uu nlninlo avis d'au 
!m*tn« qmitrc Jours publié a oot uiT«)tdaiul 
Ich journaux ofllclcfs «le la cité.

... Ladltô vente »om »djt tto on outré 
A tout ««a Ich eondltloim «pii Borout lues <«t 
éinm«:éuH au moiuuul du la illto vente, «Nt 
qui devront être contoiiuotf dam» lu con­
trat do vont*».

H. N. FAULNt,
Maire.

(L. H.)
II. J. J. II. CJIÜÜINAHD.

Grefil*)r do l i Cité.
>JW

•ri H.)
II.

H. N. PA KEN T,
Maire.

J. J. B. CHOUINAHD,
Greffier du la Cite.

Cité do Québecr
rjiiRpoctour «lu 

{llédujé en Uiwjue/ratiçni4t)

Cité «b* Quélwo 
DÎNtrict «lu Quélfea 

Uèglonient N»> 331 
Règlement con«Nornant 

viande.

A m»o nssnnhléc npf'oUlo du Cominil «la la 
Cité du (juélHiu, tunuc N l'Ilotel «U-Villo, 
dan» la dite oité, lu (lixièmo jour «l'avril
mil huit coût (iimlre.vingt'uuinztf, oonfor 

«il ol u» vertu d* 
ut« 
it
Pa

tel oui) fait ot jKiurni, k laquelle anscuibléu

mément l\ la l«*i ol en vertu 
passé tmr oo Connell on coutéqnoniHN 
ot après l'Accomplissement oxauL d 
los formalités prescrite» par lo ni «tut ou

VOIVilETAHhISSIAlKNT
----DE----  .

CORDONNERIE
No 249 RUE SAINT JOSEPH

Ouverture d’un nmgnflln «le cordonne­
rie avec uu si «mil conaldérablo ut trùa 
choisi dan» tout ce «|ii’H y a du plue uou- 
vei|M en chaUBAuros pour barncH, hom ima 
ot enfants.

M. Onôclmo Lachance, l’asHOcié de cotta 
maison, uni le IIIh ne M. Jus. im«'hnrii!

CITE DJR QUEBEC
•inrr/iu du fJ refit r tic Ut Cité 

11 ( JT EL • DK-V i LL 15

Québec, 10 avril is'jX
Vouto A lonchôr© d'un tor r Ain 

• ruo Caron

Avis public est par lo présent donné 
qu’eu vcrlu du la rèBolououdu GjuvuIJ 
adoptée le nluq d’avril c tirant, le terrain 
suivant sera vi» du a l'enchère pu)diqu«\ 
au plus haut ot dormer enchérisseur, en 
la salle dus eéaipvw du couseII de la Olté

«uni pr.'ucnt» d«ox tiers «1rs nienilircn corn* 
posant lo «lit Conseil do la Cité do Qnébeo, 
o'ost il savoir :J

8ou Hoimuir lo Maire,MM. los éohoviui 
Bélanger, BitHjMre, Dclislo, Dion, Kisot, 
Gajiion, Leonard{ Muddon, Tungiuy, ot 
MM. I** conneiliprs Angers, Boisscnn,Bols- 
vert, (.’été (HuHauveur), OUA (8t- 
Jcun. Drolet, Duchaino, Dusnuuit, Gignau, 
Orillln, Martinoau, Pouliot, Kan- 
cour, Étaflbrd, Thibaudcau, Vincent.

il «*nt c riioniié et stalué par lo Conseil 
de Ville «]«j la Cité do Québec, et lo «lit 
conseil ordonoo et statue oomrné suit, sa­
voir :

1— L’inspootour «l*»s vlandtv* sora sous 
le «x>nf rélo du comité de santé.

3 - Il sera du devoir «lu dit luH;>octourdo 
visiter et insiteoter h s tuarubés publies «»t 
les étaux privés do bouc,hors ec r««gratr 
lion, en lu dite cité,où l’on vomi do la 
vian«lc, du la venaison. d«> lu volaille, du 
gibier, des viandes prônaréoo, do la uhar- 
cBtôr(o,du pohHK)o,de0 rruitwut dus hWu- 
mos, ot «l'examiner ttvoc soin les viandus 
et autres artlcloeou «lonicos qui y sont 
vendus ou offerts on veiito ; ol A ootto fin 
1 «3 dit InHiHV'.tour est |>ar lo p réson t auto­
risé A «Bitrer «juand o t aussi souvent qu’il 
sera jugé néounsalro dans tout étal publie 
oii prive du boucher ou nvgratllur dans la 
«fil*) cité ainsi «pie dans tout l<>- 
«•al *l«mt on fait usage pour 
!»*s fins «lu tel état; et qulootuiuo re­
fuse ru d’iulnmttioou s’oppohura A l’un liée 
dudit iusiKMiteur(laits tel étal ou ompé- 
oheraou oasalura d'oinpAuhor la saülert 
COniisciktlon d’auouno vlandoou denrée, 
eoimno mimIH. dans le dit étal, sera passi­
ble de la pénalité ci-après pourvue.

•J -L«* «lit insis t<tur, lorsqu’il vlsilnm 
ion marohôs et étaux privés coininenuedit 
poui ra et il «»bt par lo présent autorisé A 
s*al-ir«»l confisquer Unite vlando, innr- 
chaudh'O ou duiirue ci-dessus montlonnés 
qu'il jugera aprèô oxarrien être 
déobarnéu, aigre, moor trie, gA-
téu, jmt ritle. («t umlcnine, ou aucun veau 
pu oguoisu àg«) do moiim de troissuinaiuns 
ou InvendabTe à cause do sa maigreur, ou 
la chair d’aucun animal qui soi ait mort cio 
mnln<lio, *»u qui n'aurait pas été dans u n 
état sain lorsque t«i«’«, ou «I»i lard ladre ou 
do la v!an*io Bon filée ou apprêtée îramhi- 
leitsomant, mi do in'iier Agé «lo plua d'un 
an, o*i de vorràt Agé do plus de six moi», 
putrides ou malsaine* ou tous poisson*, 
fruits, légumes giUés ou malnains; otlo 
«fit I fin |K»«;î «*«ir pourra dispohor
do t-ollo viable, inarcliaadise on 
denrée .»lmd oiïnfisquéo, on lo 
faisant consommer bailor ou Cf»terrer, ou 
(ÎVipiOH Ich lustnictloua nul lui seront 
données par le dit ootuité’do aanto.

4- 1/0 «Ut impudeur fora duns un livra 
qu'il tiendra A édt effet dans son bureau 
ou dntiM t«»ut autre lieu indiqué par l«» dit 
eomitéde* iiiarchés, un procès vurbol do 
Jour on Jmirdo ses visites dan** lus

oord«mnlur, uut rcfnln rue «lu l’ont, Il nét 
omnloyé iongtoinus pour lui, un sorto 
qu'lia une gramh» eip«bl<*nce daim la 
onaussiirodo qualité oxtro. On fora uné 
sjiéolalité du« ouvrages sur mesure, ijU 
AHHiirant au publlo «Jualroux do bons oo* 
vragoi qui voudront lu favoriser do s<ja 
(Ktrnniniidos toute SAtlsfaotlou posslbié, 
tant pour la b«:aulô que la qualité do l'ou­
vrage.

N«>»w Invitons d'une manière toute epé- 
oialo, Ioh p«*rrt‘/imnu avant. l>esoln de U»nt 
ce «pii ooncorno la (ior«l«Jun(irle è v««nlr 
noue fair*? une visite avant d'aOhotor all- 
iour».

Jkjs prix auront tK*s in(>düréa*

Béland & Lachance
249 RUE SAINT-JOSEPH

30 mars—Ira.

Aux patifl8ior8 ot confisoura
A LOUER

A la Klvlèi o du Loup (on bas), h trèa 
bonu(«s oon«fitlons, une h«;»Uiqno poaf po* 
th«sler et uealisHcur avoe four. cnirln,nâv 
oh lues, etc., duos Ju ocifi.ro du L» ville.

Excellant poste.Un bon pal lssior y fo« 
ruit tr«*« btoo hou aflblro, vu qu’il n’y eu a 
pas dans la localité.

AUX TAILLEUR#
A louor: une maison occupée pendar^

_ ferait une bellè 
clientele. S’adresser A’

CHS. EUGENE POULIOT,

Iongtenq>H oomnio «Stablimvoment de 
leur; un bon tailleur s’y *

5 n—2s.

. EUGENE POULIOT, 
Rivière du Loup (on bas)t

A louer —Cette ir.Agnifiqiio proprié­
té No 17 et 10 rue Ht Join, (magasin 

et logement) oocupôo depuis oln«f ans p «r 
M. E Boiiinilhno, marchand de vin.Cluuf* 
fnge A beau clntidu, cimrnhre do bnins nft 
Umtes les amélioration» modernes, avoo 
cour, étaldu et huugars. 

h’adresser t\
LACAIS.SE d’ECONOMIK 

lm j.n.o. 21 rue Saint Jean.

A vendre

jour ou jourua sus visiMM unn*» »•>** niar- HnnsvntrA naiannI oli'H et éinuxprivé* »!B»1 quo <lo tuutoot aana votro raaison-

Un des moillours postes les pour coniiserli‘% 
cigare» et fruit» h trè.» bas prix. Un jeun® 
homme qui aurait une idéo comme celle-là 
feiait très bien «l'en profiter. J’abandonne 
pour rie bonnes raisons. l*oss<vuiion immé­
diate Balance du stock à 75u dans la pias­
tre, stock Lrès frai», «le plu*» le téléphone.

Ecrives on signant votre nom.H X bureau 
de YËifiUcitÀ* • 

fi fev—j.n.o.

AbX ENTREPRENEURS .
Dftf BOUrnlHfdnpH eaebetô *b, aéparéâ8 ou 

on blnn, auront re^tiiv» Juaqu’A midi same­
di le 'll) courant, j»otir cbanguinent» ol 
arniilioratinna A la mnbwjn «le la ruo ltatn« 
any, p«»ur la r«*ndrc pmpro A servir do ga­
re’p oui* lo cliomlii «b> fer QuôbOO, Moutmo- 
rouuy A* Charlevoix !.<••»_ H<.uinl-BlonA 
doivent être ndreHné^^A M. «V. R. Ku.saeU, 
écr., 1. (’.. ouriuUmduiff.

Lea p bu LH oî apèoBii'-iClotiH «ont iuaIxs* 
tonant vialbld» A mou bureau.

La plua i)aHH«* ni aucune de» eoumla- 
alone u«j oc ru néccHèairemont necoptéo.

li STAVELEY.
10 a—Of. AiciüUiQtn,

Gardoa lo Luilm?nt J>!lnard
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Academie de IHosique
Mercredi, 17 avril

Sous la direction de M. L Dos-
sane

DISCO ORS par l’hon. jnga Routhier
#8.00 

- I.n0 
0.75 
0.50

- ?

Logea ------
Oroheetro - - - - -
Parterre - - - - -
Galerie - - - * *

Billet-* en rente chez A. Lnvlgne, F.-X. 
Bernard, Pruneau A Kfrouac, J. 
K. Walsh il la Haute-Ville, chez 
IA. Langlalft à St-Ilocb.

OBERA FRANÇAIS
Salle Jacques - Cartier

Direction de M. Haakmau

Lundi-LA DAME BLANCHE 
Mardi Le concert de MJ le Brlndaroour. 
Mo^cTocU-LA PItIXCEBoE DES OANAIUS 
Jeudi, en matinôe-LE COEÜK ET LA 

MAIN. „
Jeudi, en soirée LA FILLE DU TAM­

BOUR MAJOR, avec Mme de Goyob 
dans le me de Stella.

Vendredi-LA FILLE DE Mme ARGOT, 
avec Mine de Gavon dan* le rélo de 
Clairette, et Mme Séznnno dans celui de 
Lange.
Prix de* places : Soirée.-* 50, 35e, gale­

ries, 25 et 15e, Matinée, 35 et 15c.

’club de raquette

POT-Pv U .'.RI annuel de
MUSIQUEJTG0MED1E

Académie de Musique
Mardi soir et Samedi soir

16 avril 20 avril
Oncer turc à S hn précises

Sous le patronage distingué de Son Hon­
neur le Maire et de Mme Parent, du 

Juge on chef Sir Louis Napoléon 
et Mme Caeault, du Lt-Col. 
Dnoheenay.D. A.G.. et des 
officiers du 7e district 

militaire
Première représentation d'une grande 

opérette comique et ftn-de-6lôcle on deux 
Actes, Intitulée :

Cinderella a-ïa-medi
U ue rantaislo féerique et plusieurs mor­

ceaux des maîtres en musique 
Dialogue entraînant, jolis costumes, 

mélodies enchanteresses, rendus par 60 
do nos meilleurs amateurs anglais et fran­
çais .sous la direction de M. naakman, do 
{a grande Compagnie d’Opèra Français, 
avec orchestre complet.

Changement de programme
chaque soir

On peut réserver les siège© au contrôle 
do Y Académie, rue Kt-Louls.

Prix popniaxoa : 75,50, 25

EDITION DU SOIR
G EŒ5XJDCBS

MARDI, 16 AVRIL 189Ô

Votez pour M. R 
Dobell, le candidat 
du peuple.

Ce*t, rcpr- n l on autre, cette apparence 
do manoeuvre électorale qni va sauver 
Geoffrion. Lee électeurs ue sc laiceeront 
pa* prendre et la majorité libérale ne sera 
pas réduite d’un vote demain.

Preuezen mn parole (îcoffrion sera cer­
tainement élu.

Le Star demande que le gouverne­
ment fasse cesser le malaise qui règne dans 
le pays, en fair-act connaître dès l’ouver­
tu ic dea chambres la date des élections 
général**, comme cela te fait aux Etats- 
Unis.

Vive excitation dans les 
cercles politiques à 

Montréal

Gepe l’on dit du mandement 
de Mgr Fabre

L'élection do Verchères
(Do noire correspondant régulier!

Montréal, 16 avriL
L’excitation est intense ici dans les cer­

cles politiques. I-a lettre de Mgr Fabre 
aux curés du comté de Verchères et la 
Ictlro de \Jgr Morean à Thon. M. Ouimet 
sont naturelle meut l’objet de bien de* coin* 
RieotairM.

La Pairie et le Monde ne diraient rien hier 
de ccs deux document», lis les publieront 
probablement aujourd’hui.

Comme on le conçoit, la Minerve et la 
Prose en tirent tout l’effet possible.

J’ai interrogé plusieurs libéraux. Iis 
m’ont répondu généralement que l'épisco­
pat était on frais de te faire jouer comme 
nux élections de 1 SOI- Il ne fuit pas dire 
l’épiscopat, remarqua l’un d’enx, car je 
tais que Mgr Fabre n’est pas l’interprète 
de tous kûs coh’ègu s.

Ce qu’il y a. de louche, dit un a:.tre, 
e*eri que i’on ait attendu jusqu’à la reilic 
de la votation pour rcudro et tbjcameat 
public.

j\r. Dobell s’est en­
gage à soutenir les 
droits de la minorité 
catholique romaine 
au Manitoba, le libre 
échange et la réci- 
procitéavec les Etats 
Unis.

I

Tribune libre
A M. l’éditeur de YSUcleur,

Monsieur,
Auriez-vous la bonté do me permettre, 

comme à un vieil et sincère ami de M. Lau­
rier et du parti libéral, do dire k vos lec­
teurs que je croîs fmnchemejjt qne leo li­
béraux français de Quélvec-Oueet uo pour­
raient commettre une plus grave erreur de 
tactique, ni lare plu* de tort à leur oauso, 
que de s’identifier avec M. Doboll et do 
voter pour lui demain, aveo enfembîe, 
comme vous les en avez avisé».

de ne gaspillciai pas l’espace si précieux 
que voua mettez à ma disposition, à discu­
ter les mérite* et Ica démérites des doux 
candidats et leurs programmes rejpectifs. 
A mes yeux, ils ne sont tous deux que de 
vieux tory» de la plus belle eau, marqué» 
tous les deux au même coin, et indignes 
tous deux de la confiance des libéraux.

A ce point de vue, il nous semble tout à 
fait indifférent, à nous libéraux, qne l’un 
ou l'autre nuit élu. Mais le fait que j’ob- 
eorve tout particulièrement, c’est que l’un 
de» deux est uu irlandais catholique et 
l’autic un anglais protestant : que l’élé­
ment catholiquo irlandais réclame le droit 
à la repiéàcutatiou de Québec Ouest,comme 
à l’une des deux divisions de cette pro­
vince qui ont été réservées k cette fin ; 
landisque le* anglais protestants ont douze 
à troue autres divisions qui leur «ont 
garanties pour leur protection ; que ce droit 
a été complètement concédé aux irlandais 
catholiques depuis k peu près quarante 
an? ; et quo les chefs des deux partis poli 
tique* du Canadp ont jugé qu’il était à la 
fois împrudont ut impoiitique de le leur 
refuser maintenant,en mettant dans l’arène 
des candidats attitrés de leur» partis.

Ne serait-il donc pas imprudent au plus 
haut degré, et même mortel, pour les libé­
raux français de celte division, d’aller à 
l'enoontre dos sentiment* bien reconnus 
dea catholique* irlandais, sur ce aujot dé­
licat, en agissant contrairement à la ligne 
de conduite «pic M. Laurier a cru bon du 
suivre.

Un liberal Irlandais
CATHOLIQUE.

2s'otê iU la rédaction.—Inutile de dire 
que nous ne partageons pas les conclu «ions 
de notre correspondant. Nous uo publions 
sa lettre que pour lui aoeorder le fair-play 
que nous accordons même à nos advorsaircs 
politique*.

Dans an article précédent, nous avons 
déjà expliqué que noua reconnaissions à nos 
compatriotes irlandais leurs droits à la di­
vision de Québec-Ouest. Les chefs de notre 
parti purUgoaiont notre opinion k cc sujet, 
puisqu’ils ont fait toute* sortos de démar­
ches pour engager les Irlandais catholiques 
libéraux de la division à uommer l’un des 
leurs.

Pour une raison ou pour une autre, ils 
n’en ont rien fuit. Ce n’est certainement 
pas la faute du parti libéral.

Aujourd'hui,le parti est tenu de juger la 
situ «t ion telle qu’elle se trouve. 11 ne lui 
est laissé aucune alternative, l^es libéraux 
do Québec Ouest ne peuveut sans trahir 
voter pour ouvrir de nouveau le» portes 
du parlement à M. McOrecvy, quand M. 
Laurier et ecs amis ont fait une lutte si 
héroïque pour l’en expulser.

Notre correspondant dit que M. Dobell 
est un vieux tory ! C'est vrai ; mais s’il 
fallait repousser lous le* tory» qui se ral­
lient depuis quelque temps au programme 
de M. Laurier,ce serait condamner Je parti 
libéral à rester dans l’opposition pour 25 
ans encore.

M. Dobell se déclare favorable À la réci­
procité avec les Etnts-Uuis, réclamée par 
M. Laurier. Il se déclare prêt à aider à 
faire rendre justice aux catholiques de Ma­
nitoba.

C’en est assez pour engager tous les libé­
raux de Québec-Ouest à se rendre au poil 
demain avec entrain et à voter pour M. 
Dobell.

UNE GAEE INCENDIÉE
(Dépêche spéciale à l’Æfccfevr)

St-Henri, 16.
Notre jolie gare a été U proie des flam­

me*.
Un tuyau qai a pria feu a été la cause 

de cet incendie.

| |M. Aimé Geoffriou, inspecteur des bu­
reaux d'enregistrement de U province, est 
eu colle ville, de retour d'une tournée d'ins­
pection.

La retraite pascale
Les exercices de cette retraite sc sont ter­

minée.dimanche matin,par une communion

I
On garder* longtemps le souvenir de 

cctt*» retraite qui a été suivie par un *i 
raud nombre de citoyen». Les messieurs 
n Séminaire voudront bien accepter l’ex­

pression de la reconnaissance du public 
dont nous nous faisons de notre chef l'in­
terprète, tuais dont nous sommes sflts de 
retracer le sentiment â ce sujet* C’est à 
oux que nous devons ces retraites de tons 
les ans et on a nu voir, hier matin, que 
l’on sait en profiter.

Le révérend Père Pleads voudra bren 
croire aussi qu'il a laissé ohes nous une 
impression durable, d’admiration et de 
ftcbnnaissAnce.

Obsèques d'une religieuse
Ce matin ont en Heu à U chapelle con­

ventuelle de l’Hôiel-Dieu du Précieux 
Sang, do cette ville, ica funérailles de 
S*eur Saint Vincent do Paul, néo Marie 
Lépiuc.

M. l'abbé Fsuiitault, du collège de Lévis, 
a officié.

On remarquait dans le sanctuaire plu- 
Meure membres du clergé, entre Autres le 
révérend l'èic Drouot, supérieur de la 
Maison des Oblat» A St Sauveur, le R. I*. 
Boisson n suit, M. l’abbé Beaulieu, le cha­
pelain du Bou Pasteur, etc.

La chapelle était remplie de parents et 
amis.

Quel spectacle impressionnant que les 
funérailles d'une Fille du Précieux Sang 
de la Miséricorde «le .Tés«s.

Le corps, déposé dans une bière non 
peinte, reste dans le chceur de la commu­
nauté «huant le service funèbre.

Le cadavre ne franchit lo cloître que pour 
aller reposer dans lo coin de terre réservé 
aux religionsos.

Le service commence. Un chœur do re­
ligieuses, invisibles au public, chante les 
répons et les hymnes : voix pures et sua­
ves qui transportent Pâme un ns un autre 
monde et font têver «le» concerts célestes.

Liber a vit Domine.—L'officiant pénètre 
dans le cloître, le public s’approche de la 
gtille, —barrière itiftanrhbsable qni sé­
pare du reste «lu monde les épouses de Jé­
sus.

L nière ouverte est déposée sur «les tré­
teaux au milieu du chceur. La défunte re­
pose revêtue «le sc» habits religieux, un 
sourire angélique sur les lèvres. La com­
munauté est rangée tout auteur. L’une à 
l’autre elles se demandent : Laquelle d’en- 
lie nous la suivra dans le tombeau ?

Le libéra est terminé, on ferme la bière, 
quatre religieuse* l’enlèvent et s’en vont 
I*ar le cloître, suivie* du restu de la com­
munauté, chantant une hymne funèbre. 
Les voix s’éloiguent ; la plaintive mélodie 
n’arrive plu* a votre oreille qu’indistincte, 
à peine perceptible ; elle s’est éteinte que 
vous écoutez encore.

M. Dobell est un 
candidat du Pont.

A l’Opéra Français

Hier après-midi, eu matinée, l’on a donné 
La fleur de thé, pièce chinoise ni plus ni 
morne qn’cpatanle.

Hier noir, deuxième représentation «le la 
Darn-. Blanche, musique tic Boieidieu. Il y 
avait une bonne salle.

Bouvet a remporté la palme hier soir 
dans le rôle «le George Brown. Nous ne 
l’avons jam i» vu plus en voix ; ainsi a-t-il 
captivé l'auditoire. Il a été en conséquence 
souvent rappelé.

Mme Bloudel, daus le rôle de la Dame 
Blanche n ét«* ravissante. 8a diction et son 
chant ont soulevé ù maintes iepri**ea les 
applaudissement». 11 en a été de même de 
Mme Moût val lier.

Nous félicitons aussi Mme Okermaus et 
MM. Moutvallier, Bioado!, DeJière» et 
d’Arcy. Dans leur rôle respectif, ils ont 
été parfaits.

Ce soir, concert «le Mlle Brindamour, 
avec le gracieux concours de M. et de Mme 
Blondel.

Demain après-midi, en matinée, le Coeur 
et la main. Demain soir, l’on donnera la 
brillante pièce la Pille du Tambour Major, 
avec Mme do Coyon, dans le rôle «le Stella.

Tout le momie sera heureux d’aller en­
tendre celte prima doua qui a fait les déli­
ces du publie «le Montréal. Aussi y aura- 
t-il foule.

Assises criminelles

Un terme de peu d'impor­
tance

CAUSES SnSCF.iTES

Chronique du feu
La brigade n’a pas cour a à moins de dix 

alarmes hier*

L’ELEC r eus
M. Dobell est un 

candidat du Pont.

Wtfl BO

Etat du fleuve
PAS DE CHANGEMENT

La glace du lac seule tient encore
A quand l’ouverture do la na­

vigation 7

Contre l’attente génétale, la débâcle ne 
s’est pa* encoro pro luit©. Ce matin, lo 
fleuve charrie le» derniers restes du pont 
de File et do la g acc descendue d’en haut.

Le* gens intéressés dans la navigation, 
tout le momie se demandent : A quand l’ou­
verture de la navigation ? Il ost assez 
difficile do répondre catégoriquement à 
cette question, mais elle ne «aurait tarder 
maintenant.

Le fleuve et scs tributaires sont libres 
jusqu’au lac, il n’y a plus que le pont de 
celui-ci qui tictiue encore.

Au bureau do la compagnie du Richelieu 
ou n’&iumd que la débâcle finale pour com­
mencer le service. 1a-s différent* bateaux 
de la compagnie ont subi des réparations 
considérables durant l’hiver dout nous au­
rons occasion de reparler.

A deux heures cet après-midi, nous re­
cevons lu dépêche suivante :

(Spéciale u Y Electeur)
Trois-Rivière*, 1C.

Toute la nuit des quantités considéra­
bles «le glace sont descendues au fil «le 
Veau. Pus un glaçon n’a été vusiblo en 
face Ue la ville depuis le matin. La glace 
du lac n’a pas encore bougé.

VENTE à L'ENCAN
Par Octavo Loin leux «L Cio 

Mercredi, le 17 avril à ChCtel Dominion 
Uou*t coiiuU* rua D'Aiguillon tl Slt 

Geneviève Faubourg St J ton
_ *

Nous avons reçu Instruction de M. Jos. 
Poliras de vendre A l'eneauTout l’ameu­
blement «le ©ou hôtel, consistant en uinqu- 
blomonl de salon en noyer noir et criu, 
table de «’outre, table A carte, table de t ru­
men dessus en marbre, sofa,canapé,grand 
miroir richement encadré, tapis, gravu­
res de chevaux, sidf'^rd. tpt’fo A diner, 
chaises do salle i\ dîner, bibliothèque en 
noyer noir avec écritolre, magnifique 
porte-chapoaiix en fonte bronzé, tout l’a- 
moubleroent de vingt cbambres à cou­
cher contenant sets ou frêne, bureau à 
toilette, chiffonnier, miroir, pai liasses & 
ressort; aussi un magnifique poêle do eu 
sine 44 RANGE ” ayant coûter $200 avec 
bouilloire eu cuivre, b^n v buggy, harnais, 
selle, etc., etc., etc. ,

Tout sera vendu sans réserve et visible 
mardi, lo 15, de 2 a 5 h. p. m.

La vente a 10 h. n. in.
Ees effets seront livrés de 3 a 5 h.

12 a-3f.

OCT. LEMIEUX «* CIE,
Encauteurs.

A dix heure*, co matin, a en lieu Tou- 
vertur® de la Cour Criminelle, avec le 
cérémonial ordinaire.

Son Honneur le juge Bossé présidait.
MM. Dunl»ar et Languedoc occupent 

comme substituts «lu l’jcoureur général.
M. H. l’ratten, souu-grcfliei, l’hou. C.. 

A. E. Gagnon, shérif, le Dr Bellcau, coro­
ner, MM. T. Gale, gmud connétable, M. 
Ed. Lepage, huissier audiencier, étaient à 
leur poste.

On assetmente le grand jury, Son Hon­
neur adresse quelques mots aux jurés puis 
on appelle le procès de M, Eusénr Fortier. 
MM. Bédard et L’hs Langelier occupent 
pour le défendeur.

Le petit jury est composé comme suit : 
MNJ. C. Blondeau, J. Gagnon, D. C’arbou- 
ncau, G. Vaillé, C. Patry, P. Ontiu, Z. 
Drolet, J. B. Simooeau, G. Fortiu, E.Can­
tin, N. Simard, P. Giogrus, G. Kmond.

Les grands jurés rapportent true bill 
contre >V. A. C. Baldwin et contre P. Gin- 
gras. Quelques témoins sout entendus dans 
l’affaire Fortier et à 1 h. la séance est sus­
pendue.

Voici la liste des causes inscrites pour le 
présent terme .*

W. A. C. Baldwin, obtention d’argent 
sous de f«*UX prétextes.

Etzéar Fortier, faux en écriture.
Philippe Gingras, mite eu circulation de 

billet* contrefaits.
J. II. Morisset, vol de lettres chargées.
Marie Gagnon, de S.-Tite des Capes, 

crime d’incendie.
Alfred Desjardins, François Desjardins, 

T. Lagueux, vol sur 1* personne.
Albert Baron, de Lévis, pour avoir in­

fligé de* bleoaurca corporelles grave».

Votez pour M. Do­
bell et vous voterez 
pour le progrès de 
Québec.

M. Dobell s’est en­
gagé à soutenir les 
droits de la minorité 
catholique romaine 
au Manitoba, le libre 
échange et la réci­
procité avec les Etats 
Unis.

Encan considérable d’sxoBll8nt3 
moables, pianos, etc

PAR OCT. LISMIEUX & CIE
VENDREDI LE 19 AVRIL

A notre salle 263 rue St-Jean
Un magnifique piano Lynch «t Gornien. 

New-York, ayant coûté $500. Piano droit 
]>our étude, ameublement de salon eu 
vogue, en peluche, eu crin et en rnppe, 
magnifique giaee do trémeau, cadres ri­
chement ornés, tables d«i tuutuisis en 
acajou, en noyer noir et en chêne, étagère, 
écrnoire pour «hune, biifïcî, tables A «liner, 
sét de chaises «*u chêne, service a diner, 
à thé et a dessert en pierre et porcelaine 
duré, verrerie, eoutolhule, ornement, 
vaisselle japonaise, canapé en inoauet, 
rideaux eu point et en jute, magnifique 
assortiment <1«? se’ de chambre a coucher 
eu noyer noir, en «du*ne ot eu orme, lit** en 
fer, matelas eu crin, lit de plume double 
et simple, vitrine pour compt oir, bains, 
poêle de cuisine, grande table n diner on 
noyer noir de 12 pieds et quantité eon~i- 
dérabhï d'aut res effets.

Tout sera visible. Jeudi 1»* 18, jusqu’à 10 
heures du soir. Comme toujours unit 
sera vendu sans réserve.

Cet en- an ot «x»ûhi<lérnble et mérite 
l'attention «les amateurs de bous meu­
bles. La vente commencera a 2 h. p. m.

OCT. LEMIEUX «fc CIE,

Chronique du sport
LA CROSSE

La sage décision nue la National La- 
cro&so Association a prise vendredi soir, à 
la G nu. do Convention «lu club du Canada 
au Château Frontenac, en reconnaissant 
comme le seul club ayant droit au titre de 
Quebec et au champiouuat, ie club affilié à 
la Q. A. A. A , a été accueillie avec grande 
satisfaction en cette ville, ainsi qu’a Mont­
réal eî autres cités où des associations 
semblables existent. Si la délégation pré­
sente eût nié il la Q. A. A. A. en accédant 
ti !& demande des dissidents, clic eût établi 
un précédent «laugueux, en ce que l'asso­
ciation tout en ét iîit responsable des det­
tes «le scs club* fttü'tés, n’cÙL pas le con­
trôle «le l’argent.

♦ *
XL Dopais, président du club de crosse 

Le Naiioual, de Montréal, a promis aux 
Québecquois que son club viendrait se me­
surer avec nos cl vain pions cet été, et il ost 
probable qu’une invitation officielle leur 
sera adressée pour le jour de la $t*Jean 
Baptiste, 24 juin prochain. A cetto occa­
sion, M. Dupuis nous dit qu’il sera orgnisé 
one excursion à Québec qui nous amènera 
plusieurs centaine* Je visiteur*.

■é
* 4-

La réunion des cJubi seuiois doit se faire 
vendredi prochain, le lü courant, h Mont­
réal, et on noua dit qne Ica Qcébecqcoia 
feront un effort pour entrer dans cütte 
ligue. Iis ont certainement droit h cette 
promotion et nous espérons sincèrement 
qu’il» obtiendront cette récompense si bien 
méritée. Il est probable «jne le club «le 
Québec enverra un délégué À cette réunion 
afin de faire voloir tes droits.

Votez pour M. Do­
bell et vous voterez 
pour le progrès de 
Québec.

Stabat Mater
Tou» les exécutant* (chanteurs et instru­

mentiste») aont instamment priés de se 
rendre à VAcadémie «le Musique pour 7 
h. 15 le plus tard demain soir. Les mem­
bres de l’orcliMtre (instrument* k cordes) 
voudront bien no pas oublier leurs sour­
dine*.

La Société des Arts du Canada
11 n’y a qu’â lire U liste des lots gagnés à 

chaque distribution qui se fait tous les 
mercredi», pour *c couvai ocre qu’il n’y a 
pa* aue société qui donne autant de prix k 
chaque tirage.—Ant. lAnglois, agent géné­
ral, 26 Côte Lamontagne. 13—

Election d’officiers
A l'assemblée de l'Association de chasse 

et de pèche " Des Perle* ” tenue le !3 cou­
rant, les messieurs dont les noms suivent 
ont étô élus officiers ;

Patron—Son Honneur le maire S. N. 
Parent.

Président—W. J. Miller.
Vioo-Prési«lent—J. A. Thompson.
Secrétaire—C. Dion.
Trésorier.—C. Guay.
Membre* du bureau de direotion,—J. A. 

FUr.mld, F. T. IL §»n>*ni.

Pour un beau cachemire noir, allez chez 
MM. Dubau À Mttlonin, No 742 rue Saint- 
Vallier, ancien poste de lu Banque Natio­
nale. 1er o.—1 m.

Echo da Pàqaeî à St-Eoch
Tout le inonde a remarqué, k la messe 

«le Pâques, â St-Rocli, les solos do violon 
de M. de Mujicx, artiste français de l’Opé­
ra.

M. de Mujica excelle dans la musique 
sacrée.

Son accompagnement de l’Are Verum a 
été admirable.

Espérons que nous aurons le plaisir de 
l’entendre de nouveau daus nos grandes 
soleunilé* religieuses.

Avis
POUR LES DA.MES

Mlle ArthémUe Ponliot a l’honneur d’in­
former ses nombreuses aimes ainvi que le 
public en général qu’elle a ouvert une bou­
tique de modiste au No 2.13 ruoÿt Vallier.

Travaillant depuis nombre d’années daus 
les meilleure* fabriques do Québe-c, entre 
autres chez Glovrr Fry À Co., et en dernier 
lieu chez U. G. Renfrew À Ccw, elle peat 
garantir un fini parfait d'après lesdeiniers 
patrons en tout ce oui couccrue celte ligne 
a des prix tris modérés. Une visite est sol­
licitée.

Piièrc «le donner vos commandes le soir.

Trop jeune
Lee cultivateurs ne se lassent pa* plus 

d’apporter de la mauvaise viande snr nos 
marchés que notre inspecteur M. Boilard, 
ne sc lasse de la saisir. Samedi, M. Boilard 
n capturé plus de cent quartier* de veau 
tiop jeune, trop maigre, impropre à la 
consommation.

C’est la place
Ami* lecteurs, si vous avez besoin de 

peintures, ferronueries, huiles, mastic, pin­
ceaux, etc., rendez-vous chez Noel A Cie, 
rue St-Joacph St-Roc h, voua trouverez lâ 
un assortiment considérable de marchamü- 
scs qn’iU vendront à de* prix sans précé­
dent, pour argent comptant seulement. 
Allez voir leur* prix et vous reviendrez sa­
tisfait*.

3m—3fp* v 1 m.

Bonne aubaine
Le* chaloupier» out sauvé hier nue quan­

tité considérable de bois de cordc et billots 
que U glace a enlevée sur la berge des pa­
roisses d'en haut,

13 if Encan tours.

Votez pour M. R- 
Dobell, le candidat 
du peuple.

T.r* iVeuv Vont Examiner dit : Toutes les 
r. ère el tous ceux qui tiennent feu et lieu 
peu ont souvent agir comme médecin de 
la.nillv «.îans unv foalc de maladies et d’ne- 
ci lents «l’occurrence journalière surtout 
chez les en fin ta. Dans la plupart de ces 
« as, j'ai employé le Pain Killer de Perry 
Da is et je le considère comme un remède 
in Impensable dans une famille. Dans les 
cas «lo diarrhée, il a été employé et a guéri 
presque instantanément. Pour coupures 
et contusions, il est incomparable. 25c la 
nouve le grande bouteille.

Stabat Matsr
Le concert de demain soir promet d’é.re 

un grand succès. Il ne reste plus, pardt- 
il, que quelques billets de parterre à ren­
dra. On dévia aller mu contrôle de l’Aca­
démie de musique pour les acheter et 
leU&tr a n siège.

Pour cc qui est des billets de galerie, ils 
ne *01X3111 en vente que demain soir à 
l'Académie de Musique.

Tramway
Une nombreuse équipe d’ouvriers déblaie 

la voie du tramway «ie la Ba-sc-Ville. Ce 
m t a les voitures «l’été ont commencé k 
circuler au graud contentement des voya­
geurs utiguéa «le sc faire cahoter i>ar les 
omnibus.

Mort dTun citoyen bien connu
M. Pierre Portugais, le nemrod qui de­

puis cinquante ans a toujours eu l’ambition 
«le lever la première bécassine, est décédé 
cc matin à sa résidence rue du P,oi, a l’àgc 
de 76 ans. C’est une figure bien connue et 
originale qui s’en va.

Enquête du coroner
A l’enquête tenue sur le aid ivre de 

Miss Margaret Burke, noyée comme nous 
l’avons relate, le jury du coroner a rendu 
le verdict suivant : Trouvé noyée.

Avis important
Pour faire place aux nouvelle* marchan­

dise* qui arrivent tous les jours, une autre 
grande vente A réduction a été décidée pour 
tout le mois de mars.

Ne voulant plus garder de hardes*faites 
et bien peu de chapeaux «ie feutre pour 
homme* et enfans, il faut que tout cet im­
mense stock eoil vendu pour le 1er mai. 
G) p- c. de réduction sui »es marchandises. 
Avis aux marchands de lu campagne, «\ar il 
y aura des vrais bargain*, l-c stock est au 
complet et très bien assorti.

Kix Bélanger,
29 rue Notre-Dame,

llin. 3fs p*—lmv Basse-Ville, Québec.

Nouveau médecin à St-Raymond
M. le Dr J. Alexis Dufresne est 

hier matin pour aller s’établir à St-Kay-
t parti

_ St-Kav-
moud, comté de Portncuf.

Ec Dr Dufrcsue a été admis h. la pratique 
delà médecine aux derniers exameua qui 
ont eu lieu au commencement de ce mois à 
P Univers té Laval de cetle ville. M. Du­
fresne a passé de brillants examens. Nous 
lu: soiihaiion* nombreuse clientèle.

M. le Dr Dufresne est de Deschambault 
et le frère do M. George* Dufresne qui 
s’est fait si tragiquement tuer nar un arbre 
il y a trois semaines.

Encouragement
Les entreprenants membres «le “ A la 

Québécois* ” out droit d’étee satisfait» de 
i'encouragement qu’ils ont reçu du public 
samedi. Malgré le mauvais temps'que nous 
avons eu le magasin n’a cea*é «l’être rem- 
p i d’une foule d achcteur* qui sont tous, 
osrtis,satisfait» de leur* achat* de la promp­
titude et (de politesse avec laquelle ils ont 
été servis. Aussi faut-il voir :es prix «les 
marchandise* pour secoinaiucre du bon 
marché. Rendez-voua en fouie “A la Québé­
coise ” 155 rue St*Joseph.

Frog in your throat lo et* la boîto 

Extraordinaire
Déjà no* épiciers en vendent beaucoup 

et avant un moi», pas une seule ménagers 
ne se mettra au lavage sans avoir un flacon 
d'eau de Javelle Fisher. Lorsque vous en 
aurez acheté une fois von* ne pourrez plus 
vous en passer. La direction est sur cha­
que bouteille. Tous les épiciers, gros et dé­
tail, en vendent.

Tons les épicier* vendent 8c le flacon et 
o*c*t vraiment extraordinaire de voir com­
me le linge devient d’une blancheur par­
faite, et de plus vous pouvez faire deux 
jonraée9 dan* une seule.

Il y a dpi siècles que V’ean de Javelle est 
connue en France et elle no nous est parve­
nue que depuis quelque* mois.

N. G. Vkzina, seul Agent.
55 rue St Gabriel.

D. ARCAND
COORTIBR, COMPTABLE

ET IQÜIDATEÜR

A VENDRE
Un express A quatre roues. S'adresser 

au No 78 rue Des Prairies, St-Roch.
16 a—2f.

Vin de l’ouvrier
Trouvez, un vin assez économique pour 

devenir .une consommation journalière, 
assez naturel pour pouvoir être recommandé 
comme tonique, aeeez capiteux pour satis­
faire le goût «le» stimulants, enfin c.tpablo 
par toute» ces qualités et surtout jmt la 
modicité «lu prix de fair«3 la guerre h l’usage 
de* alcool* de grains, tel csi lo problème 
que nous avaient posé plusieurs médecins 
et que noua nous^somme* efforcé de résou­
dre.

Avons-nous réussi ? c’est ce que uoiia 
assurent plutieurs médecins notamment les 
l>ra Lemieux et Garneau. Cette a-aurincc 
nous est d’autant plus douce que i’enconra- 
gement que no* produits précédents (Fleur 
de vieux Cognac) ont rencontré de la part 
de la profession nous faisaient un devoir 
plus impérieux de travailler avec ardeur k 
la solution «le ce nouveau pioblème ; d’au­
tant plus douce encore mie dans l’idée 
générale, travailler U répandre le goût du 
vin, c’est travailler à enrayer le désastreux 
fléau de 1 ivroguerie. l-o nom de ce nou­
veau produit était tout trouvé : Lo Vin «le 
l’Ouvrier. Lo Vio de l’Ouvrier est destiné 
à devenir le vin démocrate par excellence, 
le vin que chaouo ouvrier peut so permet­
tre de placer chaque jour snr sa table k 
son diner sans obérer ses maigre» ressour­
ces.

Pour être un vin de tablo, il a semblé à 
nos éminente aviseurs, que le vin «le l’ou­
vrier devait autant que possible imiter les 
vius de tables français, être un via sec- 
aigrelet. Ce devait être également uu vin 
blanc puisque les vins bluncs sont aujour­
d’hui los plus recommandés. Le prix du 
vin de l’ouvrier n’est que dix contins la 
bouteille ou quarante-huit contins le gal­
lon i 91 la douzaine, le prix de la bière en 
un mot.

Le vio de l’ouvrier contient onze pour 
cent d’alcool, k peu près le double «le la 
bière, c’est-à-dire que pour »a force alcooli­
que c’eat sans contredit la pins économique 
«le* liqueurs du pays.

Le public e*t cordialement invité à visi­
ter no» atelier* de fabrication afin de juger

Sar lui-niciv»e d« la valeur et do la pureté 
c ce nouveau produit.

A. Toussaint & Cie,
Fabricants, Québec.

Grande vente à réduction
Lundi, le 15 courant, nous offrirons en 

vente un grand lot de pardessus imperméa­
bles pour dames et messieurs que nous ven­
drons à moitié prix. L. Berge vin & frères, 
35 h 45 rue Notre-Dame.

13 av —1 sein

Je crois que le Linimcut Miuaid guérira 
tout cas de diphtérie.

J. M. Campbell.
Bay of Islamls.
J’ai été guéri d’une névralgie à la figure 

par le Liniment MiuariL
Wm. Danish.

Sprioghil), N. E.
J’ai été guéri d’un rhumatisme chroni­

que par le Liniment Min&rd. m
George Thixoley.

Albert Co, N. B.

DECES

(TX» SEWING MACHINE\ I / VVV ----- -----------------

MARCHEVITE
LUBRICANT

S’occupe spécialement de re­
glements d’affaires de fail­

lites.
Possède la plus gmndâ expérience 

et les meilleurs relations pour agir 
comme intermédiaire entre débiteurs 
et créanciers pour effectuer des com­
promis.

S’occupe aussi d'administrations et 
de règlements de successions et de pla­
cements d’argent.

Pourvoit aux aoliats et ventes 
d’actions do banques et do valeurs de 
toutes sortes.
BUREAU:

74 RUE SAINT-PIERRE
,, , QUEBEC

ON DEMANDE UN COMPAGNON 
barbier chez M. J. K. Bouchard, No 

32, ruo Sourt-le-Fort. 30 tu—jno

VENTE A L’ENCAN
Par G. R. GRENIER & OIE

Dans J'affaire do
VILLENEUVE A FRERE

Québec, 1 invivables. 
Je docim avis nar b*, pré*' ifîtes min JEUDI. LE is AVRIL mi; A il b a. m 

un profilera a la vente i lVmyin d'uno 
part io «le 1 actif «L* cotte bUCc<w-ioii coin- 
!h^«* comme suit:
1—Le lot No 68ü-3 <hi nia not livre de ren­

voiicri cadastre ch» la paroiHHodc oimr- 
i?S?04r«! ©lan^#liuoii»jiloo«jnieiit situé nu 1 rait Quart •• ’ omtonaut environ 7j 
porches on suporllcio.

2.—-Le lot No 1,060 «lu cafiaatro officiel 
« u quartier Jaequea-Cnrtier de la Cité 
«Je Quebec, étant un «.*mphieem*>iit. for­
mant le coin Nord Ouest »l*i mon Notre 
Dante dos Ao£«*s «fi S: Ausolino, conte­
nant 13 pieds do fixjur sur 17 <|<> profon- 
«Jour, avec bfttlssc en brique \ doux étr.- 
Re.; ot dôiicndauccs <io+au-» cou tir tiite-T. 
Clouditlons de paieoiont : Comptant.
La vente aura lieu à mn:i bureau rue 

Dalhousie, Bûtlsse <!•• la Uiodu (lichelio'i
V. E. PARADIS.

, Curateur.Bureau do
Pelletier. Paradis A* Jobin,

Rue ilalhmisfc,
Bâtisse d<? la Cio du Riolielhr.i.

G. K. GRENIERS cm 
_ Eu sauteurs.
Queljcc, le 4 Avril 1395.

VENTE A L'ENCAN
PAR 0. R. PREMIER & CIE

Dans l’affaire do
BENJAMIN COTE

Marchand de Hébert ville
1 insolvable.

Avis ost par Jo présent domiA «pie 
MERCREDI, h* 17 AVRIL à U H. 

sera voudti par onch«•«■«.* puhliqim au bu 
reau dos sous8igué^, No W rue «St-Pierre 
Québec, tout l’actif uo ç«*ttu succession 
comme suit:
A—Fonds «lo coinmereo ffoocral

d'après inveqtain........................3 710.95
AinoublemetiL du magnsiu - - 10.90

B- Dettes actives en comptes c »«i- 
rant.-. billets et jug« monts d’a­
pres liste..................................S2CI0 21

, S3X8.06
C. Une terr»» a 1x6** comprenant le No D, 

5e rang du canton Dolislo.
La vente so fora pour clioquo it : : ac- 

oarément âtaut «îans la piast.ro.
L’invcntu:r»» ot la ilst«» des crédits peu­

vent être ♦•xainio**- â n«»tro bureau.
Lo stock peut éM e oxiimiuô au megadn 

de i*insolvable.
Conditions d«* paioiuoiff, COMF1’ANT.

L EF AI V RE ,v LARCHER EAU 
Curalour.T.xuijoiuts.

G R. GRENIER À* CIE.
En cant eiirs.

Québec, ie 10 avril lîj05—6f.

NAISSANCE

Le 14 avril, Mme Joseph Ponliot, une j 
title. !

FoURMKR.—Décédé,le 15 Avril,à l’àge de 
2 au», Joseph Roméo, enfant de Arthur 
Fournier, employé de la maison J. A. Bé­
langer.

La sépulture aura lieu mercredi à 3 
heure?.

Départ de la maison mortuaire, rue 
Arago, à 2 h. 45, pour l’église St-Roch et 
ie cimetière St-Ch*rie*.

Parent* et ami* sont priés d'y assister 
saus autre invitation.

Collet.—Le 15 du courant, k St Henri 
de Lévis, lo docteur Charles A. ü. Collet, 
de Lérii, k l?»ge «1e 31 uns, quatre mois et 
demi.

I-e service et la sépulture auront lieu à 
St Henri de Lévis, jeudi prochain, le 1S, 
à 9 h. et demie.

Parents ot amis sont prié* d’y assister 
sans autre invitation.

i?. /. P.
LttiARK.—A la résidence de sou gendre, 

ait No 166 rue Bayard, St Sauveur, est dé­
cédé à Pâgé de 72 ans, sieur François Le- 
garé, ancien tanneur,

Son service sera chanté à l'église de 
l’Anciennc Lorcttc, demain le 17, à 9 h. 30 
a. m. Départ de In maison mortuaire coin 
des rues Bayard et Châtcauguav, St Sau­
veur, â 8 heures précises.

Parent» et amis sont priés d’y assister. 
Les Congréganistes de St Hoch sont priés 

* de se icnilre à la demeure du défunt, cc 
soir, à 7 h. 30, pour réciter l’Office.

Fontaine.—A Fraserville, J. A. Fon­
taine, ancien propriétaire de l’Hôtel Belle­
vue, à l àge de 54 an* et 11 mois.

Son servie® et sepulture auront lien 
mardi îo 16 eouraut à 9 h. p. ni., à Fraser­
ville.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sad*: autre invitation.

ToriUNGEAC—A Montréal, le 14 du cou­
rant, k Page «le 50 ans.Dxmo Malvina Rou- 
ihlcr, épouse «le feu Flavien Tonrang«rau, 
typographe, autrefois de Québec.

Drouin—Au faubourg St*Jean, ost dé­
cédé, le 13 du courant, A Pàg^ de 62 ar.» ot 
trois moi», rieur Pierre Drouiu, menuisier, 
é»K)iix de Adeline Mailloux, Xo 73, rue Bt- 
Olivivr.

VENTE A LJEN0AN
Par La. Doschôuos

D uüb bibliothêîin coat^uaat aa- 
vîroa trois cant volamis

-l'&i îvçtt instruction d*1 vendre parée 
chère publique, " friir catah»^uo dane 
i'un des bureaux de !'A >adéinIo de Musi­
que, Uautc-Viile. Québec,
Jeudi,le 18 avril 1805 « 7 h. 30 p.m
tout le contenu d’une tdl»li-»i 
tant eu excellent ouvrage la plupurt bien 
relié-— «lc-5 meilleure aubtuiv Français 
Anglais, .Dnôrioalus et Ciua iien^.

Ives amateurs de haute literature ?:out 
Invités à uo pa** manquer cetto oceaalon 
unique (pour cette saisou du moins) «le se 
procurer. A bon marché, les <»vivr«>s litté­
raires des écrivains le* plus distinguée.

On peut sç procurer le cata!o>rue en 
s’adressant au feoassigné au No 7ï rue 8c- 
Pierrc, Québec, oil A J. A. Dolislo,*. ourtler, 
rue St-Fierr«?. Les livrer surent visibles 
à l’Académie do Musique d° - ti 6 h. p. m. 
le jour de in vente.

Cette vente s»* fera ab?îo!umont «nas ré- 
serv«».

LS. PESC fil MRS.En-'a atours.
11 ____________________________

ventsTTenca n
Par G. R. Grenier & Cio

Encan d’un majiiiüquB ani;uble- 
ment de bureau, ^tc.

Nous avons reçu in-'ruo*: »n de-* >'xév»- 
U-urs tosfniroial s d la sa. m a 
feu Henry A. BêUiin».«!•• ' *i»dru .areu 
eau
Vendredi le L0 courant % 3 h.p.m
auci-devnut bureau, N»* 1-» ruo Saiut* 
Pierre ;

Tout i’nineublemeut eeuslntanl eu pu* 
pitres, chaises, commode à (eUriH, pré? 
fart ot. laids, étagères, iilasiouis volumes 
sola, «?t<\

Les crédits au montant do S17M.0J, sui­
vant ÜHte.

Aussi trots a»'!!«ms «lo sp» Hr.t cbanune «i»3 
“ Wm. Parks Jû Son Limito l ” do P John 
N. B. .

Le tout, visible au ci-dovant* burtvui jeu­
di lo I8«*«>nvanu

Iji vente commencera à 8h*uro<«.
G. IL GRENIER EüIE,

- Enu.ui: ours.
Téléphoue 1117. 16 n—SL

4 8DOTTITES, D D. S. I- D. a. chlrur-
glen dentistT, No 2 ru» c'a la. Fabrique 

Quebec au-dessus de la Banquo vîuôboo, po^* 
*èdo le droit oxcl^wlf a’cmployor l’atie-ithôàl- 
quo “Menthcnc" pour l’oxtr.*ok<«>«»»»:is dou­
leur de* dent*. Heure» do bureau : .la H un

5 heures. *>«.—dm

Tout en remerciant me* pratiqua? elle 
public en général, je déeiro luiorraer 
qu’ayaul changé «le résideno* j» nie char­
gerai comme par le pa*Hé de tout ouvrage 
ne msuxmnerio, briqucleno, enduit* et ré­
parations k prix tiè* modérés.
Foui tontes autres inform itiou» s'adrower 

à MOÏSE CANTIN, cnlovprOnour maçon 
Xo 19 me St Sauveur, Québec. I5f-3in

RAISON A LOUER
Rne d’Artig^y No 57

Maison de brique «i1.-o.tJ ohambies. 
avec cuisine nupremior ôta«o (ali »tiffe) 
ou soubassement, en pai faii ortlro, «?s oo- 
cupé par Jo mémo h»cat«rir«%. dormis plu­
sieurs années; sera louée à un très bas 
prix i\ un locataire oonvonahlou

S'adresser u J. U. GREGORY
16 n—j.n.o.

“alouer
Un nmgiîlflouo logooien» «lo n«wf appar- 

t mionts f%v >• t t *s.les am 1 orall«»:w ni» • 
domes, four.iaise, baîus, «*t»*.. Aituu X*> 116 
rue St-Augn .tin, oil face du Parlement.

S'adresser ù
MISA EL THIBAirOEÀU,

N06 35-35 Rue Sou^-lo-Fort
îr. a—ls._______ _______________ »

Àvis. . . . . . . . . .
Avis ost «lonnô par moi soussigné que 

joue serai responsablo d’auetitiu dette 
contractée on umu nom par qui qm» oo 
soit, cl quo jo fais d «Mon SO «i avau-or a 
qui que soit sans uu ordro <i«^ me l»arl,

PIKRKK BOUCHEIL 
do St Et. ion ne de 1x111x00. 

domnuninV à St-Itomiial J*
16 flr- 3L

A LOUER
Sur la place JaiHiuos-Oirtier, un maga­

sin d’hôtel, chauffe i»?r uno fournaise, dut 
1 chambres au-dmiis du jar. oonr 
‘ écurie de dix pln«^. hangar «1 doux 

ôtng«s. S’adresser au No mode BoL 
IC a- 2*. •


